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SECT~ON A. - REQUETE 
'SECTION A.-REQUEST. 

LETTER FKOM THE SECRETARY-GENERAL 
OF THE LEAGUE OF NATIONS TO THE REGISTRAR. 

Geneva, September z5th, 1931. 
Sir, 

1 have the honour to send you herewith a requcst that 
the Permanent Coiirt of International Justice will give an 
advisory opinion on the question submitted to it by the 
resolution adopted by the Council on Septernber .rgth, 
~931, of kvhich a certified true capy is attached to thc request. 

1 \vil1 not fail to send you, so soon as they have been 
approved by the Council, a copy of the minutes of the 
meeting held on September ~ g t h ,  ig31, at  ivhich the 
above-mentioned resolution was discuçsed and adopted. 

1 have, etc. 

(Signed) ERIC DRUY~IOND,  
Secretary-General. 



i 
RÉÇOLUTIOZ; DU CONSEIL S. D. PT. (19 SEPT. 1931) 

II. 

R E ~ U Ê T E  POUR AVIS CONSULTATIF 

SOCIETÉ DES NATIONS. 

1 A la Cour Ipe,nnanente de Jacstice interîzatioîzale. 

(Signé) ERIC DRU~IMOND, 
Secrétaire général de la Siociété des Nations. 

Le secrétairb générai de la Société dès Nations, 
en exécutioy de la résolution du Conseil du xg septembre 

1931 et en vertu de l'autorisation donniie par le Conseil, 
a l'honneur de présenter h la Cour permanente de Justice 

internationale une requête demandant à Ta Cour de bien 
vouloir, confo~mément A l'article 14 .du Pacte, donner au 
Conseil un avis consultatif sur la question qui a été renvoyée 

Genève, le 25 septembre 1931. I : 

à la Cour par 
ci-joint). 

III, 

la résolution du 19 septembre 1931 (voir texte 

RZSOL~~TION DU CONSEIL DE LA SOCIÉTE 
DES NATIONS 

Le Secrétairy général se tiendra à la disposition de la Cour 
pour donner l'?ide nécessaire à l'examen de lhffaire et prendra, 
le cas échéant, des dispositions polir être représenti devant 
ia Cotir. I 

IADOPTÉE LE 19 SEPTEMBRE 1931. 
I 
1 Le Conseil 1 

Prie la Cou? permanente de Justice internationale de bien 
vouloir émettre un avis consultatif, conformément à l'article 14 
du Pacte, sur 11s question suivante : 

1 
<i Le Traité de paix de Versaiiles, Partie III, Section XI, 

la Conve~tion dantziko-polonaise conclue à Paris le 
q novembre 1920, les décisions pertinentes du Conseil de 
la Soci6t6 /des Nations et du Haut-commissaire, confèrent- 
ils à la Pologne des droits ou attributions quant à l'accts 
et au stationnement des navires da guerre polonais dan; 
le port et 'les voies d'eau de Dantzig? Dans l'affirmative, 
quels sont ces droits ou attributions ? o 
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II. 

REQUEST FOR ADVISORY OPINION. 

LEAGUE OF NATIONS. 

To the Pern~anent Coztrt of Internalional Justice. 

The Secretary-General of the League of Nations, 
in pursuance of the Council resolution of September ~ g t h ,  

1931, and in virtue of the authorization given by the Council, 
has the honour to submit t o  t h e  Permanent Court of 

International Justice an application requesting the Court, in 
accordance with Article 14 of the Covenant, to give an 
advisory opinion to  the Council on the question which is 
referred to  ' the Court' by the resolution of Septernber ~ g t h ,  
1931 (see attached text). 

The Secretary-General will 'be prepared to furnish any 
assistance which the Court may require in the examination 
of this matter, and WU, if necessary, arrange to be represented 
before the Court. 

(Signed) ERIC ~ R U ~ ~ ~ I O N D ,  

Secretary-General of the League of Nations. 

Geneva, September zj th,  1931. 

III. 

RESOLUTION OF THE COUNCIT, OF THE LEAGUE 
OF NATIONS 

ADOPTED O-ri SEPTEMBER rgth, 1931. 

The Council 
Requests the Permanent Court of International Justice to 

give ail advisory opinion under Article 14 of the Covennnt 
on the following question : 

"Do the Treaty of Peace of Versailles,, Part III, 
Section XI,  the Danzig-Polish Treaty concluded a t  .Paris 
on November gth, 1920, and the relevant decisions of 
the Council of the League of Nations and of the High 
Commissioner, confer upon Poland rights or attributions 
as regards the access to, or anchorage in, the port and 
waterways of Danzig of Polish war vessels ? If 50, what 
are these rights or attribiitions?" 



IO R É S O I ~ ( ~ T ~ O S  D U  CONSEIL S. D. S.  (19 SISPT. 1931) 

Prie la Coi14 permanente de Justice internationale de bien 
vouloir é m e t t r ~  cet avis en temps utile pour permettre au 
Conseil de prqndre une décision à ce sujet au cours cle sa 
session du mois de janvier 1932 ; 

Invite les Gouvernements de la Pologne et de Dantzig à 
se tenir à ln !disposition de la Cour pour lui fournir tous 
documents et :explications utiles. 

Le Secrétaire général est autorisé à soumettre cette requête 
à la Cour, à donner l'aide nécessaire & l'examen de la 
question et A /  prendre. le cas échéant, des dispositions pour 
&tre représente (levant la Cour. 

l Pour copie conforme. 
I 
1 

1 Le Conseiller juridique du SecrPtariat : 
1 (Signé) J. A. BUERO. 



.RESOLUTION OF THE COUNCIL L. N. (SEPT. 19th, 1931) IO . 
Requests the Permanent Court of International Justice 

to be so good as to give this opinion in tirne to enable the 
Council to take a decision on the matter a t  its session of 
January 1932 ; 
. Invites thc Governments of Poland and Danzig to hold 
thernselves s t  the disposal of the Court for the purpose of 
furnishing any relevant documents or explanations. 

The Secretary-General is authorized to submit this request 
to the Court, to give any assistance necessary for the 
examination of the question, and, if necessary, to  take steps 
to  be represented before the Court. 

Certified true copy. 

(Signed) J. A. BUERO, 
Legal Adviser of the Secretariat. 

Geneva, September 25th, 1931. 



SECTION B. - DOCUMENTS TRANSMIS 
AVEC LA REQUETE 

THE LEGAL ADVISER OF THE SECRETAliIAT 
OF THE LEAGUE OF NATIONS TO THE REGISTRAR. 

Geneva, October IS~, 1931. 
Sir, 

Referring to  my letter of September q t h ,  1931, trançmitting 
to the Court a request for an advisory opinion under the 
terms of a resolution of the Council of the League of Nations 
of September ~ g t h ,  1931, relating to the question of Polish 
war vessels in the port of Danzig, 1 have the honour to send 
you herewith a copy of the minutes of the meeting of the 
Council at ~vhich the above-mentioned resolution was adopted 
(C/65th Seçsion/P.-V. I (I), item 2905). 

1 have, etc. 
For the Secretary-General : 

(Signed) J. A. BUERO, 
Legal Adviser of the' Secretariat. 



II. 

EXTRAIT DES YIIOC~S-VERBAUX 
DE LA SOIXANTE-CINQUI~ME SESSION DU CONSEIL 

DE LA SOCIÊTÉ DES NATIONS 

tenue le samedi 19 sefitembre 1931, d 17 heures. 

2903. - Ville libre de Dantzig : Relations dnnlziko-polonaises : 
Rapport spécial d u  Haut-Cotnvzissnire. 

Le vicomte CECIL OF CHEI.WOOD soumet le rapport e t  le 
projet de résoliition suivants l : 

« Dans sa séance du 22 mai dernier, le Coiiçeil, a p r h  avoir 
examiné la situation des relations dantziko-polonaises, a demandé 
au Haut-Commissaire de lui préscntcr un nouveau rapport pour 
sa session cte septembre. Uonnai~t suite A cette demande, le Haut- 
Commissaire lui a adressé en date du 15 août un rapport sur la 
situation, qu'il a fait suivre d'un rapport supplémentaire en date 
du zo aoiit 1931 

Je fais annexer à mon présent rapport le rapport du Haut- 
Commissaire, que j'ai vivemciit apprécié. 

Je  suis convaincu que le Conseil sera unanime pour lui exprimer 
ses remerciements de tous les efforts qu'il a faits pour assurer des 
relatioiis iiormales entre la Ville libre de Dantzig et  la I'olognc. 

Daiis son rapport, le Waiit-Comrnissairc demande au Conseil 
certaines ipdications au sujet de La questiori du (( port d'attache 1 1 ,  

ou, cornrnc cette question a été appelée derriièremerit, la question 
dc l'accès et du stationnement des nnvires de guerre polonais dans 
le port de Dantzig. Cette questioii ,SC présente de la mariière 
suivante : 

Le Conseil a été saisi de cette affairc à plusieurs reprises, notam- 
ment en septembre et décembrc 1927. En août 1928, un échange 
de lettres a eu lieu entre les l'artics, à la suite duquel l'accord 
provisoire du S octobre 1921 a été prorogé, et il a été stipiilé 
qu'il ne pourrait être dénoncé avaiit le I~~ juillet 1931. La Ville 
libre l'a dénoncé p i i r  cette date. 'Toutefois, afin de faciliter les 
négociations, le Gouvernement dantzikois a,  de soli propre chef, 
déclaré vouloir maintenir cn vigueur les dispositions de l'accord 
jusqu'au 15 août 1931. Les iiégociationç n'ayant pas abouti, le 
Sénat a dc nouveau prolongé Ic délai jusqu'au 15 septembre. Mais 
il a ajouté que, si les négociations n'aboutissaient pas à un rtsultat 
à cette date, il considérait comme. une action directe, au sens 
de la résolution du Conseil du 13 mars 1925, tout usage du port 
de Dantzig, par les navires de guerre polonais, qui  ne serait pas 
strictement conforme aux règles internationales en vigueur pour 
l'admission des bâtiments de guerrc étrangers. 

Document C. 567. 1931. 1. 



II. 

EXTiCACT FROM THE MINUTES 
OF THE SIXTY-FIFTH SESSION OF THE COUNCIL 

OF THE LEAGUE OF NATIONS. 

2905.-Fren City of Danzig: Danzig-Polish Relations : Special 
Report by the High Comrnissioner. 

Viscount CEC~L OF CHELWOOD presented the following report 
and draft resolution l : 

"At its meeting of May zznd last, the Council, after examining 
the situation of Darizig-Polish relations, requestecl thc Wigh Com- 
missioner to  submit a further report for its session in Scptember. 
In cornpliance with this rcquest, the Wigh Comrnissioner forwarded 
to the Council on August 15th a report on thc situation, foIlowcd 
by a supplementary report dated August zoth, 1931. 

1 attach to  my present report the High Cornmissioner's report, 
of which 1 desire to express my high appreciation. 

1 am ,convinced that al1 the members of the Couricil will wish 
to thank him for al1 the efforts he has made to ensure normal 
relations between the Free City of Danzig and Yoland. 

' I n  his report, the High Comrnissio~ier submitted to the Council 
certain questions relating to the matter of the Port d'ultache, or, 
as i t  has latterly been tcrmed. the question of access to and 
anchorage in the port of.' Darizig for Polish war vessels. The 
position of this question is as follows : 

This matter was sub~nitted to the Council on several occasions- 
in particuIar, in September and December 1927. In August 1928, 
letters were exchanged bctween the Parties, as the resiilt of which 
the provisional Agreement of October 8th, 1921, was extended, 
and it  was stipulated that it could not be denouticed before 
July rst, 1931. The Free City denounced it  for that date. Howevcr, 
in order to facilitate ricgotiations, the Danzig Governrnent of its 
own accord stated that it would maintain in force the provisionç 
of the agreement until August 15th, 1931. As the negotiations did 
not succeed, the Scnatc again extended the time-limit up to Scp- 
tembcr ~ j t h .  I t  added, however, that, if no result was rcached by 
that date, it would consider any lise of the port of Danzig by 
Polish warships, which was not in strict confomity with thc intcr- 
national regulations in force for the admission of foreig~i war vessels, 
as 'direct action' within the meaning of the Couiicil's rcsolutioii of 
March 13th, 1925. 

1 Document C. 5 6 7  1931.  1. 

2 
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Le Haut-Commissaire demande au Conseil de bien vouloir lui 
signifier, pour le cas tout A fait probable où les négociations 
dantziko-polonaises n'aboutiraient pas h lin accord et où le Sénat 
de la Ville libre lui soumettrait une requête en vue de la constata- 
tion d'une action directe, si le Conseil juge que cette action directe 
subsiste ou non. Le Haut-Commissaire est, en effet, d'avis que, par 
sa résolution du 13 mars 1925, le Conseil s'est résemé, en principe, 
la compétence de juger de l'action directe, et que cette compétence 
n'est attribuée au Haut-Commissaire que provisoirement et en 
des cas d'urgence, sous réserve de l'approbation définitive du Conseil. 
D'autre part, il a paru au Haut-Commissaire se dégager de l'étude 
du dossier relatif au port d'attache que le Conseil a voulu se 
réserver la définition de la question de principe ; or, le Haut- 
Commissaire serait implicitement amené & la préjuger s'il avait A 
se prononcer sur la question de l'action directe. 

Je ne peux quc féliciter le Haut-Commissaire de sa prévoyance 
dans cette affaire. D'aprés les renseignements qui m'ont été fournis, 
je dois constater qu'il n'y a aucune probabilité d'arriver à un 
accord sur une base pratique. Or, afin de répondre à la question 
posée par le Haut-Commissaire au sujet de l'action directe, le 
Conseil sera amené à entreprendre une étude juridique, serrant 
de prPs la question de fond, sur laquelle se manifeste la diver- 
gence juridique entre les deux Parties. Comme celles-ci désirent voir 
la question élucidée du point de vue juridique, je me permets de 
suggérer au Conseil de demander à ce sujet l'avis consultatif 
de la Cour permanente de Justice internationale, en la priant de 
vouloir bien se prononcer, si possible, en temps utile pour que le 
Conseil puisse en connaître à sa prochaine session. 

Dans le cas où le Conseil serait disposé A adopter cette procédure, 
les Parties acceptent que Ic Haut-Commissaire établisse un régle- 
ment provisoire en la matiére, réglement qui restera en vigueur 
jusqu'à ce qu'une décision ddfinitive du Conseil i n t e ~ e n n e  ti ce 
sujet. Il est entendu que cet arrangement ne pourra, en aucune 
manière, préjuger du réglement définitif de la question. 

Si le Conseil se rallie A ma maniére de- voir, je me réserverai de 
formuler plus tard la question à soumettre à la Cour. 

Dantzig, le rg août 1931. 

Au cours de sa séance du 22 mai 1931, le Conseil de la Société 
des Nations m'a invité u à lui adresser un nouveau rapport sur la 
situation pour la prochaine session du Conseil r. Comme suite à 
ma relation du 25 avril 1931, j'ai donc l'honiieur de soumettre au 
Conseil le rapport suivant : 

De retour A Dantzig ti la fin du mois de mai, j'ai bientôt yu 
constater qu'un certain apaisement s'était produit dans les esprits 

1 Pour les appendices au rapport du Haut-Commissaire, voir documents 
C. Soz e t  C. 548. (Voir nos 3, 4 et 5, pp. 29 e t  suiv. [Note d u  Grefier.]) 
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The High Commissioner requests the Council to  signify, in the 

ver likeiy case of the Danzig-Polish negotiations breaking d o m ,  
andlof the Senate of thc Free City requertin him to declare that 
'direct action' haî been takcn, whether the founeil considers that 
such :direct action' hss been taken or not. The High Commissioncr 
is of opinion that, by its resoiution of lllarch r j t h ,  1925, the 
Council, in principle, reserved the competence to judge of 'direct 
action', and that this competence is conferred upon the High 
Commissioner only provisionally and in cases of urgency, subject 
to  the b a l  approval of the Council. ;\.Ioreovcr, from a study of the 
files relating to  the question of the fort d'attache, the High Com- 
missioner concludes that the Council desired to reserve to itself 
the definition of the question of principle, which the High Com- 
missioner rnight perhaps implicitly prejudge if he had to take a 
decision on the question of 'direct action'. 

I can only congratulate the High Commissioner on his foresigbt 
in this matter. According to the information at my disposal, 1 am 
obliged to state that there is no probability of a practical agree- 
ment being reached. In order to reply to  the question raised by 
the High Commissioner in regard to  'direct action', the Council 
will be obliged to go into the juridical aspect of the substance of 
the question, in regard to which the two Parties disagree. As they 
wish to  have this aspect of the question cleared up, 1 would 
suggcst that the Couricil should ask the Permanent Court of Inter- 
national Justice for an advisory opinion on the matter, requcsting 
it to give this, if possible, in time for the Council to deal with it  
a t  its next session. 

Should the Council be prepared to adopt this procedure, the Par- 
ties agree to the Wigh Commissioner's drawing up provisional regu- 
lations on the matter, to remain in force until the Council reaches 
a final decision. I t  is understood that this arrangement will not 
in any way prejudgc the definitive settlement of the question. 

If the Council agrees to this suggestion, 1 propose a t  a later 
date to formulate the question to be submitted to the Court. 

Annex. 

REPORT BY THE H I G B  COMMISSIONEK l. 

[Traltslation.] Danzig, August I jth, 1931. 

.4t its meeting on May 22nd, 1931, the Council of the League 
uf Nations invited mc 'to submit a further report on the situation 
for the next session of the Council'. I accordingly have the honour 
to follow up my report of April 25th, 1931, by submitting the 
prescrit report to the Council : 

On my return to  Danzig at the end of May, 1 soon noted that 
the agitation caused by the deplorable incidents between Danzig 

1 For the Appendices to the High Commissioner's report, see Documents 
C. $02 and C. 548. (See Nos. 3, 4 and j, pp. 29  et sgq. [Noie by the Regisirar.]) 
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surexcités par les déplorables incidents daiitziko-polonais du mois 
d'avril, sur lesquels j'avais estimé devoir attirer l'attention du 
Conseil par un rapport spécial. Je n'ai malheureusement pas été 
en mesure d'appliquer cctte constatation satisfaisante à la situation 
générale à Dantzig, troublée encore par les luttes de partis ; ce fut, 
en cfiet, au coiirs du mois de jriin que des conflits particulièrement 
violents eurent lieu entre les organisations des partis extrémistes 
et  jusqu'au centre mème de la ville, conflits dont le développement 
aurait pu constituer une menace très sérieuse pour la sécurité 
publique. 

Dés le 4 juin, j'ai entrepris auprès du Sénat de la Ville libre la 
démarche que le ConseiI m'a invité à renouveler par le point II de 
sa résolution du 22 mai, en attirant l'attention particulière du Sénat 
sur lcs conséquences fâcheuses qui auraient pu découler des circon- 
stances que je viens de mentionner et sur la nécessité de prendre 
sans retard des mesures appropriées en vue d'enrayer un tel 
développement. 

En date du 30 juin 1931, à la suite de débats animés au sein 
du VoEkstag, le Sénat obtint les pouvoirs nécessaires pour édicter 
unc série de mesures destinées à assurer le maintien de l'ordre 
public dans la Ville libre (ErnGchligangsgesetz), loi qui doit rester 
en vigueur jusqu'au I~~ janvier 1932. Le même jour fut votée une 
autre loi introduisant certaines restrictions en matière de presse 
(Gesetz zur Sichermg der 68entlichen. Ordnung) (appendice 1). 

Par lettre du 3 juillet (appendice II), le Sénat de la Vilte libre 
me donna communication des ordonnances qu'il venait d'édicter en 
vertu des pouvoirs qui lui furent conférés par la loi sur Ies pleins 
pouvoirs susmentionnée (appendice III). 

Je crois pouvoir rnc dispenser de donner une analyse des lois ct 
ordoiitiances en question, en me bornant à. me référer au résumé, 
donné par le Sénat lui-même, de ces lois et ordonnances, qui 
figure en sous-appendice A l'appendice II. 

Dans ma réponse, en date du même jour,'au président du Sénat, 
j'ai mis en relief que, a bien qu'une mesure plus généralement 
restrictive visant l'abus du port des uniformes à Dantzig, que 
j'avais signalé au Coiiseil dans mon rapport spécial du 2j avril 
dernier et à propos duquel le Conseil m'avait chargé, le 22 mai, 
dc renouveler une démarche auprès du Sénat - ce que j'ai fait 
le 4 juin -, m'eût pan1 sous plusieurs points de vue souhaitable i), 

je ne pouvais que prendre acte de la communication du Sénat, 
dans l'attente des résultats pratiques,que ces mesures donneraient. 

JI convient de constater ici que, si le Sénat a cru devoir tcnir 
compte de l'avis concordant exprime aussi bien par les reprben- 
tants des partis que par l'autorité de la police en faveur du main- 
tien des uniformes, en tant que ceux-ci facilitent la surveillaiice 
et  le coiitrôIe sur les affiIiSs aux partis mêmes, les nouvelles mesures 
adoptées par le Sénat cri cette matière imposent aux citoyens por- 
tant les uniformes des restrictioiis assez remarquables par rapport 
aux droits dont jouissciit les autres citoyens. 

Il convient aussi de reconnaître - et ce m'est une vive satis- 
faction d'en aviser le Conseil - que les mesures adoptées par le 
Gouvernement dantzikois ont donné, jusqii'i présent, la preuve 
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citizens and Poles lvhich occurrcd during April and to which 
I considercd it  my duty to draw the Council's attention in a 
special report had subsided to some extent. Unfortunately, 1 
found that thc general situation at Danzig was not so satisfactory ; 
disturbances owing to party strife wcrc still continuing. During 
the month of June; particularly violent clashès occurrccl between 
the organizations of the extrernist parties even in thc centre of 
the town, and, if  they had sprend, they would havc constituted. 
a very serious menace to public sccurity. 

Since JUIIC 4th, 1 have made further representations to the 
Scnate of thc Frec City, as suggcsted by the Council in point II 
of its resolution of May znnd, and have drawn the Senate's special 
attention to thc regrettable conscquciices which might liave resulted 
from the circumstances to which 1 havc just referred, and to the 
necessity of taking without delay appropriate measures to check 
further developments of this kind. 

On Jüne 3oth, 1931, after a lively discussioii in the Kolkstag, 
the Senate obtairied the necessary powers to eriact a series of 
measures desigiicd to ensure the mairitcnance of public order in the 
Free City (Er~nüchtigungsgesebj ; this law is to rernai~i in force 
until January IS~, 1932. On the samc day, another law was 
passed introducing certain restrictions in regard to the Press (Gesetz 
zzrr Sicherirtrg der ofle~~tEZ'chefz Ordnu?ig) (Appendix 1). 

Ili a letter datcd July 3rd (Appendix II), the Senate of the Free 
City communicated to me the decrees which it had just promul- 
gated under the authority of the abovc-mentioncd law conferring 
upon it full powers (Appendix III). 

1 think thcrc is no need for mc tci analyze the Iaws and decrees 
in question ; i t  wil be sufficient if I refer to  the summary of them 
given by the Scnate itçelf ; this summary appears as a sub-appendix 
to -4ppendix II. 

In my reply of the same date to the President of the Senate, 
1 ernphasized that, although more general restrictions rclating to 
the abuse of iiiiiforms a t  Danzig woiild have been desirable from 
several points of view, 1 could only take note of the Senate's 
communication iii the hope that these measures would have yracti- 
cal results. In iny special report of April 25th laçt, 1 had brought 
this abuse to thc noticc of thc Couricil and, or1 May zznd, the 
latter had rcquestecl me to makc further representations to the 
Senate on the subject, which 1 did on J,une 4th. 

I t  shoulcl be noted that, ïvhile tftc Senate felt that it must take 
iiito account the opinion expressed both by the reyresentatives of 
the parties arid by the police authorities in favour of the wearing 
of uniforms inasmuch as they facilitate the supervision and control of 
the members of the parties themselvcs, the new rneasures adopted 
by the Senate iii this connection impose considerable restrictions on 
citizenç wcaring uniform as compared with the rights enjoyed 
by other citizens. 

It must also bc admitted-and 1 havc great satisfaction in informing 
the Council of this fact-that the measures adopted by the Danzig 
Government have so far proved effective in maintaining an adequate 



de leur efficacité ?t assurer d'une maniére suffisante le maintien 
de la sécurité et de l'ordre public sur le territoire de la Ville 
libre. 

j e  suis heureux de pouvoir, cli même temps, signaler au Conseil 
que l'amélioration dans les relations dantziko-polonaises, qui s'était 
manifestée à mon retour de la session du Conseil du mois de mai, 
a persistP, cc dont la presse, de part. et d'autre, a pris acte avec 
satisfaction. Malheureusement, les relations personnelles entre le 
président du Sénat de la ViUe libre, hi. Ziehm, et le représentant . 
de la République de Pologne, M. Strasburger, n'ont pas encore 
trouvé une définition satisfaisante ; mais il y a lieu d'exprimer 
l'espoir qu'eues n'auront pas d'influence sur le traitement des 
affaires d'intérêt public et que les probl&mes inhkrcnts à la situa- 
tion particuliére de Dantzig, problèmes qui font parfois surgir 
inévitablement des divergences assez proforides entre les théseç 
initiales des Parties, pourront être examinés dans une atmosphPre 
plus calme et, par conséquent, dans un esprit de part et d'autre 
plus conciliant. 

Je ne crois pas devoir retenir particuIièrement l'attention du 
Conseil sur certains incidents sunrenus entre citoye~is polonais et 
ressortissants dantzikois et qui m'ont été signalés, parce qu'ils 
entrent, à mon avis, dans le nombre des incidents toujours déplora- 
bles, mais inévitables dans tolites les grandes villes, et parce que leur 
portée ne paraît pas justifier que l'on en déduise des conseque~ices . 
d'ordre général. 

En revanche, des conséquences d'une certaine gravité auraient 
pu être provoquées par un facheux différend surgi entre les autorités 
de la Ville libre et les autorités polonaises au sujet de l'envoi, 
sur le territoire dantzikois, de patrouilles de marins polonais 
appartenant aux équipages des navires de guerre polonais dans le 
port de Dantzig. A la thése soutenue par les autorités navales 
polonaises, d'aprés laquelle, pour l'envoi des patrouilles a terre, 
l'assentiment des autorités dantzikoises n'&tait pas ~ltcessaire, ces 
dernières opposaient que les autorités navales poloiiaises, A l'instar 
des autres autorités navales btrangéres, devaient se conformer A 
l'ordonnance rendue récemment par le Sénat, d'après laquefle, en 
analogie aux dispositions similaires en vigueur dans tous les autres 
ports, l'envoi des patrouilles A terre doit être subordonné au 
consentement préalable des autorités territoriales chargees d'assurer 
le maintien de l'ordre public. hlon intervention ayant été sollicitée, 
il m'a été possible de ramener le litige dans Ie cadre tracé par la 
procédure en vigueur pour les différends polono-dantzikois (art. 39 
de la Convention de Paris du g nov. 1920). On a voulu reconnaître 
un certain rapport entre cette question et la question plils générale 
du <( port d'attache il, dont les complications sont bien connues du 
Conseil. et qui est posée depuis que la Ville libre a dénoncé son 
accord de 1928 avec la Pologne ; les Parties pctursuivent leurs 
négociations, mais il parait peu probable qu'elles puissent arriver 
A un accord direct. 

Je crois devoir mentionner. comme indubitablement nuisibles aux 
bonnes relations dantziko-polonaises, certaines maiiifcstations orga- 
nisées sur le territoire de la Ville libre par les partis de droite, 
tant d'Allemagne que de Dantzig même, au cours desquelles les 
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degree of safety and public order in the territory of the Free City. 

1 am also happy to be able to inform thc Cauncil that the 
i~~iprovcment in the relations between Danzig and Poland, which 1 
noted on my return from the Council session held in May, has 
continued-a fact which the Press of both Parties has commented 
on with satisfaction. Unfortunately, the persona1 relations between 
BI. Ziehm, President of the Senate of the Free City, and AI. Stras- 
burger, the representative of the Republic of Poland, have not yet 
been satisfactorily defined, but there is reason to hope that they 
will not affect the treatment of rnatters of public interest and that 
i t  will be possible to examine in a calm atmosphere, and conse- 
quently in a more conciliatory spirit on both sides, the yroblems 
inherent in the special situation of Danzig, which inevitably give 
rise a t  times to considerable divergences in the initial views of the 
Parties. 

1 need not draw the special attention of the Council to certain 
incidents which have occurred between Polish citizens and Danzig 
nationals and which have been reported to me, because, in my 
opinion, they are incidents which, though deplorable, are inevitable 
in al1 large towns, and also bgcause they are not sufficiently 
important to have any general coiisequences. 

On the other hand, sornewhat grave consequences might have 
arisen as a result of an unfortunate dispute between the authorities 
of the Free City and the Polish authorities with regard to the 
despatch to Danzig territory of detachments of Polish sailors belong- 
ing to the crews of Polish warships in the port of Danzig. LVhile 
the Polish naval authorities maintained that it Ras not necessary 
to obtain the consent of the Danzig authorities to the sending of 
detachments ashore, the latter contended t hat Polish naval author- 
ities, like other foreign naval authorities, should comply with the 
Senate's recent decree to the effect that, by analogy with similar 
provisions in force in al1 other ports, the landing of detachments 
should be subject to the previous consent of the territorial author- 
ities responsible for the maintenance of public order. 1 was 
asked to intervene and it was thus possible for me to bring the 
dispute within the framework laid down by the procedure in force 
for disputes between Poland and Danzig (Art. 39 of the Paris 
Treaty of Nov. gth, 1920). An attempt has been made to 
establish a certain connection between this question and the more 
general question of the port d'attaclze, the complications of which 
are well known to the Council and which has been outstanding 
since the Free City denounced its agreement of 1928 with Poland. 
The Parties are continuing their ncgotiations, but it seems hardly 
likeiy that a direct agreement will be rcached. 

1 would mention, as undoubtedly harmful to friendly relations 
between Danzig and Poland, certain demonstrat ions organized in 
the territory of the Free City by the parties of the Right, both 
Germans and Danzig nationals, during which nationalist aspirations 



aspirations nationalistes visant le retour de Dantzig au Reich 
s'expri~nent avec plus ou moins dc vivacité. Du caté polonais, on 
veut reconnaître dans ces manifestations également la tendance à 
diriger toujours vers l'Allemagne plutdt que vers la Polognc I'orien- 
tation générale de la Ville libre. tout en esigeant, d'autre part, de 
la Pologne et de son hinterland des avantages d'ordre économique. 

Je ne saurais terminer ce rapide exposé sans attirer l'attention 
du Conseil sur la situation financière et économique de la Ville 
libre, qui est de nature à inspirgr de sérieuses préoccupations 
dans un proche avenir. Je crois devoir mentionner cet aspect 
important de la situai ion dantzikoise, qui a sa répercussion directe 
sur les reIations polono-daritzikoises, du fait que l'on tend, du 
c6tC dantzikois, à en rejeter en grande partie la responsabilité 
sur lx Pologne. 

Sans entrer dans les détails de l'exposé que le Sénat de la Ville 
libre m'a prié cl'ajouter au prisent rapport (appendice IV), parce 
que la plupart des plaintes dantzikoises font l'objet d'un échange 
de notes entre les deux Gouvernements et parce qu'on devrait 
tenir éga.lement compte des arguments qu'aurait éventuellement à 
oppuser le Gouvernement polonais (qui a renoncé à m'envoyer un 
exposé analogue sur la situation à Dantzig), je voudrais me limiter 
& mettre en relief le problème du chômage, qui, à. l'approche de 
l'hiver, se présente déjà sous un aspect tri% sérieux; il est de 
nature à constituer une menace assez grave pour l'ordre public et  
à troubler, en tout cas, les relations dantziko-polonaiçes. 

J'ai déjà eu l'honneur d'attirer l'attention du Conseil sur ce 
problème par mes rapports annuels p u r  1930 aussi bien que pour 
1931, en mentionnarit les pourparlers qui oiit eu lieu s o u  ma 
présidence à Varsovie, en janvier 1930, mais qui,  mallieureusement, 
ii'oiit pas abouti à un accord définitif, bien que les deus Gouvcrne- 
meiits fussent arrivés à une entente dc principe. Je joins en appen- 
dice copie de deux notes qui me sont parvenues récemment à cet 
égard de la part des deux Gouver~iemeiits intéressés (appendices V, 
VI). J'estime hautement souhaitable que l'on parvienne ?I aboutir 
a iin accord avant l'hiver, sur les bases arrêtées à Varsovie, d'aprés 
Icsquelles le Gouvernement .plonais ,  eu égard Za la situation 
particulièrement difficile de la Villc libre, acceptait dc limiter 
provisoirement I'afflueiicc de la main-d'wuvre polonaise A Dantzig, 
oii elle constitue une concurrence très grave pour la main-d'ceuvre 
dantzikoise. 

C'est avec une vive satisfaction que je désire signaler aii .Conseil 
l'esprit conciliant qui anime la deriiiére note polonaise (appen- 
dice VI) ; il y a donc lieu d'exprimer l'espoir que la bienveillante 
disposition du Gouvernement de Varsovie conduise rapidement à un 
résultat pratique, d'autant plus que, de son côté, le Sénat de la 
Ville libre se déclare prêt à garantir que les mesures restrictives 
qui scront prises A l'égard de l'affluence de la main-d'ceut~e 
polonaise à Dantzig scront également appliquées rigoureusement 
à toute autre main-d'œuvre de provenaIice non dantzikoise. 
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for tlic retrirn of Danzig to the Rcich Iiave been expressccl inore 
or less forcibly. On the Polish side, thesc dernonstrations are 
regardcd as  evidencc of the tendency to direct the general policy 
of the Free City towards Germany rather than towards Poland, 
while a t  the same timc economic privilegcs are dcmandcci from 
Polaiid and its hinterland. 

Refore terminating this rapid survep, I woiild draw the Council's 
attention to the financial and economic situation of the Frce City, 
which is such as to give rise to serious anxiety in the near future. 
1 wiçh to mention this importnnt aspect of thc situation iri Darizig, 
~vhich has a direct irifuence on relations between Yoland and 
Danzig, because, on the Danzig side, the tendency is to throw a 
large part of the rcs~ionsibility on Yoland. 

Without going into the tietails of the statement which the Seiiate 
of the Free City has asked me to attach to  the present report 
(Appendix IV), because tlic majority of the Danzig cornplaints are 
to form the subject of an exchange of notes between the two 
Govcrnmerits and becausc account must also be takeii of any argu- 
ments that may be advanced by the Polish Covernmciit (which 
has not sent me a similar statement on the situation at Danzig), 
1 will confine myself to the problem of unemployment, which, with 
the approach of winter, is alrcady assuming a very serious aspect. 
I t  is likcly to constitutc a grave menace to public order and, in 
any casc, to disturb rclatioiis betweeri Danzig and Polancl. 

1 havc already had the honour to  draw the Council's rittcritiori 
to this problem in my aririual reports for 1930 and 1931, in wliich 
1 mcntioiied the negotiations which took place under rny chair- 
manship at \Varsaw i i ~  January 1930, but which unfortiinatcly 
did not result in a defiriitive agreement, altlioiigh the two Govern- 
inents reached an agreement on principlc. 1 attach as an appenclix 
a copy of two notes which 1 have rcccntly received iri this con- 
nection from the two Govcrnrnents concerned (Appendices V, VI). 
1 considcr i t  highly desirable that an agreement should he rcached 
before thc winter on thc bases Iaid down at Warsaw, in accordance 
with which the Polish Government, having regard to  the parti- 
cularly difficult situation of the Free City, agreed provisionally t~ 
linlit the influx of Polish labour into Danzig, where i t  has very 
serious effects on the Danzig labour market. 

I have great satisfaction in inforrnirig the Council of the conci- 
liatory spirit displayed in the last Polish riote (Appcndix VI) ; 
therc is tlierefore rcason to hope thst the goodwill thus showri by 
the Government at Warsaw will lead to practical results iri the 
near future, especially as the Senate of the Free City for its part 
iç prcpared to guaraiitee that the restrictions irnposed i r i  regard 
to the irifliix of Polish labour into Danzig will also be strictly 
applied to any otlier labour of non-Daiizig origin. 



RAPPORT SUPPLBMENTMRE DU HAUT-COMMISSAIRE. 

Dantzig, le 20 août 1931. 

Faisant suite à mon rapport au Conseil du 15 courant, j'ai 
l'honneur d'informer le Conseil que, conformément à la prévision 
y exprimée, les négociations directes engagées par les représentants 
des Gouvernements de la République de Pologne et de la Ville 
libre de Dantzig au sujet de la question du port d'attache, dont 
l'accord, venu à terme le xer juillet, a étC dénoncé par la Vilie 
libre, n'ont .pas abouti 2t une entente dans le délai prévu, qui 
expirait le 15 aoiit. 

Le Sénat de la Ville libre a proposé B la Pologne, dans une note 
datee du 14 août et dont il m'a été remis copie, dc prolonger d'un 

.mois, soit jusqu'au 15 septembre 1931, le délai prévu pour les 
négociations. Mais il a ajouté dans la même note que, si les négocia- 
tions n'aboutissent pas à un résultat dans ce délai, il considérera 
comme une action directe, au sens de la résolution du Conseil 
du 13 mars 1925, tout usage du port de Dantzig par les navires de 
guerre polonais qui ne serait pas strictement conforme aux règles , 
internationales en vigueur pour l'admission des bâtiments de guerre 
étrangers. Je crois qu'il est de mon devoir de déclarer au Conseil 
qu'il est malheureusement presque à exclure que les deux Parties 
réussissent ?I se mettre d'accord sur cette épineuse question, dont 
le Conseil même a eu à s'occuper si souvent et qui, au point de 
vue juridique, doit être considérée comme encore ouverte. 

Je me vois amené à attirer l'attention du Conseil sur les 
fâcheuses conséquences susceptibles de se produire pour les relations 
dantziko-polonaises du fait de la nouvelle divergence, qui sera sans 
doute envenimée par l'animosité de l'opinion publique e t  de la presse 
des deux pays et qui, selon toutes les robabiiités, se dtclanchera 
le lendemain de l'expiration du terme 15 septembre, si, comme 
il est à craindre, les négociations n'ont pas abouti à un accord. 
En attirant l'attention du Conseil sur ces fâcheuses conséquences, 
je crois interpréter mon mandat dans le sens qu'il y a lieu de 
tout entreprendre pour prévenir et pour éviter de telles consé- 
quences. 

Si, A l'expiration du terme prévu (15 septembre), la Pologne, en 
s'appuyant sur sa thése du droit à un port d'attache à Dantzig 
- thése qui est contestée par la Ville libre -, continue à se 
servir du port de Dantzig sans se conformer aux reglements inter- 
nationaux, la note du Sénat du 14 aoGt laisse entrevoir clairement 
que la Ville libre s'adressera au Haut-Commissaire pour qu'il 
décide que la Pologne accomplit ,de cette manière une (( action 
directe i). 

Or, deux considérations suscitent rn moi des hésitations assez 
graves A cet égkrd. La première est que l'étude approfondie du 
dossier volumineux relatif à la question du port d'attache me porte 
A dbduire que le Conseil a voulu se réserver la définition de la 
question de principe, dont je serais implicitement amené à préjuger 
peut-être, si j'avais A me prononcer sur l'action directe. 
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SUPPLEMENTARY REPORT BY THE HIGH COMMIÇSIONER. 

[Translation.] Danzig, August zoth, 1931. 

Iii continuation of my report of the 15th instant, 1 have the 
honour to inform the Cuuiicil that, as anticipated iri  that report, 
the direct negotiations entcred into between the reprcsentatives 
of the Governmcnts of the Polish Republic and of thc Free City 
of Danzig regarding the question of the $art d'altaclre-the agree- 
ment concerning which lapsed on Jii1y 1st and was dcnou~iced 
by the Free City-have not led to an agreement within the pre- 
scribed time-limit ending on Augiist 15th. 

In a note dated August ~ q t h ,  a copy of which was forwarded 
to me, the Senate of the Free City proposed to  Polaiid to extend 
the tinie-Iimit laid clown for the ~iegotiations by cine inonth-i.e. 
up to September ~ g t h ,  1g3r. I t  added, howcver, that, if the 
negotiations did not reach ariy result within that period, it urouId 
consider any use of the port of Danzig by Polish warships which 
was not in strict conformity witli the inteniational regulations in 
force for the admission of foreign men-of-war, as 'cIircct action' 
within the meaning of the Council's resolution of March 13th, 192j. 
1 think it is rny duty to inform the Council that i t  is unfortu- 
nately highly improbable that any agreement will be reached 
between the two Parties rcgarding this thorny question, with which 
the Coiincil itself has so often had to deal and which from the 
lcgal point of view must still bc considered as open. 

I feel 1 must draw the Council's attention to  thc unfortunate 
consequences which are likely to arise for Danzig-Polish relations 
out of this new dispute, which will doubtless be furthcr embittered 
by the animosity of public opinion and of the Press of both coun- 
tries, and will in au  probability break out as soon as the time- 
limit expires on September x=jth, if, a s  is to  be fearcd, the Parties 
have not reached an  agreement by that date. In drawing the 
Council's attention to these unfortunate consequences, I believe 1 
am rightly interpreting the duties of my office which 1 consider 
to  be to do everything in my power to  forestall and prevent such 
consequences. 

If, on the expiration of the time-limit (September 15th), Poland, 
relying on the right claimed by her to  a Povt d'attache a t  Danzig 
(a right which is denicd by thc Frcc City), continues to use the 
port of Danzig without complying with international regutations, 
it is clear from the Senate's note of August 14th that the Free 
City will apply to the High Comrnissioner for a decision that 
Poland is thus taking direct action. 

There arc two considerations which raise serious dotibts in my 
minci in this connection. The hrst is that, from a thorough study 
of the voluminous files rclating to the question of the Port d'attache, 
I conclude that the Council desires to reserve t u  itself the defini- 
tien of the question of principle which 1 might perhaps implicitly 
prejudge if 1 had to takc a dccision on the questiori of direct 
action. 
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La seconde est que, de la rÈsolution du 13 mars 1925, il découle. 
à mon avis, quc le Conseil s'est rkservé en principe la compétence 
de juger de l'action directe, ct que cette compktence n'est attri- 
buée au Haut-Commissaire que provisoirement et en des cas 
d'urgence, sous réserve de l'approbation définitive du Conseil. 

Je me vois donc amené à demander au Conseil qu'il veuille 
bien me signifier, pour le cas tout à fait probable où les négociations 
dantziko-polonaises n'aboutiraient pas 2i un accord et oii le Sénat 
de la Ville libre me soumettrait une requête en vue de la constats- 
tion d'une action directe, si le Conseil juge que cette action directe 
subsiste ou non. 

(Signé) $1. GRAVINA. 

Le Conseil, 

Remercie Ie Haut-Commissaire de son rapport clu 15 août 
et du rapport supplémentaire du 20 aoîit : 

Prend note des mesures prises par le SCnat pour assurer 
l'ordre public à Dantzig ; 

Rappelle sa décision du 22  mai 1931, par laquelle il a 
, exprimé sa désapprobation de toute manifestation ou action 

dirigée contre le statut dc la Ville libre, dc quelque cdté que 
ce soit ; 

Exprime l'espoir que Ies mesures envisagées aussi bien par 
la Polugtie que par Dantzig en vue d'enrayer l'affluence de 
la main-d'ceuvre non dantzikoise sur le territoire de la Ville 
Iibre seront de nature à faciliter les efforts du Sénat pour 
réduire le chBrnage à Dantzig ; 

Saluera avec satisfaction toutes mesures que la Pologne et 
Dantzig, en considération des liens étroits que les traités ont 
établis entre les deux pays, pourront entreprendre en vue de 
réaliser une collaboration plus efficace dans le domaine écono- 
mique ; 

Décide dc demander un avis consultatif la Cour perma- 
nente de Justice internationale au sujet de la question de 
l'accès et du stationnement des navires de guerre polonais dans 
le port de Dantzig. En attendant la décision dbfinitive du 
Conseil à ce sujet, le Haut-Commissaire est invité à établir 
un règlement provisoire. Cet arrangement nc pourra, en aucune 
maniére, préjuger du règlement définitif de la question. n 

Le comte GRAVINA remercie le rapporteur de ses aimables 
paroles, ainsi que de l'examen approfondi qu'il a consacré aux 
différentes questions que le Haut-Commissaire soumet au Conseil, 
notamment celle de l'accès et  du stationnement des navires 
de guerre polonais dans le port de Dantzig. 

31. STRASBURGER, représentant de la Pologne, constate que 
le Haut-Commissaire, animé, comme toujours, du désir de faciliter 
les relations polono-dantzikoises et de donner le tableau le 
plus précis et le plus complet de la situation actuelle CL Dantzig, 
a présenté, le 15 août, un  rapport qui a été annexe comme 



The second is that, in my opinion, thc resolutioii of hlarch 13th, 
1925, implies that thc Council has in priiiciple reservcd thc com- 
petence to juclgc of direct action, and that this competcnce is 
conferred upon the High Commissioncr only provisionally anri in 
cases of urgency subject to the final approval of the Council. 

1 feel therefore that 1 must request the Council to signify, in 
the very likely case of the Danzig-Polish negotiatioris brcaking 
down and of the Senate of the Free City requesting me to declare 
that direct action has been taken, whether the Council considcrs 
that such direct action has been takcn or not. 

(Signed) M. GRAVINA. 

The Council, 

Thanks the High Cornmissio~ier for his report of August 15th, 
and supplementary report of August 20th ; 

Takes note of the measures adopted by the Senate for the 
maintenance of public order at Daiizig ; 

Recails its dccision of May ~ 2 n d .  1931, by which it expressed 
its disapproval of al1 demonstrations or acts directed against 
the Statute of the Free City, from whatever quarter they may 
corne ; 

Expresses the hopc that the measures contemplated both by 
Poland and by Danzig with a view to checking the influx 
of non-Danzig labour into the territory of the Free City miIl 
be such as to assist tiic Senate in its efforts to reducc unern- 
ployment at Danzig ; 

Will welcome any measures which Poland and Daiizig, in 
view of the close ties established between them by the treaties, 
map take to ensure more effective CO-operation in the CCO- 
nornic fieId ; 

Decides to ask thc Permanent Court of Internatio~inl Justice 
for an advisory opinion on the question of access to and 
anchowge in the port of Danzig for Polish \var vessels. Pending 
the Council's final decision on this mattcr, the Higii Com- 
missioner is requested to  drsw up provisional regulatioiis. 
This arrangement shall in no wise prejudge the final settlement 
of the question.". 

Count GRAVINA thanked the Rapporteur for t he  wsy  iii 
which he had  referred t o  himself and  for t he  very careful 
examination he had made of the varioiis qiiestions subrnitted 
to the CounciI by the High Commissioner-in particular, 
that of access t o  and  anchorage in the port of Danzig for 
Polish ular vessels. 

31. STRASBURG.ER, representative of Poland, observed tha t  
the High Cornrnissioner, who had, as usual, been ansious 
to facilitate Danzig-Polish relations and to  depict the present 
situation in Danzig as fuI1y and  accurately as possible, had 
submitted on August 15th a report which had been anncxed 



partie intégrante au rapport du représentant de la Grande- 
Bretagne. Ce rapport contient des prkcisions sur les mesures 
qui ont été proposées par le Conseil, au cours de sa session 
du mois de mai, et qui ont été adoptées partiellement par 
le Sénat. 

Tout en soulignant le caractére objectif des précisions fournies 
par le Haut-Commissaire dans son rapport et en le remerciant 
de ce rapport, M. Strasburger déclare qu'il a déjà eu l'occasion 
de dire au Haut-Commissaire et au rapporteur que, sur un 
des points, il ne se rangeait pas entièrement à l'avis exPrim&. 
Le Haiit-Commissaire a constaté que les mesures adoptées par 
le Sénat ont amélioré la situation, ce que M. Strasburger 
admet entièrement, et a déclaré que la sécurité, à Dantzig, 
était tout à fait satisfaisante. Cet avis n'est pas partagé 
d'une manière complète par lui-même et par la majorité de . 
l'opinion à Dantzig. 

De son côté, M. ~ t r a ç b u i ~ e r  doit dire que les mesures 
proposees par le Conseil ont contribué à améliorer la situation. 
Il adhère à la formuIe proposée par lord Cecil, qui prend 
simplement acte des mesures adoptees par le Sénat, 
, Il aurait aussi préféré que l'interdiction du port d'uniformes, 
recommandée par le Conseil, eût été adoptée par le Sénat, 
de manière à rendre à Dantzig l'aspect d'une ville de 
commerce placée sous la protection de la Société des Nations. 

Par contre, le Haut-Commissaire, dans son rapport, a 
constaté ce qui suit : 

ci Je crois devoir mentionner, comme indubitablement nuisibles 
aux bonnes relations dantziko-polonaises, certaines manifestations 
organisées sur le territoire de la Ville libre par les partis de droite, 
tant d'Allemagne que de Dantzig même, au cours desquelles les 
aspirations nationalistes visant le retour de Dantzig 'au Reich 
s'expriment avec plus ou moins de vivacité. Du côté polonais, 
on veut reconnaître dans ces manifestations également la tendance 
à diriger toujours vers 1'AUernagne plutôt que vers la Pologne 
l'orientation générale de la Ville libre, tout' en exigeant, d'autre 
part, de la PoIogne et de son hinterland des avantages d'ordre 
économique. P 

Iles critiques assez violentes contre ce passage du rapport du 
Haut-Commissaire ont été publiées dans une partie de la presse 
allemande et dantzikoise. En m&me temps, on a annoncé 
pour le mardi suivant, deux jours après la séance du Conseil, 
l'arrivée à Dantzig de M. Hugenberg, qui doit donner une 
conf6rence sur les problèmes politiques. 

Sans vouloir se prononcer sur l'opportunité ou les déssvan- 
tages de démonstratioiis et de manifestations dirigées contre 
la paix et  la stabilité de l'Europe, M. Strasburger se bornera 
à signaler les conséquences de telies manifestations sur les 
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to the British. representative's report as an integral part of 
it. The High Commissioner's report gave a very detailed 
account of the measures which had been recommended by 
the Council a t  its May session, and which had in part been 
adopted by the Senate. 

M. Strasburger fuiiy appreciated the objective manner in 
which the account contained in the report was presented, 
and he thanked the High Cornmissioner for his report. He 
had, however, already informed the High Commissioner and 
the Rapporteur that he did not fully agree with the opinion 
expressed on one point. The High Cornmissioner had observed 
that the measures taken by the Senate had irnproved the 
situation-M. Strasburger entirely agreed with that statement 
-and had said that the state of public security in Danzig 
was entireIy satisfactory. The majority of the public in 
Danzig and he himself did not entirely share that view. 

M. Strasburger agreed that the measures proposed by the 
Council had helped to improve the position. He accepted 
Lord Cecil's formula 3hat the Council shortld merely take 
note of the measures adopted by the Senate. 

Hc would have been glad if the prohibition against the - 
wearing of uniforms rccommended by the Councii had been 
yassed by the Senate; the result would have heen to restore 
to Danzig the appearance of a commercial city under the 
protection of the League. 

The High 'Commissioner had made the following obser- 
vations in his report : 

"1 would mention, as undoubtedly harmful to friendly relations 
between Danzig and Poland, certain demonstrations organized in 
the territory of thc Free City by the parties of the Righi, both 
Gerrnans and Danzig nationals, during which nationalist aspirations 
for thc return of Danzig to the Reich have hcen expressed more 
or lcss forcibly. On thc Polish side, these dernoristratioiis are 
regarded as evidencc of the tendency to direct the gcneral policy 
of the Free City towards Germany rather than towards Poland, 
whilc at the çame tirne economic privileges are demanded frorn 
Poland and its hinterland." 

This passage in the High Commissioner's report had been 
rather severely criticized in some of the Gerrnan and Danzig 
newspapers. At the same time, i t  had been announced that 
M. Hugenberg would arrive in Danzig on the foilowing Tucs- 
day, two days after the present meeting of the Council, 
to dcliver an  address on political problems. 

M. Straçburger did not wish to discuss the expediency or 
the unde~i rab i l i t~  of demonstrations and manifestations against 
European peace and stability. He would merely point out 
the effects of such demonstrations on Danzig-Polish econornic 



2 2  P.-V. 6 j m e  SESSIOS DU COSSEIL S. D. K. (SEPT. 1931) 

relations économiques polono-dantzikoises. L'activité des orga- 
nisations dont les membres portent un uniforme et défilent, 
par centaines et  par milliers, dans les rues de Dantzig, bien 
que ne présentant pas un intérêt militaire particulier, entre- 
tient une agitation d'esprit continuelle. D'autre part, les 
réunions organisées contre le statut de la Ville libre, le plus 
souvent 'par des personnages venant du dehors, mais souvent 
aussi avec la participation des représentants officiels de 
Dantzig, créent une atmosphère d'inquiétude et  de surexcitation. 

Dans ces conditions, les négociants polonais, de même que 
les négociants étrangers, s'abstiennent de commencer de 
nouvelles opérations ; de plus, il est parfois difficile pour les 
représentants officiels de trouver, dans cette atmosphère, une 
solution des problèmes Cconomiques actuels. 

M. Strasburger adhère donc entièrement à. la résolution 
proposée par le représentant de la Grande-Bretagne et qui 
est ainsi conçue : 

u Le Conseil, 

Rappelle sa dkcision du 22 mai 1931 par laquelle il a exprimé 
sa désapprobation de toute manifestation ou action dirigée 
contre le statut de la Ville libre, de quelque coté que ce soit .... 11 

Il tient à remercier le rapporteur, le Haut-Com~nissaire et le 
Secrétariat de la Société, des efforts qu'ils ont déployés en vue 
d'assurer la sécurité et  le développement économique de la 
Ville libre de Dantzig. 

31. ZIEHM désire présenter, après les observations du Haut- 
Commissaire et celles di1 représentant de -la l'ologne, quelques 
remarques explicatives concernant la résoliition proposée par 
le représentant de la Grande.Bretagne. 

Il est heureiix de constater que le Conseil, et aussi le 
représentant de la Rkpublique polonaise, ont approuvé les 
mesures prises par le Gouvernement dantzikois en vue d'assurer 
l'ordre public à Dantzig. Le Conseil aura vu, par le rapport 
du Haut-Commissaire, que les mesures prises par la Ville 
libre de Dantzig se sont avérées efficaces et  que, in&me dans 
les circonstances économiques e t  politiqiies les plus graves, le 
Gouvernement de la Ville libre est à même de maintenir, sur 
son territoire, In sécurité, la tranquillité et l'ordre public. Sa 
police réprime rapiderncnt et avec énergie toute perturbation 
de l'ordre public ; ses autorités judiciaires répriment toutes les 
infractions avec impartialité et au moyen d'une procédure 
rapide. 

Le projet de résolution du rapporteur exprime, d'autre part, 
sa désapprobation pour taris les actes ou manifestations dirigés 



relations. The activities of organizations whose members 
wore uniforrns and paraded the streets of Danzig in hundreds 
or thousands, although of no çpecial rnilitary importance: 
kept up a constant agitation in the public mind. Again, 
the meetings organized against the Statute of the Free City, 
usually by perçons from outside the city but often in con- 
junction with the officia1 representatives of Danzig, had also 
created a feeling of unrest and excitement. 

In these circiimstances, Yolish traders, and foreign traders 
as wcll, were refraining from transacting new business. 
Furthermore, the existing atmosphere sometimes made it 
difficult for officia1 representatives to solve the present eco- 
nomic problems. 

M. Strasburger therefore fully supported the resolution 
proposed by the British representative on the Council, in 
the following terms : 

"The Council, 

Recal!s its decision of BIay zznd, 1931, by which it expressed 
its disapproval of al1 demonstrations or acts directed against 
the Statute of the Free City, from whatever quarter they 
may corne." 

He thanked the Rapporteur, the High Commissioner aiid 
the Secretariat for their efforts to ensure the security and 
economic development of the Fr$e City. 

M. LIEHXI asked permission, in view of what the High 
Commissioner and, the Polish representative had said, to 
submit a few explanatory remarks coiicerning the resolution 
proposed by the British representative. 

He was glad to note that the Council, and also the Polish 
representative, had approved the measures taken by the 
Danzig Government to maintain public order in the Free 
City. The Council would have seen from the High Com- 
missioner's report that the measures taken by the Free City 
had proved effective and that, even in the gravest economic 
and political circumstances, the Government of the Free City 
was able to safeguard public safety, peace and good order 
in its territory. The police were prompt and energetic in 
putting a stop to any disturbance of good order. Al1 breaches 
of the ~ u b l i c  peace were punished impartially by the courts, 
where the proceedings were specialiy expedited. 

The Rapporteur's draft resolution expressed disapproval 
of dl acts or manifestations directed against the statiite of 

3 



contre le statut de la Ville libre, de quelque côté qu'ils 
émanent. Le Gouvernement de la Ville libre a toujours respecté 
loyalement les traités qui sont à. la base de son existence ; il a 
toujours géré son aWinistration confotmément à ces traités 
et 5 la Constifutio~i garantie par la Société des Nations. 

La résolution établit une distinction entre les manifestations 
et les actions. En ce qui concerne les manifestations, JI. Ziehm 
ne doute pas que le Conseil soit d'avis qu'il ne doit pas être 
porté atteinte au droit de libre expression des opinions, droit 
reconnu à tout citoyen de la Ville libre par la Constitution 
garantie par la Société des Nations. Les convictions politiques 
et les idées ne pourront jamais être modifiées par la violence. 

Il ne faut pas oublier que, si les manifestations en question 
impliquent une profession de foi pour la civilisation alle- 
mande, Dantzig, dont 97 % de la population est allemand, . 
est intimement liée A l'âme allemande. Ces liens sont le 
résultat d'une évolution historique et séculaire, et elle ne 
cessera d'entretenir des relations d'ordre culturel, intellectuel 
et historique avec la cornmunaut6 aliemande. Toutes les 
manifestations, quels qu'en soient les organisateurs, doivent 
évidemment rester dans les limites de la législation en vigueur 
et respecter la forme constitutionnelle de la Viile libre. 

Quant aux actions qui sont dirigées contre le. statut juridique 
de la Ville libre, cette dernière a confiance que la Société des 
Nations, sous Ia protection de laqiiellc elle se trouve placée, 
sauvegardera l'indépendance politique èt l'intégrité territoriale 
de Ia Ville libre. 

M. Ziehm a été particulièrement heuieux de constater que 
le rapporteur a attiré l'attention du Conseil sur la situation 
economique de la Ville libre. Il se plaît à espérer que les 
recommandations du Conseil contribueront réellement à pro- 
voquer une amélioration effective de la. situation économique. 

Il se rallie entièrement à l'opinion exprimée par le Haut- 
Commissaire, lorsqu'il a déclaré que la situation économique 
et financière de la Ville libre est susceptible de provoquer, 
pour le proche avenir, des inquiétudes qui pourraient avoir 
des répercussions dangereuses sur les relations dantziko-polo- 
naises. I l  sait que la crise mondiale exerce aussi son influence 
sur Dantzig, mais on peut remarquer que les milieux écono- 
miques de Dantzig et les représentants qualifiés de l'économie 
dantzikoise, notamment la Chambre de commerce, se plaignent, 
depuis longtemps déjà, de ce que les relations économiques, 
telles qu'elles ont été établies par les traités, ne correspondent 
pas à la réalité des faits e t  que toute une série de mesures 
prises par le Gouvernement polonais et ses organes portent 
très sérieusement préjudice à l'économie dantzikoise. 

Le mémoire du Gouvernement dantzikois, qui se trouve 
annesé au rapport du Haut-Commissaire, explique en détail 
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the Free City, from whatever quarter they might corne. The 
Government had dways l o y d y  observed the treaties by 
which the Free City had been established. Its administration 
had invariably been in conformity with those treaties and 
with the Constitution guaranteed by the League. 

The resolution drew a distinction between demonstrations 
and acts. With regard to demonstrations, M. Ziehm felt 
sure that the Council would agree that there must be no 
interference with free speech, a right that had beeri granted 
to every citizen of the Free City by the Constitution guaran- 
teed by the League of Nations. Political convictions and 
ideas could not be altered by force. 

I t  must be borne in mind that, if the demonstrations 
referred to ernbodied a profession of faith in German civil- 
ization, Danzig, with a population of which 97 per cent. was 
German, had the closest ties with everything German. Those 
ties had been created thmughout the centuries. Danzig 
would always maintain cultural, inteiiectual and historical 
relations with the German community. AU demonstrations, 
regardless of those organizing them, must plainly comply 
with the Iaws in force and respect the constitutional forms 
of the Free City. 

With regard to acts directed against the legal statute of 
Danzig, the Free City firmly believed that the League, under 
whose protection i t  was placed, would safeguard its politicai 
independence and territorial integrity. 

M. Ziehm was particularly glad to observe that the Rap- 
porteur had drawn the Council's attention to the economic 
position of the Free City. He hoped that the Council's 
recommendations would be of real assistance in bringing 
about an effective improvement in ecoriomic conditions. 

He entireh agreed with the High Commissioner's statement 
that the Free City's economic and financial situation was 
such as to  give rise in the near future to anxieties that might 
have a dangerous eff ect on Danzig-Polish relations. While 
it was tme  that the universal depression affected Danzig as 
weli, it should be pointed out that economic circles in Danzig 
and the authoritative representatives of her economic li fe-in 
particular, the Chamber of Commerce-had long urged that 
the economic relationships established by the treaties were 
not in accordance with the actual facts of the position and 
that senous injury was done to the Free City's economic 
position by a whole series of measures taken by the Polish 
Government and its authorities. 

The memorandum by the Danzig Govemment, annexed 
to the High Commisçioner's report, explained in detail the 
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quelles sont, pour Dantzig, les conséquences préjudiciables des 
mesures polonaises. La coopération économique, telle qu'elle 
est prdvue par les traités, constitue la première condition 
et la condition essentielle de l'existence de relations normales 
entre Dantzig et la Pologne, et toute collaboration doit, pour 
&tre utile, comme l'a fait remarquer il y 3 quelques jours A 
l'Assemblée le représentant de la République française, ne 
pas consister exclusivement en paroles, mais doit avoir pour 
résultat des effets pratiques et efficaces pour l'une et l'autre 
des deux Parties. 

M. Ziehm émet l'espoir qu'il sera possible d'établir, confor- 
mément à la résolution proposke, une coopération économique 
plus efficace et plus utile pour les deux pays. 11 est en 
mesure de déclarer; au nom de son Gouvernement, que ce 
dernier souhaite voir disparaître les difficultés existantes et 
qu'il fera tout son possible pour atteindre ce but. 

Une question étroitement liée à ceiie de ' la  situation econo- 
rnique est celle du chômage. Comme dans beaucoup d'autres 
États, elle constitue pour Dantzig un problème tréç difficile 
à résoudre. aggrave au surplus par des circonstances toutes 
particulières A la Ville libre. 

 état et les communes ne sont pas en mesure de supporter 
plus longtemps les charges d'ordre financier résultant de 
l'assistance aux chômeurs ; les depenses engagees pour les 
chômeurs rendent constamment vains les grands efforts déployés 
par le gouvernement pour équilibrer le budget, Dans le 
rapport qu'il a soumis au Conseil, le Haut-Commissaire a mis 
en lumiére le caractère extrêmement grave de cette question 
et a déclaré qu'elie constituait un danger serieux pour l'ordre 
public et pour les relations dantziko-polonaises. 

La connexitd existant entre la question du chômage et celle 
des relations dantziko-polonaises provient du fait que la Ville 
libre de Dantzig est inondée d'ouvriers arrivant du territoire 
de la République polonaise. Au mois de juillet 1931, le 
nombre des ouvriers polonais s'est élevé à zx.ooo. Depuis ie 
~ e r  janvier 1931, 2.000 ouvriers polonais sont venus s'établir 
A Dantzig. Les ouvriers polonais affluent vers la VilIe libre 
parce que le niveau des salaires y est plus élevé qu'en Pologne. 
Les patrons qui reçoivent des commandes polonaises sont . 
souvent contraints d'occuper des ouvriers polonais. On se 
trouve ainsi devant cette situation intolérable que les ressor- 
tissants dantzikois se voient enlever, sur le territoire meme 
de la Ville libre, leur t ra~~ai l ,  leur gagne-pain, par les immi- 
grants polonais et qu'ainsi les citoyens de la Ville Ijbre sont 
souvent acculés au chômage et à la misère. Tout Etat doit 
revendiquer en sa faveur le droit naturel de protéger ses 
propres ressortissants en de telles circonstances. 
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injurious effects of these Polish measures on Danzig. Eco- 
nomic CO-operation in the form laid down in the treaties 
was the primary and fundamental condition for the existence 
of normal relations between Danzig and Poland. In  order 
to be useful, aU collaboration, as the French delegate to  
the Assembly had said ' a few days previously, rnust not 
conçist only of words, but rnust have ptacticd and effective 
results for both Parties. 

M. Ziehm trusted that, in accordance with the resoliition 
before the Council, it would be possible to achieve some 
form of economic CO-operation that would be more effective 
and more advantageous to the two countries. He could 
Say, on behalf of his Government, that the latter desired 
the removal of all existing difficulties and that it would do 
everything in its power to ensure that end. 

One question closely bound up with the economic situation 
mas that of unemployment. As in many other countries, 
that was a very difficult problem for Danzig to solve. In 
Danzig, it was aggravated by quite exceptional circumstances. 

The State and the commiincs were no longer able to defray 
the financial charges entailed by 'unemployment relief. 
The expenses incurred for the unemployed constan tly n d i -  
fied the great efforts made by the Government to balance the 
budget. In  his report to the Council, the High Commissioner 
had brought out the great gravity of this question, and had 
stated that  it was likely to constitute a serious menace to 
public order and to Danzig-Polish relations. 

The connection between unemployment and Danzig-Polish 
relations was due to the inundation of the Free City by work- 
ers from Polish territory. In  July 1931, therc had been 
twenty-one thousand Polish workers in Danzig. Since Janu- 
ary xst, 1931, two thousand Polish workers had settled there. 
Polish workers poured into the Free City because the wage- . level was higher there than in Poland. Ernployers with 
whom Polish orders had been pIaced were often compelIed 
to engage Polish workers. The consequence of thiç intolerable 
position was that Danzig nationals in the territory of the 
Free City were deprived of their work and their iivelihood 
by Polish immigrants, and that citizens of the Free City 
were often thrown into unemployment and distress. Every 
State was obliged to claim the natural right to protect its 
own nationals in circumstances çuch as these. 
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La Pologne se place, en ce qui concerne les droits de ses 
ressortissants, à un point de vue autre que Dantzig. Ce 
conflit, dont le Conseil a d6jà dû s'occuper lors de sa session 
du mois de mai, a été renvoyé, en relation avec l'ensemble du 
problème, à la Cour permanente de Justice internationale 
de La Haye, afin que cette dernière rende un avis consultatif. 
Cependant, l'hiver proche exige impérieusement que l'on 
trouve une solution immédiate, sans préjuger la question de 
droit. 

Le Haut-Commissaire propose, par conséquent, dans son 
rapport, d'enrayer provisoirement et salis préjudice du point 
de vue de droit, l'affluence de la main-d'œuvre non dantzikoise. 
De l'avis des départements compétents du Gouvernement 
dantzikois, de l'avis des représentants ouvriers dantzikois et  
aussi de l'avis de M. Ziehm, les mesures qui, grâce à l'inter- 
vention du Haut-Commissaire, ont été envisagées par le 
Gouvernement polonais ne sauraient cependant produire, à elles 
seules, les effets nécessaires pour arriver air but envisagé. 
M. Ziehm croit pouvoir conclure, de la déclaration de principe 
qui a été faite par le représentant de la Pologne, que le 
Gouvernement polonais lui-même est sérieiisement décidé à 
prendre des mesures réellement efficaces en vue de facifiter 
e t  de décongestionner le marché de la main-d'œuvre dantzikoise. 

Le Gouvernement dantzikois en prend acte avec satisfaction, 
et  il croit agir dans le même esprit que le Gouvernement 
polonais en appuyant, de son côté, les efforts du Gouverne- 
ment polonais par des mesures appropriées. En procédant, 
ainsi, le Gouvernement dantzikois se conforme également aU 
projet de résolution présenté par le rapporteur, qui vise à 
limiter l'affluence de 1s main-d'euvre non dantzikoise, en vue 
de  réduire le chômage à Dantzig. 

Enfin, en ce qui concerne la proposition du rapporteur 
relative au conflit existant entre Dantzig et  la Pologne sur ' 

la question de l'accès et  du stationnement des navires de 
guerre polonais à Dantzig, M. Ziehm fait remarquer que son 
Gouvernement tient à voir élucider une bonne fois cette 
question qui est restCe en suspens depuis des années. Le 
Gouvernement dantzikois accepte de demander que le Conseil . 
sollicite de Ia Cour permanente de Justicê internationale un 
avis consultatif sur la question juridique de principe et que 
le Haut-Commissaire procéde, sous réserve de la question de 
droit, à un règlement provisoire, jusqu'à ce que le Conseil 
ait réglé définitivement la question. 

En concluant, 31. Ziehm' veut exprimer l'espoir que les 
discours prononcés au Conseil et les décisions prises par 
celui-ci contribueront à supprimer, ou, du moins, à atténuer, 
les obstacles qui ont entravé pendant si longtemps et qui 
continuent à entraver, iiotamment en .matiére économique, 
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Poland regarded the question of her nationais' rights from 
a point of view other than that of Danzig. This dispute 
had been brought before the Council a t  its May session 
and had been referred, in conjunction with the problem as 
a whole, to the Permapent Court of International Justice 
for a n ,  advisory opinion. The approach of winter, however, 
made it essential ta find an immediate solution, without 
prejudice to the question of law. 

The High Commissioner therefore had proposed in his 
report that the influx of foreign labour shouId provisionaiiy 
be suspended, without prejudice to the legal point involved. 
The competent authorities of the Danzig Government, the 
representatives of the Danzig workers, and M. Ziehm himself, 
were of opinion that the measures proposed by the Polish 
Government in pursuance of the High Commiçsioner's sugges- 
tion, were insufficient to produce the necessary efiects and 
so achieve the object in view. M. Ziehm, however, thought 
that he could infer from the PoIish representative's declar- 

, ation of priilciple that  the Polish Government itself had 
seriously decided to take really effective rneasures to ease 
the congestion oli the Danzig labour market. 

The Danzig Government took note of that declaration with 
satisfaction. I t  would, it thought, be acting in the same 
spirit as that animating the PoIish Government if it seconded 
that Government's efforts by taking suitable measures. In 
that way, the ,Danzig Government would be complying like- 
wise with the Rapporteur's draft resolution, which proposed 
the limitation of the influx of non-Danzig labour with a view 
to reducing unemployment a t  Danzig; 

Finaliy, with reference to the Rapporteur's proposa1 con- 
cerning the dispute between Danzig and Poland in regard 
to access to and anchorage in  the port of Danzig for Polish 
war vessels, M. Ziehm's Government was anxious that this 
question, which had been outstanding for years, should be 
settled once and for ail. His Government agreed that the 
Council should ask the Permanent Court of International 
Justice for an advisory opinion on the legal question of 
principle, and that, subject to the question of law, the High 
Comrnissioner should draw up provisionaï regulations pending 
a final settlement of the rnatter by the Council. 

I n  conclusion, M. Ziehm expressed the hope that the state- 
ments made in the Council and the decisions it had taken 
would help to remove, or a t  least, to mitigate, the obstacles 
that had for so long irnpeded and still impeded co-operation 
between the Free City and the Polish Republic, more espe- 
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la coopération de la Vitle libre e t  la République polonaise. 
Au nom de son Gouvernement, M. Ziehm tient à remercier 
le Haut-Commissaire des efforts qu'il a déployés pour aplanir 
ces difficultés. Il remercie aussi les membres du Secrétariat. 

Le Dr CURTIUS approuve le rapport soumis au Conseil et, 
malgré le grand intérêt que le Gouvernement allemand porte 
au sort de la Ville libre, aurait renoncé à prendre la parole 
si quelques remarques, faites par le representant de la Pologne 
après ses observations sur le rapport, ne le forçaient à parler. 

Le représentant de la Pologne a par14 de visites d'hommes 
politiques allemands et  a ajouté à cette constatation des 
critiques contre lesquelles M. Curtius doit protester. Cette 
visite n'est encore qu'annoncée ; la Ville de Dantzig est un 
g t a t  souverain qui n'est soumis à aucune censure prkventive, 
et; d'autre part, dans ces derniers temps, les visites d'hommes 
politiques sont un événement fréquent dans les relations 
internationales, et  elles ne prêtent pas à des préoccupations 
speciales. 

Comme le president du Sénat vient de le signaler t r è ç  
justement, il convient de souligner les relations historiques et  
intellectuelles qui constituent un lien trèç étroit entre la Ville 
libre et l'Allemagne, et II. Curtius est d'avis qu'il faut s'opposer 
à toute tentative susceptible d'entraver l'exercice de la souve- 
raineté de Dantzig, souveraineté qui lui est garantie dans les 
traités. 

M. STRASBURGER a suivi avec la plus grande attention et 
le plus vif intér&t le discours prononcd par M. Ziehm, qui, 
avéc tant d'autorité et de compétence, représente le Sénat de  
la Ville libre à la table du Conseil. Le représentant de la 
Pologne a déjà exprimé son avis sur l'état de la sécurité 
à Dantzig ; il a dit qu'il le considérait comme n'étant pas 
entièrement satisfaisant, et i l  ne croit pas devoir revenir sur 
ce point. 

Il voudrait dire quelques mots sur la question du .chômage 
à Dantzig ; l'importance de cette question pour la Ville libre 
n'échappe pas non plus à la Pologne. 

M. Strasburger est heureux de pouvoir annoncer au Conseil 
qu'il y a quelques jours, il a averti par une lettre le Haut- 
Commissaire que, sur sa demande, le ministre du Travail avait 
rendh quelques ordonnances en vue d'arréter l'afflux éventuel 
de la main-d'œuvre polonaise CL Dantzig. Cependant, il croit 
que les appréhensions du Sénat sont exagérées et que les 
chiffres que l'on .a cités au Conseil sont un peu supérieurs 
à la réalité. Il a même. prié les repdsentants de Dahtzig 
d'examiner ces chiffres avec le représentant de la Pologne. 
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c i d y  in the economic sphere. On behalf of his Goverriment, 
he would thank the High Commissioner for what he had 
done to remove these difficulties. He wished also to thank 
the Secretariat. . 

Dr. CUHTIUS approved the report submitted to the Coiincil. 
Notwithstanding the great interest taken by the German ' 

Government in the condition of the Free City, he would not 
have asked permission to speak except for certain remarks 
offered by the Poiish delegate following on his observations 
on the report. 

The Polish representative had referred to  the visit to Dan- 
zig of Germm politicians and had made in that corinection 
certain criticisms against which Dr. Curtius was bound to 
protest. The visit had so far  only been announced. The 
Free City was a sovereign State and was not subject to any 
form of censorship. Further, viçits by politicians had latterly 
become a common event in international relations and could 
not cause any speciai apprehension. 

A s  the Preçident of the Senate had rightly pointed out, 
the historical and inteiiectud relations that formed a very 
close tie between the Free City and Germany must be borne 
in mind. In Dr. Curtius' view, any attempt to hamper the 
exercise of the sovereignty enjoyed by Danzig and guaranteed 
to her under the treaties must be resisted. 

M. STRASBURGER said he had followed with the greatest 
attention and interest the speech of M. Ziehm, who so author- 
itatively and ' competently represented the Senate of the 
Free City of Danzig. before the Council. The representative 
of Poland had already given his views with regard to public 
security in Danzig ; he had said he did not consider it entirely 
ça'tisfactory,' and there waç no need for him to return to 
that point. 

He would make a few remarks on the question of unem- 
ployment at Danzig, the importance of which Poland also 
appreciated. 

R I .  Strasburger was glad to inform the Council that a few 
days previously he had notified the High Commissioner in 
a letter that, a t  his request, the Minister of Labour had 
issued several decrees in order io stop any influx of Polish 
labour into Danzig. He thought, however, that the Senate's 
apprehensionç were exaggerated, and that the figures men- 
tioned before the Council were somewhat higher than the 
actual figures. He had asked the representatives of Danzig 
to examine these figures with the Polish representative. 



Il serait également très heureux si le Sénat prenait, pour 
a d t e r  l'afflux de la main-d'auvre non dantzikoise, des mesures 
compatibles avec la situation juridique existante, mais il 
désire souligner que la question de l'afflux de la main-d'ceuvre 
non dantzikoise à Dantzig n'est qu'un des éléments du grand 
problème du chômage. Le chômage à Dantzig s'explique 
d'abord par la crise générale et, ensuite, dans une certaine 
mesure, par ta politique générale du Sénat de la Ville libre. 

11 est assez dificiie de faire une politique nettement hostile 
à tout ce qui n'est pas dantzikois et, d'autre part, de contraindre 
les non-Dantzikois, les Polonais, à venir à Dantzig et à y 
créer de nouvelles affaires. Par exemple, la dénonciation de 
l'accord concernant le stationnement des navires de guerre 
polonais à Dantzig ne va peut-être pas contribuer à l'essor 
économique de la Ville libre. En  effet, sans vouloir faire de 
Dantzig une base militaire quelconque, la Pologne y possède 
des chantiers, des citernes à pétrole pour l 'approvisio~ement 
des navires, et,  si elle n'avait pas le droit de faire stationner 
ses navires à Dantzig, il en résulterait de graves conséquences 
pour la vie économique de la Ville. 

Le président du Sénat a dit - et  M. Strasburger le note 
avec satisfaction - qu'il désirait le maintien du statut juri- 
dique actuel et l'établissement des relations les plus étroites 
avec la Pologne. I l  a declare, d'autre part, qu'il fallait éga- 
lement sauvegarder la culture allemande de la partie de la 
population dantzikoise qui est allemande. M. St rasburger se 
permet de dire que les Allemands de Dantzig peuvent trés 
bien maintenir et  developper la culture allemande sans 
attaquer les autres nations et, surtout, sans attaquer Ie 
statut juridique de la Ville libre, qui garantit à Dantzig le 
libre ddveloppement de leur civilisation. 

Puisque M. Ziehm a montré tant  de comprehension pour 
les questions nationales, hl. Strasburger voudrait lui rappeler 
que, à Dantzig, il existe une assez grande minorité polonaise 
qui n'est pas très satisfaite de la situation dans laquelle 
elle se trouve, et il expri~ne l'espoir que, grâce 5 des négo- 
ciations, on trouvera le plus vite possible une solution, surtout 
en ce qui concerne la question, qui préoccupe actuellement 
l'opinion publique à Dantzig, de l'exercice des professions 
libres par les citoyens dantzikois de langue polonaise. Il 

. espère que l'on arrivera à reconnaître la valeur des diplômes 
scolaires et universitaires polonais et  à les assimiler aux 
diplômes équivalents allemands. 

M. Strasburger partage l'avis du representant de I'Memagne, 
qui a estimé qu'il ne convenait pas de prendre des mesures 
pour empêcher les visites d'hommes dJ$tat allemands à Dantzig, 
mais i l  ajoute que les personnalités qui viennent souvent 
Dantzig ne devraient pas y prononcer des discours ni se 



He would also be very glad i.f the Senate urould take rqeas- 
ures compatible with the present legal position to stop the 
influx of non-Danzig labour. He pointed out, however, that 
the question of the influx of non-Danzig labour into Danzig 
was only one factor in the big problem of unemployment. 
The unemployment in Danzig was explained, first, by the 
general crisis and theii, to some eutent, by the general policy 
of the Senate of the Free City. 

M. Strasburger thoiight it worild be somewhat difficult 
to carry out a policy definitely hostile to everything non- 
Danzig and, on the other hand, to compel non-Danzig persons, 
Poles, to go to Danzig to establisli new business relations. 
For example, the denunciation of the agreement relating to 
the anchorage of Polish warships in Danzig woiild probably 
not contribute to the economic development of the Free City. 
Indeed; though Poland had no desire to make of Danzig 
a military base in any sense, she possessed there shipbuilding 
yards and oil reservoirs for supplying ships, and if her ships 
were not entitled to anchor at Danzig, the economic life 
of the City - would be seriously affected. 

The President of the Senate had said-and M. Strasburger 
noted this with satisfaction-that he desired the maintenance 
of the present legal statute and the establishment 'of the 
closest relations with Poland. He hsd also stated that the 
German culture of the German part of the population of 
Danzig should be safeguarded. M. Strasburger ventured to 
say that the Germans in Danzig could very well maintairi 
and develop German culture without attacking other nations, 
and especially without attacking the legal statute of the 
Free City, which guaranteed in Danzig the unhindered develop- 
ment of their civilization. 

As M. Ziehm had show11 so rnuch understanding of national 
questions, M: Strasburger pointed out to him that, in Danzig, 
there Ras a faii-ly large Polish minority which uras not greatly 
satisfied with the present situation, and expressed the hope 
that, by means of negotiations, a solution would be found 
as quickly as possible, particularly for the question which 
a t  presen t engaged Danzig public opinion-the practice of 
the liberal professions by Polish-speaking Danzig citizens. He 
hoped that the value of Polish iiniversity and school diplomas 
wouId be recognized, and that they would be assimilated to 
the equivalent German diplomas. 

M. Strasburger shared the view expressed by the represent- 
ative of Germany that it was inadvisable to take meaçures 
to prevent Germaii statesmen from visiting Danzig. He 
would, however, add that the eminent persons urho visited 
Danzig frequently should not make speeches or take part 



livrer à des manifestations contre le statut juridique de la 
Ville libre. Malheureusement, tel a été trop souvent le cas, 
cette année comme les années précédentes. 

Il rappelle pue le Conseil, dans sa séance du 22 mai 1931, 
a adopté une résolution par laquelle il a expriiné « sa désap- 
probation de toute manifestation ou action dirigée contre le 
statut de la Ville libre, de quelque côté que ce soit i). 

31. Strasburger espère que, pour atteindre ce but et réaliser 
les fins prévues dans la résolution du Conseil, la Pologne peut 
compter, non seulement sur la collaboration de Dantzig, 
mais aussi sur l'activito de tous les membres du Conseil, sans 
exception. 

M. Z I E H ~ I  désire répondre aux observations du représentant 
de la Pologne, Celui-ci a qualifie la politique gdnérale de 
Dantzig de peu amicale, sous certains rapports, envers la 
Pologne, et il a rappelé la dénonciation de l'accord conclu 
entre la Pologne et la Vilie libre relativement à l'accés et 
au stationnement des navires de guerre polonais dans le port. 
En même temps, il a c m  devoir montrer les conséquences 
f9cheuses que la dénonciation définitive de cet accord aurait 
pour l'existence et pour le développement de la prosperité 
de la Ville libre. 

M. Ziehm rappelle que l'existence de la Viile Libre et son 
statut ont été établis par la volonté même, d'une part, des 
Alliés et, d'autre part, de la Sociétk des Nations, qui a déclark, 
à ce moment, que la Ville libre ne pouvait être une base 
navale. Néanmoins, en 1921, Dantzig s'est montrée disposée 
à accorder l'accès de son port aux navires de guerre polonais ; 
elle a agi alors en toute liberté, et elle a conclu avec la Pologne 
un accord dont la dénonciation pouvait être faite en 1931. 

LJ6chéance prévue étant arrivée, l'accord a 6té dénoncé, 
mais, M. Ziehm tient à le répéter, non dans une intention 
peu amicale envers la Pologne, et surtout pas dans l'intention 
de soulever des difficultés d'ordre économique pour les répara- 
4 o n s  et le ravitaillement des navires de guerre. Il s'agit d'une 
question qui, en principe, doit être définitivement élucidée, et  il 
est permis de constater que la décision prise par le Conseil 
est de nature à donner une solution au conflit qui est A la 
base de toute cette affaire. Dans ces conditions, le Conseil 
ayant décide de porter son attention sur le règlement de ce 
conflit, le Gouvernement de Dantzig s'est dtclüré prét à 
prolonger la convention intervenue entre la Pologne et la 
Ville libre. 

M. Ziehm désire répondre également aux observations du 
représentant de la Pologne en ce qui concerne les minorités. 
M. Strasburger a parlé de YéquivaIence des diplômes et certi- 
ficats polonais que l'on demande A la Ville libre d'accepter 
pour l'exercice des professions libérales. Si M .  Ziehm n'a pas 



in  manifestations directed against the legal statute of the 
Free City. Unfortunately, that had occurred too often during 
the present year, as in past years. 

He pointed out that the Council, a t  its meeting on May zzrid, 
~931,  'had adopted a resolution by which it expressed "its 
disapproval of all demonstrations or acts directed against 
the statute of the Free City from whatever quarter they rnay 
come". M. Strasburger thought that, in order to attain that 
object and to bring about the results anticipated in the Coun- 
cil resolution, Poland couId count; not only on the co-opera- 
tion of Danzig, but also on the help of all the Mernbers 
of the Council without any exception. 

M. ZIEBM, replying to the observations of the Polish repre- 
sentative, said that the latter had described the general 

,policy of Danzig as not very fr~endly towards Poland in 
certain respects, and he had drawn attention to the denun- 
ciation of the agreement concluded between Poland and the 
Free City with regard to the entry and anchorage of Polish 
warships in the port. A t  the same time, he had thought i t  
right to show the undesirable effects of the definitive denun- 
ciation of that agreement on the existence and development 
of the prosperity of the Free City. 

M. Ziehrn pointed out that the existence of the Free City 
and its statute had been estabiished by the desire of the 
Mies  and of the League of Nations, which had stated, at 
the time, that  the Free City could not be a naval base. 
Nevertheless, in 1921, the Free City had agreed to ailow 
Polish warships to enter its port ; it had then acted freely, 
and had concluded an agreement with Poland whicli could 
be denounced in 1931. 

The term mentioned in the agreement having expired, 
the latter had been denounced, not, he would repeat, with 
any unfriendly intention towards Poland, and, above aU, not 
with the intention of creating economic difficulties in connec- 
tion with the repairing and victuding of the warships. 
That waç a question which, in principle, should be definitely 
cleared up, and he would note that the Council's decision 
was likely to lead to a solution of the dispute which was 
a t  the basis of the whole matter. I n  those circumstances, 
as the Council had decided to give its attention to the settle- 
ment of this dispute, the Governrnent of Danzig was pre- 
pared to prolong the convention between Poland and the 
Free City. 

M. Ziehm, replying to the Polish representative's obser- 
vations in regard to the minorities, said that M. Strasburger 
had spoken of the equivalence of Polish diplomas and certi- 
f icats,  which the Free City was asked to accept for the 
purpose of the practice of the liberal profeçsions. M. Ziehm 



parlé de ce point, c'est parce qu'il n'en est pas fait mention 
dans le rapport du Haut-Commissaire. Aussi bien fait-il 
partie de l'ensemble des questions qui divisent la Pologne et  
la Ville libre e t  qui seront soumises à la Cour permanente 
de Justice internationale pour avis consultatif, puis au Conseil. 
En tout cas, dans des conversations particulières, M. Ziehm 
s'est déclaré prêt à discuter, jusqu'au moment où cette question 
de diplômes recevra une solution définitive, les bases d'une 
réglernentat ion provisoire. 

En  concluant, il tient à dire qu'il ne lui semble ni opportun 
ni utile de joindre cette question à la grande question du 
chômage, qui est beaiicoup plus urgente et pour laquelle 
Dantzig ne peut attendre longtemps une solution. 

En  ce qui concerne le reste des observations formulées par 
le représentant de la Pologne, M. Ziehm se borne A d i r e  
qu'il a déjà expliqué sa façon de voir dans son premier exposé. 

Le vicomte CECIL OF CHELWOOD n'a pas l'intention d'entrer 
dans les qiiestions spéciales qui viennent d'être discutées 
entre M. Ziehm et  M. Strasburger. Il les remercie l'un .et 
l'autre d'avoir accepté la résolution jointe à son rapport, 
et  il exprime sa confiance que cette acceptation est le symbole 
et  le symptôme d'une coopération plus étroite, à l'avenir, 
entre la Pologne et Dantzig. 

A son avis, il y a un malentendu sur la question des 
manifestations. A la session de mai, le Conseil a exprimé sa 
désapprobation Li l'égard de toutes manifestations dirigéeç contre 
le statut de la Ville libre, mais le vicomte Cecil ne croit pas 
que le Conseil ait voulu dire que toutes les manifestations de 

- ce genre étaient nécessairement illégales. C'est évidemment une 
question à régler devant les tribunaux. Ce que le Conseil a 
voulu dire, c'est que, dans les circonstances très spéciales où 
se trouve Dantzig, il est à souhaiter que des expressions d'opi- 
nions de ce genre, portant sur des problèmes politiques brû- 
lants, soient de caract&re aussi modéré et aussi peu provoquant 
que possible. Tous ceux qui ont à cœur Ies intérêts de Dantzig 
et  de la Pologne seront d'accord sur ce point. 

Le devoir du Conseil en cette matière est parfaitement clair. 
La haute appreciation formulke dans le rapport de lord 
Cecil à l'égard du rapport du Haut-Commissaire sera certaine- 
ment partagée par chacun des membres du Conseii. Aussi 
longtemps que le Haut-Commissaire se trouvera au poste 
difficile et lourd de responsabilités qu'il occupe actuellement, 
le devoir du Conseil est de lui apporter tout son concours 
et  toute sa sympathie, appuyés sur toute l'autorité que possède 
necessairement Ie Conseil, 



had not referred to tbis matter because i t  rvas not men- 
tioned in the High Commissioner's report. I t  did, indeed, 
forrn part of a whole group of questions a t  issue between 
Poland and the Free City, which would be submitted to  the 
Permanent Court of International Justice for an advisory 
opinion and then to the Council. In any case, he had stated 
in private conversations that he was prepared to discuss a 
provisional settlement of the question of diplornas, pending 
a filial çoliition. 

In conclusion, M. Ziehm did not consider it advisable or 
expedieiit to associate this Iast question with the important 
question of unemployment, which was much more urgent. 
and in regard to which Danzig could not wait for long for 
a solution. 

With regard to the Polish representative's other obser- 
vations, M. Ziehm said that he had already explained his 
attitude in his first speech. . . 

Viscount CECIL 01; CHELWOOD did not proposc to go into 
the special questions which had been debated between 
M. Ziehm and M. Strasburger. He thanked them both for having 
accepted the resolution attached to his report, and he trusted 
that that acceptance was a symbol and a symptom of closer 
CO-operation between Poland and Danzig in the future. 

There was, he thought, a misunderstanding with regard 
to the question of demonstrations. At its May session, the 
Council had expressed disapproval of al1 demonstrations directed 
against the statute of the Free City, but he did not 
understand the Council to have said that al1 such demonstra- 
tions were necessarily illegal. That was obviouçly a matter 
to be settled by the courts. Whst  the Council had.  meant 
was that, in the very special circumstances of Danzig, i t  .was 
desirable that such expressions of opinion on burnitig political 
subjects should be as moderate and unprovocative in char- 
acter as possible. Everyone who had the interests of Danzig 
and of PoIand at heart wouId agree on that point. 

The Council's duty in the matter was perfectly clear. 
The high appreciation of the High Commissioner's report 
expressed in Lord Cecil's report woiild, undoubtedly, be 
shared by every member of the Council. So long as the 
High Commissioner occupied his preseiit responsible and 
difficult position, the Council's duty was to give to him its 
full support and sympathy backed by all the authority 
which the Council necessarily possessed. 



Le $rojet de résolz~tion proposk par le rapportezdr dans son 
rapport est adoptk., 

.' Le vicomte CECIL OF CHELWOOD soumet alors le projet de 
résolution suivant 1 : 

[Voir p .  9.1 

Le projet de résolution esir adopté. 

31, Ziehm et le comte Gravina se retirent. 

3. 
[Conzmuniqzrd C. 502. 1931. 

crttx membres du Conseil.] 
Genève, le 27 août 1931. 

SOCI&~+$ DES NATIONS. 

VILLE LIBRE DE DANTZIG 

Relations dantziko-polonaises. 

RAPPORT SPÉCIAL DU HAUT-COMhlISShIKE, E N  DATE DU 
rg AOÛT rg31, ET RAPPORT SUPPLÉMENTAIRE EN DATE 

DU zo AOÛT 1931 

Note  d z ~  Secrétaire général. - En cxécution dc la résolution du 
Conseil du 22 mai 1931, le Haut-commissaire a adressé au 
Conseil de la Société des Nations un rapport spécial, en date du 
I j août 1931, avec six annexes, et un rapport spécial supplémentaire, 
en date du 20 août 1931. sur la situation à Dantzig. Le Secrétaire 
général a l'honneur de communiquer ces rapports au Conseil, pour 
examen. 

U P P O R T  SPÉCIAL DU HAUT-COM>IISShlREI 

Dantzig, Ic 15 août 1931. 

[Déjà reprodzrit ; voir $f i .  14-17.] 

RAPPORT SUPPLÉMENTAIRE DU HAUT-COMbIlSSAIRE. 

Dantzig, ic 20  août 1931. 

[Déj i  reprodtrit ; voir fiP. 18-19.] 

l Document C. 568. 193' 1. 
2 Pour le rapport précédent. voir document C. 285. 1931. 1. 



The draf t  resolut io?~ proposed by the Rn$portendr in his report 
was ndopted. 

Viscount CECIL OP CHELWOOD then presented the following 
draft resolu tioii ' : 

CSee fi. 9.1 

The drajt resolzttion was ndopted. 

hl. Ziehm and Count Gravina withdrew. 

3. 
[Distribzited tu the C. 502. 1931. 1. 

ilfembers of the Cozincil.1 
Gcneva, Augtist 27th, 1931. 

L E A C U E  O F  NATIONS.  

FREE CITY O F  DANZIG. 

Danzig-Polisk relations. 

SPECIAL REPORT HY THE HIGH COBIMISSIONER 
DATEU AUGUST 13th, 1931, AND SUPPLE-IIENTARY REPORT 

DATED AUGUST aoth, 1931 2. 

Note by the Secuetnry-Genera1.-In cotifurmity with the Councii's 
resolution of May zznd, 1931, the High Comrnissioner has subrnitted 
to the Council of the Lcaguc of Nations a special report, dated 
August ~ j t h ,  1931, with six annexes, and a supplementary special 
report dated August zoth, 1931, on the situatio~i in Danzig. The 
Secretary-General has the honour to  comtnunicate these reports for 
the consideration of the Council. 

REPORT BT THE HIGH C O h l M I S S I O N E R .  

Danzig, August 15tli, 1931. 

[rllready reprodzrced ; see p p .  14-17.] 

SUPPLEMENTARY REPORT BE' THE HIGH COl l lh l ISSIONER.  

Danzig, .4ugiist zoth, 1931. 

[Already reprodzcced ; see $p. 18-19.] 
-- 

1 Docutnent C. 568. 1931. 1. 
For the preceding report, see document C .  28j. 1931.  1. 



3 O  ANNEXES AUX' RAPPORTS DU HAUT-COMMISSAIRE 

Ci GESETZBLATT )) DE DANTZIG, N O  32, DU 2 JUILLET 1931. 

(Ce document est conservé au Secrétariat.) [Voir p. 51.1 

..l$$eltdice I I .  

LETTRE DU PRÉSIDEXT DU SÉNAT DE DANTZIG 
AU HAUT-COMMISSAIRE. 

[Tradaction de l'alle?tzand.] Dantzig, le 3 juillet 1931. 

Comme suite à ma lettfe du 26 juin 1931, j'ai l'honneur de 
vous faire connaître ce qui suit : 

Par une loi i:oticernant le maintien de l'ordre public, que le 
Sénat vient d'adopter, des regles plus sévères ont été édictées en 
vue d'empêcher la presse d'esciter les esprits. 

En outre, le Volkstng a voté une loi donnant pouvoir au Sénat 
d'édicter des règles restrictives et plus rigoureuses, en ce qui concerne 
notamment les associations et le port d'armes. Cette loi de pleins 
pouvoirs reste dans le cadre de la Constitution ; il :L été expressé- 
ment stipulé que les dispositions de celle-ci sont maintenues sur 
tous les points. Lc Volkstag a déjà voté, à plusieurs reprises, des 
lois de cette nature. Les règlements ont été édictés par Ie Sénat 
sur !a base de la loi de pleins pouvoirs. Nous vous en donnerons 
corninunication dès qu'ils auront paru au 'Bulletin des Lozs. 

Les règlements eux-mêmes, se référant à de nombreuses dispo- 
sit ions existantes, sont difficilement compréhensibles lorçqu'on ne 
connait pas ces dernières ; le Sénat a donc adressé hier à la presse 
un communiqué reproduisant, sous une forme intelligible, la matière 
des règlements ainsi promulgués. Je joins à la préseiite ce comrnu- . 
niqué de presse tel qu'il a été reproduit exactement dans les 
Danzige-Y Newesten Naclrm'chten. 

A propos de la décision prise' par le Conseil dc la SociCté des 
Nations, le 22 mai 1931, je rnc permets de signaler notamment ce 
qui. suit : 

I. La susdite loi sur le maintien dc l'ordre public renferme des 
dispositions destinées à assurer le respect du statut politique de la 
Ville libre de Dantzig, tel qu'il résultc de la Constitution. 

z. Les règlements édictés interdisent aux organisations politiques 
étrangéres le port d'uniformes. Le Sénat ne juge pas opportun 
d'édicter une interdiction générale de ce genre pour les orga- 
nisations de la Ville libre. Non seulement les organisations de 
droite et surtout celles de gauche ont demandé iristamment qu'on 
n'ait pas recours à cette interdiction, mais d'importantes raisons 
d'ordre pratique s'y opposent. 
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Appendix I I .  

LETTER FROhl THE PRESlDENT OF THE DANZIG SENATE 
TO THE H l G H  COMMISSIONER. 

[Tra?tsEatiow frow the Gerntan.] Danzig, JUly 3rd, 1931. 

Further to  my letter of June zbth, 1931, I have the honour to 
inform you as follows : 

A law for the safeguarding of public ordcr passed by the Volkstag 
provides for stricter measures with a vicw to preventing incite- 
ment by the Press. 

Further, by a law enacted by the Volkstug, the Senate has been 
empowered to issue more severe and restrictive provisions relating 
more particularly to matters concerning associations and the 
carrying of arms. The law conferring these special yowers is 
strictly in accordance with the Constitution ; it !vas exprcssly stated 
that no modification whatsoevcr should be made in the provisions 
of the Constitution. Such laws have already been passed by the 
Volkslag on differcnt occasio~is. The legal regulations framed in 
virtuc of the ahovc-mentioned law are being issued by the Senate. 
These will be forwardcd to you as soon as they are publishcd in 
thc Legal Gazette. ' 

As the regulations in question refer to a larger number of exist- 
ing provisions, it is by no means easy to understand thcm without 
some knoïvledge of the latter; the Senate accordingly yesterday 
publishcd a Press communiqzré reyroducing tlic contents of the new 
regulations in a clear and intelligible form. 1 am forwarding the 
Press commt~niqzté as i t  appcared in the Dunziger Neztesten Naèh- 
richten. 

With reference to the rcsolution passed by the Couricil of the 
Leaguc of Natioiis on May annd, 1931, I beg to draw attention 
more particularly to  the following : 

I. The above-mcntioned law for the maintenance of public order, , 

coiitains provisions with a vicw to safeguarding the Frcc City's 
form of Government as established by the Constitution. 

2. The legal regulations forbid the wearing of special uniform by 
foreign political organizations. The Senate does not consider i t  
expedient to issue a general prohibition applicable to organizations 
belonging to the Free City. Apart from the fact that both the 
Right and, more particularly, the Left organizations have made 
urgent representations that such a prohibition should not be pro- 
nounced, there are important practical reasons. for abstaining from 
any general prohibition of this nature. 
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Ilans le cadre restreint de la Ville libre de Dantzig, les membres 
d'organisations politiques se reconnaissent, même lorsqu'ils ne 
portent pas d'uniforme. Les effets qu'a entraînés, aiIleursl que 
dans la Ville libre, une interdiction genérale du port d'uniformes, 
montrent que celle-ci n'a pas empêché de violentes collisions entre 
les divers groupes politiques ; au contraire, malgré cette interdiction, 
des troubles graves et même des assassinats politiques ont eu lieu 
fréquemment. 

C'est dans le port d'armes par les membres d'organisations poli- 
tiques que réside le danger des collisions. Le Sénat a donc édicté à 
ce sujet des règles rigoureuses et restrictives s'appliquant plus 
particulièrement aux organisations qui portent un uniforme. Je 
signalerai notamment l'interdiction faite aux membres de ces 
organisations d'avoir sur eus des armes à feu ou des armes con- 
tondantes ou tranchantes, lorsqu'ils portent en totalité ou en partie 
l'uniforme particulier de leur organisation. Des peines sévères sont 
prévues en cas de contravention. 

Le Sénat estime que, dans l'état actuel des choses, ces disposi- 
tions suffisent à empêcher efficacement que des collisions entre 
organisations politiques ne viennent compromettre la sécurité, la 
paix et l'ordre publics. 

(Signé) Dr ZIEHM. 

EXTRAIT DES t( DANZTGER NEUESTE NACHRICHTEN 1) DU 2 JUILLET 1931. 

[Tradzsctbow de E'allemand.] 
LE MAINTIEN DE L'ORDRE PUBLIC A DtZSTZIG. . 

* . . . . . . . . . , . . . . . . . . . . . . . . 
Les dispositions essentielles des règlenients édictés par le Gouver- 

nement sont les suivantes : 
Possibilité de dissoudre les associatwns. 

Le règlement qui amende la loi du Reich sur les associations 
renforce certaines dispositions de cette loi, dans le cadre des 
articles 84 et Sg de la Constitution. En  particulier, la possibilitb de 
dissoudre les cissocintPons, possibilité qui, juçqu'ici, existait en 
général lorsqu'une association violait les lois pénales, est étendue 
aux cas dans lesquels, au su du comité directeur de l'association, 
il est parlé de certain ; délits en des termes tels qu'il faut y voir 
une incitation c i  les commettre, savoir la haute trahison, les atta- 
ques injurieuses contre le statut politique de Dantzig ou Ie déni- 
grement de ce statut, les calomnies ou les insultes à l'adresse du 
gouvernement ou d'un de ses membres, les invitations publiques à 
la désobéissance aux lois, les cas graves de violation de domicile, 
la violation de la paix publique, le dénigrement des institutions 
publiques. Urie association peut également être dissoute lorsque, 
au  su du comité directeur ou de membres de ce comité, plus de 
trois membres de l'association poss~dent des armes ou en sont 
porteurs, sans être munis de l'autorisation requise. 
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Within the small circles of the Free City of Danzig, members of 
the political orgri~iizations all recognize one another without any 
particular uniform. Expericnce obtained outside the Free City of 
Daiizig in regard to a general prohibition to wear special uniform 
showed that such a prohibition was not effective in preventing 
serious collisions between different political groups ; on the contrary, 
despite the prohibition, serious cxcesses and eveii poIitical assassina- 
tions took placc on more than one occasion. 

The danger of collisio~is lies in the carrying of weapons by the 
political organizations. The Senatc has accordingiy issued severer 
and more restrictive provisions, particularly for organizations ~vhich 
wear a special uniform. 1 might mention the provision under 
which tnembers of political orgaiiizationç are prohibited from car- 
rying arms (fire-arms, cutting and thrusting weapons) when wearing 
the special uniform of thcir organization or any part of such 
i~riiform. Persoiis contravening that provision are liable to  heavy 
pcnalties. 

The Senate considers that, in the present circumçtances, the 
provisions in question are suitable and adequate for the purpose of 
cffectively preventing collisions-between political organizations- 
which constitutc a menace to public safety, peace and order. 

(Signed) Dr. ZIEHM. 

EXTRACT FROJI THE "DANZIGER NEUESTE SACHRICHTEX" 
OF JULY znd, 1931. 

[Traizslatio~z frotn the Germa?t.j 
MAINTENANCE OF ORUER IN DANZIG. 

The main provisions of the regulations issued by the Governmcnt 
are as follows : 

Circcnasta~zces isr wlaich Associubéons may be dissolved. 
.The severity of certain provisions of thc German Law on Asso- 

ciritions is increascd, withiri the limits allowed by Articles 84 and 
85 of the Constitution, by the lcgislative decrees modifying this Law. 
In particular, the dissolz~tion of ussociations, whicli as a general 
rule was only permissible when the latter were guilty of oflerices 
against the criminal law, will be possible whenever the committee 
of an association is privy to the discussion of certain offences in a 
manner which may be regardcd as constituting an incitemelzt to 
commit szlch ofierzces. Thesc latter are as follows : high treason, 
attempts to  bring the Constitution of. Danzig into discrcdit or 
corztempt, dander or abuse of the Governmcnt or of a member of 
the Government, public incitcment to disobedience to the law, 
serious "breach of the dorncçtic peace", "brcach of the public 
pcace" and attetnpts to bring public institutions into contempt. 
An association may a1so now bc disso!ved if its committec or any 
members of the cornmittee are privy to the unauthorized possession 
or bcaring of arms by more thnn three members of the association. 
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Restriction du droit de réunion. - Ida loi du Reich siir les 
associations stipule, au paragraphe II, qu'aucune personne ne doit, 
dans une réunion publique ou un cortège, porter des armes sans 
une autorisation officielle. Le règlement édicté par le Sénat a 
modifié la définition du $or1 d'armes en ce sens que tout flarticipant 
sera considéré comme ktant armé, lorsqrc'il portera oz$ tiendra prêt 
%PI. objet destiné par 1tbi ù ccaztser ries lilessztres, soit #oztr aftizgzcer, 
soit $our se défendre. Les fiistolets de tir à blanc (Schreckschuss- 

ictolen) sont égaEenze?tt compris dans cette catégorie, rie même que 
Es  matraque^ en usage jtügrt'ici dans les organisalions de bitte. 

Les dispositions pénales de la loi du Reich sur les associations 
ont étl: renforcées comme suit : Sera passible d'une peine de prison 
allant jusqu'à un mois et d'unc amende pouvant atteindre 
r.ooo gulden, ou de l'une de ces peines, quiconque, lovsqtt'zrne 
réuniolt aura étB dissoute, Ize se sera pas Dmmdiaten~enl doigné. 

Sera également passible d'une peine de firiso?z non infétietdre à 
un mois, Q laquelie pourra s'ajouter une amende allant jiisqu'à 
3.000 gulden, quiconque, sans avoir fait la déclaration prescrite 
à l'article 84 de la Constitution de Dantzig, ou en dérogeant inten- 
tionnellement aux termes de la dédaration, ou encore en violant 
une interdiction ou une obligation imposée, organisera une réunion 
ou un cortège, et quiconque prendra la parole dans ces réunions. 
Les participants à une réunion de ce genre seront passibles d'une 
peine de prison allant jusqu'à un an et d'une amende pouvant 
atteindre 1.000 gulden, ou de l'une de ces deux peines. 

Quiconque fera acte de membre d'une association dissoute en 
vertu des dispositions du paragraphe 2 de la loi di1 Reich sur les 
associations, ou soutiendra d'autre manière I'association dissoute, 
ou maintiendra l'organisation et les liens créés par cette associa- 
tion, sera passible d'une peine de prison allalat jzrsqu'd trois ans 
et d'une amende fiozivant af le in r t~e  1.000 gzilden, ou de l'une de ces 
deux peines. Sera assimilke à l'association dissoute toute associa- 
tion soi-disant nouvellc qui, en fait, sera la même que l'ancienne. 

La sanction pénale frappant le port d'armes non autorisé, dans 
une réunion ou un cortège, a été seiisiblement aggravée : elle 
comportera, en effet, une peine de prison non inférieztre à trois 
mois, qui pourra être accompagnée d'iine amende allant jusqdà 
3.000 gulden. En outre, les armes pourront être confisquées, 
qu'elles appartiennent ou non à l'auteur diï dklit. 

Qui peut posséder des armes ? - Le règlement sur les armes 
institue une nouvelle régIementatian, pouf le port de celles-ci. 
Le réglement de police applicable lusqu'ici à cet Cgard a été 
abrogé et remplacé par Ie nouveau règlement du Sénat sur les 
armes. Ce rhglement, qui conipre~id trente-cinq paragraphes, définit 
tout d'abord, au paragraphe 1, les termes armes à feu, munitions, 
dép8ts d'armes, dépôts de munitions et armes contondantes ou 
tranchantes. 

La jabricalion indrtstraelle d'armes ri feu ou de mtcnitions est 
subordoniiée à l'autorisation du Sénat. La loi du 17 mai 1922 sur 
la fabrication, la vente et l'entreposage de matériel de guerre n'est 
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Restrictions on  the Right of Assemb1y.-Paragraph II of the 
Germai1 Law on Associations provides that no person rnay appear 
armed a t  a public meeting or in a procession without the per- 
mission of the authorities. The Senate's Legislative Decree defines 
the word "armed" as follows : ''A?ty persorz present at a m e e l i q  
shall be deemed to be armed if he beurs or kolds i n  readiness any  
abject cnpabie of being tised by sttch $ers012 for iraflicting waztwds 
either in attack or defence. T h i s  cafegory inchides pistols for the 
firi~zg O/ blank cartridges, also togetlaer witiz the blzrdgeons hitherto in 
common use in militant organizatiolzs." 

The sevcrity of the punitive clauses of the German Law on 
Associations has been incrcased in such a way as to make any 
person, who dues 7zot immediately leave the scelle of a meeting which 
Aas been brokaz z q 5 ,  liable to a terrn of imprisonment not exceeding 
one month and a fine not exceeding one thousand guldeti, or to one 
or other of these penalties. 

A penalty of not less t k u n  one monbh's imprisonmettt, to which 
may be added a fine iiot excccding three thousantl gulden, is 
inflicted upon any person organizing .a meeting or procession in 
defiance of a prohibition or order or without having made the 
declaration required by Article 84 of the Danzig Constitution, or 
who deliberately disregards the tcrms of such declaration. The 
same penalties apply to speakers at such meetings, while those 
preçent arc liable to a term of iinprisonrncnt not exceeding one 
year and a fine not cxcecding one thousanti gulden, or to one or 
other of these penalties. 

Any person guiity of active membership in an association which 
has bceii djssolvcd in accordance with paragraph 2 of the German 
Law on Associations, or who supports such an organization in any 
other rnanner, or who perpetuates thc organization set on foot by 
such an association, shall be liable to a term of imprisonntent not 
exceeding three years and a firie not exceediqag one thowand gztlden. 
ilny alleged new association which, in fact, is mereIy a continuation 
of one which has been dissolved shall be treatcd as such. 

The pcnalty for appearing armed in a meeting or procession 
without authorization is considerably heavicr than formerly, as 
yersons guilty of this offence are liable to a term of inzpriso?r)nent 
of not less than three months, to lvhich may be added a fine not 
exceediiig three thousand gulden. I t  is further providcd that 
weapons inay be confiçcatcd whethcr the property of the guilty 
person or not. 

Persoizs entitled to possess Arms.-The Lcgislative Decree rela- 
. tive to arms contains entirely new regulations concerning the 

bearing of arms. The police order which until now regulated this 
question has been superseded by the Senate's new Legisiative . 
Decree relative to arms. The first of the thirty-five paragraphs 
of this Decree defines the terms fire-arms, ammunition, arms depot, 
ammunition depot, and weapons for ciitting and thrusting. 

The ma?iufact~tre of Jire-arms or ammunition jor commercia2 prtr- 
#oses must be authorized by the Senate. The Law on the Manu- 
facture, Sale and Storing of War Material of hlay 17th, 1922, is 
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pas modifiée. Aux termes des paragraphes 5 et suivants, le 
commerce des armes à feu et des munitions est également subordonné 
à une autorisation. Le paragraphe S interdit le prêt de sommes 
d'argent sur les armes à feu ou les munitions par les maisons 
publiques ou privées de prêts sur gage. En vue d'améliorer le 
contrale des armes ii feu, il est prescrit, ail paragraphe 9, que 
seules peuvent êtrc mises en vente dans le commerce, ou cédées 

des tiers, les armes à feu portant la raison sociale ou la marque 
de fabriquc enregistrée. du fabricant ou du commerçant, ainsi qu'un 
numéro de série. En vertu du paragraphe IO, i1 faut en général 
une autorisation pour pouvoir acquérir des armes à feu et des 
munitions. Le paragraphe 14 réglemente l'acquisition d'armes à 
feu ou de munitions par héritage. Dans ce cas, ilne déclaration 
doit être faite à la police locale dans un ddlai de six semaines. 

Pour pouvoir porter une arme à feu en dehors de son habi- 
tation, il faut êtrc muni d'un per??zis ils port d'armes, qui peut 
être établi, soit pour tout le territoire de la Viiic libre de Dantzig, 
soit pour un district déterminé plus restreint, soit, enfin, polir 
certaines occasions et certains lieux expressément spécifiés. En 
général, ce permis est valable pour un an, sous réserve de retrait, 
mais cette durée peut aussi être abrégée. Quiconque possède une 
arme à feu dans son habitation, dans les locaux servant à. l'eser- 
cice de sa profession, ou dans sa propriété close, doit &ire muni 
du permis de $ossession d'armes dont la durée est illimitée, mais 
qui peut être retiré. Il est fait escep.tion à cette règle pour Ies 
fusils à air comprimé avec canon non rayé. E n  général, les auto- 
risations d'achat d'armes et de munitions, ainsi que les permis de 
port ou de possession d'armes, ne doivent être délivrés qu'à des 
personnes çCires et lorsque la nécessité en est démontrée. 

Le paragraphe 17 prescrit que toutes les personnes possérinrzt des 
armes à jeu ou des .7i~zazitio+u sa~zs y avoir droit  doivent, smzs retard, 
renzettre celles-ci en dépôt d la $olice locale, contre récépissé. 

A u  termes d u  paragraphe 20, le pervnis de chasse anf~aiel donne 
à son détenteur le droit d'acquérir des armes de chasse et des 
pistolets dans les limites fixées par le permis, ainsi que les muni- 
tions nécessaires, et, en outre, celui de porter des armes A feu 
la chasse, pour la garde d'une chasse et pour s'exercer au tir, 
ainsi que pour se rendre au lieu de chasse ou au stand et  pour en 
revenir. Dans les mêmes limites, le permis de port d'armes donne 
également le droit de porter un pistolet et ,  en vertu du para- 
graphe 25, des armes contondantes ou tranchantes. 

Le paragraphe 21 réglemente I'importation des armes à feu et 
munitions et le paragraphe 22 la possession d'un dépdt d'armes 
ou de munitions n'appartenant pas à une entreprise industrieue 
autorisée en vertu du règlement ou à une autorité spécifide dans 
celui-ci. Il est également requis, dans ce cas, une autorisation 
officielle qui ne doit être dfiivrée qu'à des personnes sûres. Ide 
paragraphe 23 interdit la fabrication d'armes à feu particulih-e- 
merit dangereuses dénommées fusils de braconnier, c'est-à-dire 
de fusils dissimulés dans des cannes, des parapluies, etc. Sont 
égalernent interdites les armes à feu munies d'un amortisseur de 
détonation ou d'un projecteur. 
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unaffectcd. According to paragraphs j and following, authorization 
rnust also be obtaincd for trading in fire-arms or ammunition. 
Paragraph 8 forbids the lending of rnoncy on the security of fire- 
arms and ammunition by public or private pawnbroking cstablish- 
rnents. jI1ith a view to the syccial supervision of fire-arms, para- 
graph 9 requires that fire-arms shall not be offered for sale or 
transferrccl to othcrs, uiiless they bear the stamp or registered 
trade-mark of the manufacturcr or dealer, together with the rnanu- 
facturer's serial ~iumber. Paragraph IO makes the acqiiisition of 
fire-arms and arnmuriitiori subjcct, as a gencral rule, to the yosses- 
sion of a permit for the acquisition of arms or ammunition. The 
acquisition of fire-arms or ammuiiition by inheritance is dcalt with 
in paragraph 14 of the Decree. In this case, the local police must 
be notified within six weeks. 

Any person bearitig fire-arms outside his dwelling is requircd to 
be in possession of a gzLn licence. Such licences may be granted 
either for the whole territory of the Free City of Danzig or for 
one limited area, or even for stated occasioiis and localities. In  
general, gun lice~iccs are valid for one year, subject to revocation. 
The validity may also be limitcd to a shortcr yeriod. Any persoii 
keeping firc-arms in his home, place of business or cnclosed pro- 
perty requires a permit to possess urms. Such licenccs are valid 
for an unlimited period, subjcct to cancellation. -4n exception iç 
made in the case of air-guns with non-rificd barrels. As a general 
rule, perinits for the acquisition of arms and ammunition, gun 
licences, or pcrmits for the possessiori of arms, may only he issued 
to reliablc pcrsoiis who can prove that such are necessary to thern. 

Paragraph 17 requires dl persons i~z tciznzrthorized fiossessio?a of 
Jire-arms or ammztnition to hand over srtc/& urms  and amt?zzinitio~~ 
withoul d e l q  to the Eoc~il police az~thorities.  Tlte l ~ l l e r  shczlE give 
receipts for al1 articles thzrs hntzded over. 

Paragraph 20 providcs that annzral htinting pevmits entitle holders 
to acquirc hunting lveapons and revolvers within the limits indi- 
cated on the permit, arid also to acquire thc necessary ammunition. 
The same paragraph further provides that the huntiiig-permit 
authorizcs the holdcr to carry weapons wliile hunting or for thc 
protectio~i of the hunting-grou~ids, or for yractice shootirig, as well 
as on al1 journeys directly. connected therewith. Thc gun licence, 
within çimilar limits, authorizes the carrying of a pistol, and under 
paragraph 25, of cutting or thrusting weapons. 

ParagrapIi 21 deaIs with the importation of rire-arms and anIInu- 
nition. Paragraph 22 dealç with the possession of an arms or 
ammunition depot iiot connectcd with a business enterprise author- 
ized in accordance with the Decrce or not bclonging to one of the 
authoritics specified therein. In this case also, an officia1 author- 
izatiori is required and is only issued to reliable pcrsons. Para- 
graph 23 forbids thc inanufactiire of syecinlly dangerous fire-arms, 
such as the so-called poachers' guns-i.e., guris concealcd in sticks, 
umbrellas, etc. Similarly, firc-arms fitted with silencers or mith 
reflectors are prohibitcd. 
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Interdiction dl6 9ort d'armes pottr les orga.iaisatwns de luBe. - 
Le port d'armes contondantes ou tranchantes n'est pas autorisé 
en dehors des habitations, des bureaux ou des propriétbs closes. 

En vertu du paragraphe 26, il est interdit aux membres d'orga- 
nisations politiqzres, lorsqn'ils portent, e n  totalité air en +arfie, I ' ~ H + -  
forwte de leur orga?aisation, d'avoir sur eux des aimes à feu oz6 d8s 
nrines .co~ztondnntes ozr tranchantes, même s'ils $ossident zln permis 
de port d'srines ou trn permis de chasse. 

Dans certains cas spéciaux, le Sénat peut accorder des dispenses 
à cctte règle. Parmi les dispositions pénales, une importance parti- 
culière s'attache au paragraphe 29, qui prévoit une #eine de prison 
?EO*~ inférieztre à trois mois pour toute personne qu i  se rendra dans 
un lieu public pour participer à une manifestation politique et 
sera trouvée armée. Quiconque portera sans autorisation une arme 
à feu ou autre, et en fera usage contre une autre personne ou 
l'en menacera, sera passible d'une peine de prison de s ix  .inois au 
moirzs, à laquelle pourra s'ajouter une amende allant jusqu'à 
3.000 gulden, sans préjudice des sanctions plus graves dont cet 
acte pourrait être passible en vertu d'autres dispositions. 

Le paragraphe 31 contient une clisposition transitoire aux termes 
de Iaquelle toute personne qui, lors de l'entrée en vigueur du 
règlement, exercera une industrie ou possédera un dép6t d'armes 
oti de munitions pour lcquel le règlement prescrit une autorisation, 
devra demander cette aittorisation rlnns le délai r l ' z i l a  mois a partir 
de l'entrée en vkguezir dzr rkglement, ii défcaztt de q i ~ o i  elle dewendra 
fiassible de sanctions fié~zales. Les fiersonnes qui auraient eu leur 
possession des avrnes ù fez4 ou des munitions lors de l'entrée ea 
Yig2~ezlr d21 rkglement, alors que les disfiositions de celui-ci ne  Cy azito- 
riseraient pas, deviendront $assibles de sanctions pértales à llexpiration 
d 'nn  délai de trois semaines après l'entrée een uiguez~v dudit  rLglernent. 

Détention h *titre prkventif (Schutzhsft). - Un autre réglernent 
du Sénat apporte des amendements à l'alinéa 2 du paragraphe 6 
de la loi du 12 février 1850 szrr la pvotection de la liberté indi- 
dzce l le ,  cn ce sens que la police nc pourra détenir des personnes 
A titre préventif nzc delà de trois semaines, et que les mêmes 
personnes ne pourront faire l'objet de la même mesure dans 
les trois mois qui suivroiit. L'arrestation sera décidée, dans les 
cornmunes où l'administration de la police est une administration 
d'État, par le Polizeipriisident et, dans les autres communes, par 
le Landrat. Les personnes arrêtées pourront en appeler au Sénat. 

Le port d'zcniformes n'est interdit qu'azrx élua?~gers. - U n  autre 
règlement interdit, sous peine de sanctions pénales, Je Port d'îtni- 
formes altx membres rl'organisations fiolitiques e'trungéres. Toute 
dérogation à cette règle doit être autorisée par Ic Sénat. Au sens 
de ce règlement, le terme ir organisations étrangères 1) s'entend 
également d'organisations appartenant à la même association 
générale que des organisations existant a Dantzig, mais dont la 
section, le groupemekt local, régiorzal, etc., a son siège eV5 dehors du 
territoive de Ls1 Vil le  libre. 

Tous ces rè lements entreront en vigueur le jour de leur publi- f cation au Bzr letiit des Lois. 
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Prohibitioa of tlte Possession of Lt'eapons by ikfilitant Societies.- 
The bearing of cutting or thrusting weapons by any pcrson outside 
liis dwclli~ig, place of business or enclosed property is prohibitcd. 

Under paragraph 26, members of $olitical organizatiotts wearing 
the unifoniz oj their orgn.nizafion or R-ny part thereof are prohibited 
/rom bearà~~g file-urnzs or czitting or tltrrlsting weapons, eaelt i,/ i î t  
$ossessiow of a grut licence or a?znztal Izit?zti?ag-permit. 

The Senate may make exceptions to  this rule when suc11 a course 
is justified by special circumstances. Of tlic punitive clrluses, 
paragraph 29 is especially important. I t  provides that ariy person 
appearing armed in a public place in the con~pany of others and 
for political objects shall be liable to  a tervz of irn$riso?intertt of ut 
least three nzontlzs. Any person bearing fire-arins. or cutting or 
thrusting wcapons without authorization and using them to commit 
or threate~l acts of violence against another shall be liable to a 
term of  imprisonment of at 'least s i x  months, to which rnay be added 
a fine not exceeding 3,000 gulden, unless the offence is piinishable 
with a heavier penalty under othcr provisions. 

Paragraph 31 containç a transitional clause providing that any 
pcrson iri possessio~i, when the Decree cotncs into force, of a 
business cir arms or ammunition depot in respect of which the 
Uecree rcquires officia1 authorization shall apply for sarch azctlzor- 
i ~ a t i o n  within one ?norstls of the coming inlo fo~ce  of Ihe Decree. 
Tlzose failimg to comply with this provision slza1.l be prosecuted. 
Persons i n  fiossession of firearms or nmmzinitio?z when the Decree 
comes into force, witltottt having obtained the nttthorZzation required 
iherein, shdl be liable to firoseczltion within tizrcs weeks ot the corni?rg 
into jorce of the Deiree. 

Provisions relative to Preve~itivs Arrest (Schutzhaft).-Another 
Icgislativc Jlecrec issued by thc Senate modifies sentctice 2 of 
paragraph 6 of the Law for the Protection of Personal Freedonr, 
of February ~ a t h ,  1850, and provides that police custody of detained 
persoiis (Schi~tzhnf t)  shnll not exceed three weeks, and shall not be 
rcnewed within a period of three months. In districts undcr the 
control of the State Police, decisions regardirig the holding of 
perçons i r i  custody shall be takeri by the Policc President, and in 
other districts by the head of the Administration (Landrat).  Per- 
sons thus detained shaIl be entitlcd to appeal to the Scnatc. 

Prohibitiolt of Unifovins in the Case of Foreigners on1y.-Another 
legislative Decree prohibits and puniçhes the wearing of ztnifornzs 
by members of foreign fiolitical organzzations. Exceptions can only 
be authorized by the Senate. For the purposes of this Decree, 
foreign organizationç include those affiliated to the samc central 
associations as organizations existing in Danzig itself, but the 
headquarters of whose local union,  district grorcp, etc., are sitzlated 
ozttside the territory O# the Free City. 

Al1 these decreeç corne into forcc on publication in the Legal 
Gazette. 
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RAPPORT DU GOUVERh'EhlEST DE L.4 V1LI.E LIBRE DE DANTZIG SUR T A  
DÉVELOPPEMENT DES RELATIONS DAKTZIICO-POLOXAISES DEPUIS LA 
SESSIOX DU COXSEIT, DE LA SOCIÉTÉ DES SATIOSS, QUI S'EST TEWUE 

li LA FIS DE 3iAI 1931. 

[Traduction de I'aléemaltd.] Dantzig, le 14 août 1931. 

Dans sa séance du 22 mai 1931, le Conseil de la Sociétk des 
Nations, conformément au rapport présenté par le rapporteur, 
BI. Henderson, a adressé à Dantzig et à. la Pologne un pressant appel, 
(1 en les invitant de prendre toutes mesures utiles pour rétablir un 
esprit dc confiance et  de collaboration dans les relations dantziko- 
polonaises et calmer l'opinion publique dans les deux pays a. 

En mêine temps, Ic Conseil invitait le Haut-Commissaire de la 
Société des Nations à Dantzig (( à lui adresser un nouveau rapport 
sur la situation pour la prochaine session du Conscil n. 

1,e Gouvernement de la Ville libre de Dantzig a déjà soulipé, 
en réponse aux réclaniations présentées du côté polonais, avant la 
dernicre session du Conseil et au cours de cette session, que jamais 
on n'avait empêché la République polonaise d'exercer à Dantzig les 
clraits économiques qui lui sont conférés par les traités et qu'aucun 
Polonais n'avait jamais éti: empéché d'exercer son activité A Dantzig, 
pour autant que cette activité était placée sous la garantie des 
traités et que ce Polonais se conformait aiix lois du pays. 

Nous avions également souligné que les forces dont disposent les 
autoritCs dantzikoiscs, ~iotamrnent les autorités de police et de 
justice, ainsi que l'objectivité et l'impartialité dont ces autorités 
font preuve, suffisaient porir garantir aux Polonais résidant à 
Dantzig qïi'ils ne souffriront d'aucune injustice. Nous avons, en 
outre, montré que, lorsque Ia. Pologne se plaint d'une protection 
soi-disant insuffisante de ses ressortissants A Dantzig, il s'agit presque 
tou-ours d'affaires sans importance. 

'?out en demeura~it convaincu que les dispositions lkgislaliires en 
vigueur jusqu'à présent à Dantzig suffisent parfaitement pour assurer 
le maintien absolu de la sécurite ct dc l'ordre publics dans des 
conditions normales, le Gouvernement dantzikoiç, afin de montrer, 
une fois de plus, qu'il désire faire tout ce qui  est en son pouvoir 
pour répondre à l'appel adressé par Ie Conseil de la Société des 
Nations, a promulgué, peu après la dernière session du Conseil, une 
sk ie  de lois, de rtglcments et  de mesures dont il a communiqué le 
teste au Haut-Commissaire de la Société des Nations. 

Ces lois et ces règlements renforcent les dispositions destinées à 
coinbattre les provocations politiques lancées par la voie de la 
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Appendix IV .  

REPORT BY THE: GOVERNMENT OF THE FREE CITY O F  DANZIG ON THE 
DEVELOPMENT O F  DANZIG-POLISH RELATIONS SINCE THE SESSION OF 
THE COUPI'CIL OF T H E  LEAGUE O F  NATIONS AT THE E N D  OF h1AY 1931. 

ITransLation from the German.] Danzig, August rqth, 1931. 

At its meeting on May zznd, 1931, the Council of the League of 
Nations, after hearing a report by >Ir. Henderson, Rapporteur, 
addressed to Danzig and Poland an urgent request "to take such 
action as may be requircd in order to re-establish a spirit of 
confidence and CO-operation in the relations between Danzig and , 

Poland and to calm public opinion in both countries". 
The Council at the same tirne requested the Higk Commissianer 

of the League of Nations a t  Danzig "to submit a further report 
on the situation for the next session of the Council". 

Both before and during the last session of the Council the 
Government of the Free City of Danzig maintained, in reply to  
Polish complaints, that nothing had ever been done to  interfere 
with the exercise in Danzig of Poland's economic rights under the 
treaties or with the exercise by any Pole of his activities in Danzig 
as guarantccd by treaties, subject to cornpliance with the laws of 
the land. 

We maintained further that the Danzig authorities, particularly 
the police and judicial authorities, by reason both of their strength 
and their fairness and impartiaiity, offer an adequate guarantee that 
Poles in Danzig shall suffer no injustice. We also pointed out that, 
as regards the complaints brought forward. by Poles on account of 
the alleged insiifficient protection (if  Polish nationals in Danzig, 
practically every case was of. a .trifling nature. 

The Danzig Government adheres to the view that the legal pro- 
visions hitherto applicable in Danzig are quite adequate in normal 
circumstances to ensure the complete maintenance of public çecurity, 
peace and order. Nevcrtheless, as further evidence of its wi!lingness 
to do everything on its side to comply with the Council's appeal, 
i t  issued, shortly after the last session of the Council, a series of 
laws and decrees and adopted various measures which it  commu- 
nicated to thc High Cornmissioner of the League of Natioris. 

The laws and decrees in question contain stricter provisions with 
a view to preventing political incitement by the Press. Stricter 
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presse. En  outre, des dispositions plus shères  ont été :dictées 
concernant les associations et le port des armes. C'est ainsi qu'il 
est interdit, par exemple, aux organisations politiques dont les 
membres revêtent un uniforme de porter des armes à feu. ainsi 
que des armes contondantes ou tranchantes. Enfin, les lois et les 
règlements précitk contiennent Ies dispositions relatives au maintien 
de la forme politique de l'État libre telie. qu'elle résulte de la 
Constitution. 

Après la promulgation de ces lois, les querelles qui divisent les 
partis politiques, si elles n'ont pas pu être entièrenient éliminées, ce 
qui n'est pas plus possible à Dantzig que dans tout autre État,  vu 
les difficultés économiques du momerit prbent,  se manifestent du 
moins sous une forme plus tranquille. A l'égard (le la Pologne, la 
population dantzikoise a conservé l'attitude que le Gouvernement 
dantzikois, dans l'intérêt du maintien de bonnes relations avec 
l'itranger, Iui avait recommandée dans sa proclaniation du 16 avril 
1931. Dans cette proclamation, le  gouvernement avait invité la 
population A observer une stricte discipline et à respecter les 
convictions d'autrui. 

Toutes les infractions sont immédiatement poursuivies, sans consi- 
dératiori de personne, et réprimées sévèrement et rapidement par 
tous les moyens qu'offre le droit pénal ; lorsque faire se peut, les 
délinquants sont poursuivis devant le juge de procédure sommaire 
appel6 Schnellrichter. 

Nous pouvons résumer -ce qui précède en disant que Dantzig a 
tout fait pour maintenir la paix à Dantzig et  rétablir de bonnes. 
relations avec la Pologne, comme le disait le rapporteur du Conseil 
en mai 1931. Même la presse polonaise a décIarC: qu'il fallait recon- 
naitre en toute justice que le Gouvernement de Dantzig avait pris 
des mesures efficaces en vue d'apaiser la popul a t' ion. 

Malgré tout, une collaboration constante ne s'est pas établie entre 
Dantzig et l a  Pologne depuis la dernière session du Conseil. Le 
Gouvernement de Dantzig estime qu'il faut attribuer ce manque 
de collaboration au fait que, malheureusement, du côté polonais, 
on n'a pas suffisamment fait preuve de l'esprit de ctimpréltension et 
de conciliation indispensable pour I'établissement d'une collabora- 
tion efficace entre les deux Gtats. 

Dans les domaines les plus divers, le Gouverneirient polonais et, 
à sa suite, de nonibreux milieux polonais se sont crus autorisés à 
prendre, même a p r h  la session de mai, certaines mesures préjudi- 
ciables aux intéréts de Dantzig, ou bien l'on a constaté que l'esprit 
de conciliation désirable faisait défaut. 11 s'agit de mesures d'ordre. 
économique et.  financier. D'autre part, la presse polonaise, loin de 
contribuer par son attitude A une détente, n 'a  fait qu'aggraver les 
divergences de vues. D'ailleurs, diverscs actions entreprises ciri côté 
polonais ont apporté le trouble dans la population. 

1. - Les relations entre Dantzig et la Pologne souffrent parti- 
culièrement du préjudice que causent à la Ville Iibre certaines. 
mesures économiques prises par Ie Gouvernement polonais. Xous. 
devons malheureusernent constater que la situation à cet égard ne 
s'est pas améliorée depuis la session dc mai .du Conseil. La popu- 
lation dantzikoise a eu, au contraire, l'impression que le Gouver- 



provisions have also becn issued for matters relating to associations 
and the carrying of arms. In the case of political organizations 
which have a special iiniform, the carrying of arms (fire-arms, 
weaponç for cutting aiid thrusting) is, for cxample, prohibited. 
Lastly, the laws and decrees contain provisions for the maintenance 
of the form of Government of the Free City as established by the 
Constitution. 

Since the promulgation of these laws, the disputes betwecn the 
political parties which c a n o t  be entirely avoided in Danzig, any 
more than in any other State-particularly in view of the present 
economic difficulties-have become more peaceful in character. The 
Danzig population has observed towards Poland the attitude whicti 

.the Danzig Govemment, in the interests of good relations with 
foreign countries, recommended in its proclamation of April 16th, 
1931 In that proclamation, the Government had exhorted the 
population to  show self-rcstraint and to respect the convictions of 
others. 

' Offences against the laws have been punished severely and 
swiftly, irrespective of perçons, by the rneans laid dowii in the 
laws-wheiiever feasible-by a sumrnary procedure beforc the so- 
callcd Sch?zellrickter. 

Generally speaking, i t  may be said that everything has been 
donc by Danzig, in accordance with the wishcs exprcsscd by the 
Rapporteur to the Council in JIay 1931, to maintain peace in 
Danzig and to ensure good relations with Poland. Evcn the Polisli 
Press said that in justice it must be acknowlcdged that the Danzig 
Govcrnment Iiad taken successful mcasiires to calm the population. 

The fact that it has, neverthelcss, not yet bcen possible to cnsure 
continuous CO-operation bctween Danzig and Poland sincc the last 
session of the Coiincil is attributable, in the Ilanzig Government's 
view, to the regrettable circurnstance that the Poles have not 
shown to an adequate extent citlier the uiiderstanding or thc 
conciliatory spirit which are a necessary condition for successful 
CO-operation between the two States. 

The Polish Govemmeiit-and, following its exampie, large sections 
of the Polish population-have thought fit, in a great variety of 
ways, even sincc the May session, to take certain measures detri- 
mental to Danzig and have failed to give evidence of the desired 
spirit of conciliation. Thc measures in question are of an cconomic 
and financial character; further, the attitude of the Polish Press 
bas iiot beeii such as to contribute towürds aiiy relaxation of the 
tension-on thc contrary, it waç calculated to  accentuate differences 
of opinion. Again, unrest among the population was caused by 
various acts oii the part of the Yoles. 

1.-A particularly serious difficulty in the relations between 
Danzig and Poland is duc to the cconomic injurp suffered by the 
Free City as the result of meaçures taken by the Polish Govem- 
ment. Unfortunately, no aiIeviatioii or improvement has been 
perceptible in this respect since the session of the Council in May. 
An unpression has, on the contrary, beerl created in the Danzig 



nement polonais, en prenant, dans le domaine éconotniquc, certaines 
mcsures dirigées contre Dantzig, a l'intention bien arrétée de léser 
le commerce et l'industrie dantzikois e t  d'anéantir par 1A la résis- 
tance que la population dantzikoise oppose aux visées politiques de.  
la Pologne. S'il n'en &ait pas ainsi, on ne pourrait pas comprendre 
que le Gouvernem'ent polonais qui, par suite de l'Union douanière 
ci éconprnique, a la pleine faculté de faire bénéficier Dantzig de 
facilités écoiiorniques de toute nature, rejette systématiquemetit 
toutes les propositions que lui adresse le Gouvernement dantzikois 
dans ce sens, et qu'au contraire il ne cesse d'imaginer de nouvelles 
mesures qui Iesent gravement les intérêts commerciaux et industriels 
de Dantzig. Taes tentatives que l'on fait constamment du cbté 
dantzikois, nutatilment le sénateur cliargé des affaires commcrcialcs, en 
vue de procéder à un Cchange de vues sur toutes les questions 
pendantes, ont échoué. La Pologne n'a fait aucun usage de cette 
offre ; au contraire, elle a a j o ~ r n é  sine die ,  sans raison sérieuse, les 
négociations, notamment celles portant sur l'importation exception- 
nelle de marcliandises déterminées (ce que l'on a appelé les contin- 
geiitsj qui sont indispensables à l'économie dantzikoise. Ida Chambre 
de commerce de Dantzig a agi dans Ie même sens que le Gouver- 
nement de Dantzig. Comme preuve de cette activité, nous signa- 
lerons que la Chambre dc commerce, dans un cornmuniqiié officiel, 
a récemment signalé le danger qu'il y aurait à répondre ail boycot- 
tage des marcliandises dantzikoises, auquel les milieux polonais se 
livrent abondamment, par un boycottage analogue des marchandises 
polonaises A Dantzig. L'6tablisscment de relations politiques 
normales entre Dantzig et la Pologne est conclitionné par l'existence 
d'une collaboration économique telle que les traités la prévoient. 
L'exclusion illicite du commerce dantzikois de l'liinterland polonais, 
la confiscation, en Pologne, des marchandises dantzikoises - mesure 
qui est contraire à l'esprit des traités - ainsi que le mouvement 
de boycottage qui va en croissant, créent forcément dans les 
milieux datitzikois qui souffrent de ces mesures un sentiment de 
mécontentement qui pourrait avoir de graves ,conséquences. Polir 
établir des relations normales entre les deux Etats, liés ensemble 
par les traités, il est absolument indispensable de mettre fin, tout . 
d'abord, à la pression tconomique que la Pologne continue d'exer- 
cer sur Dantzig. Le Gouvernement dantzikois a éti: obligé de 
soumettre h la décision des organes de la Société des Nations 
quelqires questions particulièrement importantes. Il désire que ces 
organes examinent ces questions avec une zttcntion toute particu- 
lière. 

D'ailleurs, en ce qui concerne lcs dommages économiques que 
les mesures du Gouvcrncment polonais ont causés h Dantzig, 
nous nous référons à notre note H. I./31, que nous avons 
adressée le as inars 1931 k la représentation diplomatique de la 
Riipublique polonaise à Dantzig ct dont nous avons reniis une 
copie au Haut-Commissaire de la Société des Sations A Dantzig. 

Au sujet du préjudice causé ailx intérêts ~conomiques de Dant- 
zig, il faut signaler tout d'abord la proposition présentée par le 
Gouvernement dantzikois le g mai 1930. Comme le trafic du port 
de Dantzig est de plis en plus détourné vcrs le port polonais de 
Gdynia, cette proposition tend A assurer l'observation de l'obli- 
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population that the Polish Govcrnment, by its economic measures 
against. Danzig, has becn deliberately aiming a t  injuring the trade 
and industry of Danzig and at the same time at weakening, in 
this way, the resistance of the Danzig population to Polish political 
aimç. I t  is incomprehensible othcrwise that the Polish Goveriiment, 
whicli, in view of the Customs and econoinic union, has i t  iri its 
po~vcr to grant Danzig a11 kinds of economic facilities, shodd 
bluntly reject ail suggestions of the Danzig Covernrnent to this 
effect, and should on the contrary keep contriving new measures 
whicli are bouncl seriously to injure Danzig's tradc and industry. 
The repeated attempts of Danzig-more particularly through the 
commercial senator-to bring about an exchange of views on ali 
questions still pending have provecl abortive. Poland has made no 
use of this opportunity, but has, without any rcal grounds, post- 
poned negotiatioris indcfiriitely, cspecially on the subject of the 
esceptional importation of specific goods, of so-called quotas, which 
are indispensable for the econornic life of Danzig. The Danzig 
Chamber of Commcrce has exerted itself in the same direction as 
the Danzig Governmcnt. As cvidciice müy be rnciitioned thc fact 
that it not long ago issued a wariiing in a public proclamation not 
to repiy to the extensive boycotting of Danzig goods in I'olish 
circles by a couiiter-boycott of Polish goods in Danzig. Economic 
CO-opcration, as proviclccl for in the trcaties, is a prelirninary 
coridition for rcgular political relations bctween Danzig and Poland. 
The urijust exclusion of Danzig trade from the Polish hinterland, 
the confiscation of Danzig goods in Poland-contrary to the spirit 
of the treaties-the steady increasc in the boycotting rnovement, 
are bound to create in the particular circles affectcd in Danzig a 
state of discontciit which may have most serious consequenccs. If 
normal relations arc to be established bctween the two States, 
dependent upon one anothcr .as the result of the treaties, i t  is 
essential first and forernost to  eliminate the economic pressure still 
brought to bcnr by Polarid on Danzig. The Danzig Govcrnment 
has had to submit a few speciaily weighty questions to the League 
organs for decision. I t  desires that the League may' give special 
consideration to  these questions. 

Wc would refer also, in connection with the economic injury 
suffcrctl by Danzig through measurcs taken by the Polish Govern- 
ment, to our ilote H. 1.131 of 3Iarch 25th, 1931, to the diplornatic 
representative of the Polish Republic in Danzig, a copy of which 
wc communicated to the High Commissioner of thc League of 
Nations in Da~lzig. 

I n  connection with the economic injury suffered by Danzig, 
mention should be made prirnarily of the application of the Danzig 
Govcrnment dated May gth, 1930. That application was designed, 
in view of, the constantly increasing diversion of the Danzig port 
traffic to the Poiish port of Gdynia, to eiisure observance of the 



38 ANNEXES AUX RAPPORTS DU HAUT-COlI3llSSAlRE 

gation que la décision, prise le 15 août rgsr par le Haut-Commis- 
saire, a imposée A la Pologne d'cc utiIiser à plein le port de  Dant- 
zig II. Les dernières statistiques officielles font ressortir que le 
trafic de Dantzig a subi une nouvelle et importante diminiition 
au profit de Gdynia. Les mesures qui ont étb. prises recemment 
par le Gouvernement polonais, en vue de favoriser Gdynia et qui 
sont destinées à porter préjudice à Dantzig, compromettent dange- 
reusement la collaboration entre Dantzig et la Pologne. Dantzig 
attend avec confiance qu'il soit mis fin rapidement et définitive- 
ment à ce litige. Les annexes contiennent des renseignements dCtail- 
lés sur le dommczge croissant que Gdynia cause à Dantzig. 

En  outre, une série de litiges ferroviaires pèse sur Ieç relations 
dantziko-polonaises; ces litiges sont pendants depuis deux ans, et 
il n'a malheureusement pas ét6 possible, jusqu'à présent, d'arriver 
A un accord à cet égard. 

II. - Dans le domaine des finances, le Gouvernement ~)olonais 
n'a malheureusement rien fait, depuis la session de mai du Conseil, 
pour alléger la situation de Dantzig. Par suite des norn1)reuses 
ententes contractueiles, notamment la création d'une union doua- 
nière entre Dantzig et la Polognc, le Gouvernement polonais est 
en mesure de caiiser de graves préjudices aux finances dantzikoises 
dans les domaines Ies plus divers. 

Comme auparavant, le Gouvernement polonais néglige, malgré 
l'obligation qui lui en est imposée par les traités, d'entendre le 
point de vue dantzikois avant de procéder à des modificatiolis 
importantes de la législation douanière et  du tarif douanier, bien 
qu'il consulte toujours les milieus économiques polonais avant de 
prendre de telles mesures. Il est évident qu'un tel procédé est . 
contraire h l'esprit de l'union douaniere e t  cause à l'économie dant- 
zikoise un prkjudicc exceptionnellement grave. En effet, l'économie 
dantzikoisc, souvent surprise par des modifications tarifaires subites 
dont, la plupart du temps, elle n'a connaissance que fort tard, 
n'arrive plus avcc ce systéine à savoir quel est le droit en vigueur. 
Cette incertitude est encore aggravée par la procédure suivie pour 
les recours. Les décisions prises au sujet des plaintes adressées au 
ministère des Finances de Polognc demeurent variables et sont 
presque toujours dtipourvues de considérants. Elies se font souvent 
attendre pendant plusieurs mois. On peut fréquemment constater 
que des mîisons dan tzi koiser ne peuvent obteriir l'applicat ioii 
d'un tarif douailier réduit pour certaines marcliandises, tandis 
que des maisons poIonaises bénéficient de ces réductions. 

La politique douanière de la Pologne a réduit de plus en plus, 
même au cours des derniers mois, les recettes de Dantzig. Eif par- 
ticulier, la participation de Dantzig aux recettes douanières a 
encore Cté amoindrie du fait que le Gouvernenient polonais, sans 
aucun droit; déduit les primes dites d'cc exportation 1) du revenu 
brut des douanes ct ne calcuie la part de recettes douanières qui 
revient à Dantzig qu'après avoir opéré cette déduction. Sur ce 
point, un litige particulier soumis au Haut-Commissaire de la 
Société dcs Nations à Dantzig est pendant. 

Indépendammcnt des mesures dont Dantzig a i souffrir au 
point de vue douanier, la Polognc exerce encore une influence 



obligation laid upon Poland to make "full use" of the port of 
Danzig, in virtue of the decision of the High Commissioner dated 
August 15th, 1921. The latest officia1 statistics show a further 
considerable diversion of traffic from Danzig to Gdynia. The 
measures recently adopted by the Polish Government to develop 
Gdynia to the detriment of Danzig arc calciilated corisidcrably to  
endanger CO-oyeration between Danzig and Poland. Darizig looks 
fonvard with confidçnce io a speedy and final settlement of this 

' dispute. Further information concerniiig the incrcnsing injury 
suffered by Danzig through Gdynia \viH be found iri the annex. 

Furthcr, Danzig-Polish relations suffer as the resiilt of a series of 
railway disputcs whicli have been pending for the last two years, 
and iri which unfortunatcly no agreement has yet becn reached. , 

. II.-Again in financial matters, the Polish Government has 
unfortunately done nothing since the hlay session of the Council to 
alleviate the position of Danzig. As a result of numerous treaty 
stipulations, and more particularly tlic existence of a Customs 
Union betwcen Danzig niid Poland, the Polish Government is in a 
position seriously to damage Danzig's finances in many ways. 

The Polish Governrneiit consistently refuses, despitc its treaty 
obligations, to invite thc opinion of Danzig when making important 
changes in Customs legislation and the Customs tariff, although it 
invariably consults Polish economic circlcs beforehand. I t  is 
abundantly clcar that such a procedurc is contrary to the spirit of 
a Customs union, anci that i t  is extremely detrimelital to Danzig's 
economic interests. From the standpoint of Danzig economic 
circleç, which are frequcntly faced with sudden tariff amendments 
and are generallp informcd of thesc only after the event, this 
system involves very considerable legal uncertainty. That uncer- 
tainty is fiirther aggravatecl by thc nature of the legal redress. 
Decisions in regard t o  cornplaints submittcd to the Polish Ministry 
of Finance are uncertain and the grounds for thcm are hardly 
ever givcn. Time and again, no decision is giveii until months 
have passed. It has frequently happenecl thai Danzig firms could 
not obtain authorization for reduced rates for specific goods, 
whereas authorization was granted to Polish 6rms. 

Poland's Customs .policy has had the effect of still further 
reducing Danzig's income during the last fcw rnonths. In particu- 
lar, Danzig's share in the Custorns receipts suffered from the fact 
that the Polish Government unjustifiably deducts so-called "export" 
bounties from the gross Customs receipts, and orily recko~is Danzig's 
share in the Customs receipts afterwards. Special action in con- 
nection with this dispute lias been takcn before the High Commis- 
sioner of the League of Nations at Danzig. 

Apart from these measures to the detriment of Danzig in Customs 
rnatters, tlie finances of the Free City are suffering from the fact 
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néfaste sur les finances de la Ville libre du fait, par exemple, 
que le Gouvernement polonais ne s'acquitte qu'avec beaucoup de 
nonchalance des obligations financières précises qui lui incombent 
aux termes des traités. C'est ainsi qu'il demeure redevable, rien 
qu'au titre de l'impôt (taxe relative à la construction de logements 
et irnpbt foncier), de 2z5.000 gulden dantzikois, plus les intérêts. 
11 n'est besoin d'aucun autre commentaire pour montrer que des 
mesures de ce genre sont extrêmement préjudiciables au budget 
restreint de la Ville libre et qu'elles ne sont pas de nature à 
faciliter la collaboration entre Dantzig et  La Pologne que souhaitait 
le Conseil dans sa décision de mai dernier. En tout cas, il faut 
également constater dans ce domaine que ce n'est pas la faute 
de Dantzig s'il subsiste encore des points litigieux. 

L'obligation qui a été imposho à Dantzig de constituer un 
service postal polonais i côté du service postal dantzikois repré- 
sente une lourde chargc financière. Le préjudice qui en résulte se 
chiffre h plus de 1,2 million de gulden dantzikois par an. 11 est 
surtout causé par le fait qu'une partie iniportante de la poste 
provenant de Dantzig est acheminée par les soins du service 
polonais. T,a Pologne, dans son service postal du port de Dantzig, 
prélève des taxes qui, non seulement sont inférieures a celles de 
I'Admiiiistration des postes dantzikoises, mais qui sont même 
parfois moins élevées que celles du service postal en Pologne ; on 
pourrait donc dire, A juste titre, que la poste polonaise applique 
un tarif destiné A lutter contre la poste dantzikoise. Cette situation 
ne s'est ~nalheureuscment paç modifiéc au cours des derniers mois. 

11 n'a pas été non plus possible d'amener la Pologne h conclure 
un accord avec l'Administration des postes dantzikoises au sujet 
de la crEation de divers serviccç, tels que celiii des envois contre 
remboursement postal et  du recouvrement par la poste. La Pologne 
refuse dgalement d'introduire un service de virements postaus 
avec Dantzig, comme elle l'a fait avec divers pays. Ce qui empêche 
surtout Dantzig et la Pologne de collaborer amicalement en matière 
postale, c'est que, non sedement des particulicrs de nationalité 
polonaise, mais encore des ernpIoyés polonais deç poçies font tout 
ce qu'ils peuvent polir amener le public polonais à boycotter 
systématiquement Ia poste dantzikoise. 

III. - Une des raisons principnles pour lesquelles les relations 
entre Dantzig et la Pologne demeurent troublées est que la Pologne 
se refuse à décharger le marché du travail dantzikois de ' l a  pré- 
sence de ressortissa~its polonais. -4lors que la. situation empire sur 
le marché dii travail dantzikois, A la suite du boycottage écono- 
mique prbcité et des autres n-ie-sures préjudiciables h Dantzig, la 
Pologne persiste à refuser à Dantzig le droit d'occuper en premier 
lieu les ouvriers et employés dantzikois. Alors que tous les autres 
pays du monde ont Ia possibilité, lorsque le chômage s'aggrave, 
d'interdire l'introduction de la main-d'œuvre étrangère, Dantzig 
iie peut pas le faire, parce que In Pologrie ltii conteste cc droit. 

Il n'est besoin d'aucun autre commentaire pour montrer qu'une 
telle situation contribue à irriter gravement la population dantzi- 
koise et ~ U P  l'opposition que fait la Pologne à i'iritroduction d'une 
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that the Polish Govcrnment only fulfils vcry tardily certain finailcial 
obligations imposcrl on i t  by treaty. Poland iç still in arrcars as 
regards payments iii respect of dwelling-liouse tax and land values 
tax alorie to  the amount of 22j,o00 Danzig gulden, witli the 
accumulatcd intercst. No further evidence iç needcd to show that 
such measures have a very unfavourablc effect on the small budget 
of the Free City, and that they are not calculated to promote 
CO-operation betweeri Danzig aiid Poland as rccommended in the 
Councit rcsolution of May last. Here again, however, it is obviouçly 
not the fault of Danzig if causes of friction stiH rcmain. 

Danzig lias to  bear another serious financial burden owing to the 
establishment in thc Free City of a Polish postal service side by 
sirle with the Danzig postal scrvicc. The resultnnt loss amounts 
to upwardç of 1.2 million Danzig giilden a year. This is due 
chiefly to the fact thai a considerable part of the postal rnatter 
clespatchecl from Danzig is carried by the Polish service. Poland, 
iii her postal servicc in the port of Danzig, not only undercuts 
the rates of the Dailzig postal administration, but her charges are 
actually in some cases lower than in the postal service in Poland 
itself, so that i t  would he pcrfectly truc to speak of thc Polish 
post OECC carrying on a ratcs war against the Danzig post office. 
There has unfortunately been no change in the position during the 
Iast few rnoriths. 

Further, it has been found impossible to prevail upon I'oland to 
conclude ail agreement with the Danzig postal administration 
regardiiig the adoption of various branches of the service, siich as 
payment ori delivcry and the system of orders for collection. 
Poland consistently refuses, moreover, although tlie system is in 
force betlvecn Poland and a number of countries, to establish the 
money transfcr systcm with Danzig. Fricndly CO-operation bctween 
Uanzig and Polaii~i in postal matters is rendcred particularly diffi- 
cult obving to the fact that, not onIy privatc circlcs in Polancl, but 
also Polish postal employecs, do everything to briiig about and 
further :t systematic boycotting of the Danzig post by the Polish 
public. 

III.-One of the inost important points which affect relations 
between Darizig aiid Poland is the refusal of the latter to do 
nnything as regards the question of rclieving Danzig labour market 
of Polish nationals. \\'hile, owing to the above-mentioned cconomic 
boycott and other measures dctrimental to Danzig, thc position on 
the Danzig labour market is growing stcadily worse, Polaiid con- 
sistcntly refuses Danzig thc right t o  cmploy D'mzig labour in 
j~reference to other labour. IVhile every other country in the world 
i s  able at times of serious iinemployment to prevent tlic immi- 
gration of forcign labour, Danzig can do nothing as Poland disputes 
this right. 

No further proof is needed to show that such coiiditions contribute 
vcry considerahly to embitter the Danzig population, and Poland's 
opposition tn a scttlement-such as is found in cvcry other country 



4 O  ANKEXES AUX RAPPORTS DU HAUT-COJI?iIISSAIKE 

réglementation qui existe dans tous les autres pays du monde 
n'est pas de nature à amener Dantzig et la Pologne à coopérer 
efficacement. Il serait facile à l 'gtat polonais de donner sur ce 
point uiic preuve de bonne volonté, car la situation du marché 
du travail polonais ne s'aggraverait pas sensiblcinen s'il absorbait 
les travailleurs polonais de. Dantzig. 

Les chiffres cités dans la note que nous avons adressée le 
z jiiillet 1931 au Haut-Commiss'aire montrent la gravité esception- 
nelle du préjudice économique caiisé à Dantzig et pfouvent que 
tout budget, fût-il établi avec la plus grande prudence, serait 
forcément bouleversé par de tels événements. Il sera, semble-t-il, 
absolirment nécessaire de réglementer cette question avant l'hiver 
prochain. 

IV.  - D'autre. part, la presse polonaise, au cuurs des derniers 
mois, n'a malheureusement rien fait pour inspirer le calme au 
public polonais ; au contraire, lcs relations entre Dantzig et la 
Pologne continuent à être empoisonnées par une campagne d'exci- 
tation injustifiable que l'on mènc clans la presse contre Dantzig. 
C'est ainsi que, d'après une information envoyée de Varsovie le 
16 juin 1931, on a placardé dans les rues de la capitale polonaise 
unc affiche destinée à exciter la population contre Dantzig; non 
seiilement le Gouvernement, à cri juger par les effets, n'a pris 
aucune mesure a l'encontre de cette tentative,   nais cette affiche, 
accompagnée de louanges, a été reproduite dans l'organe du Gou- 
vcrnement, Dzis. Puisque nous parlons de la presse, nous devons 
signaler encore la campagne de boycottage des marchandises 
dantzikoises et des stations climatiques dantzikoises. C'est ainsi 

. quc. le 29 juin, une associ5tion d'anciens combattants de Varsovie 
publia une note par laquelle le président de cette association 
invitait le public ,2 boycotter Dantzig, et notamment les stations 
balnéaires dantzi koises. 

1'. - Certaines mesures militaires qui .ont kt6 prises sur le 
territoire polonais à la frontière de la Ville libre, au cours des 
derniers mois, ont également inquiété la population daritzikoise, 
de même que la concentration, à i~roximitk immédiate de la fron- 
tière dantzikoise, d'organisations polonaises armées. Il ne faut pas 
perdre de vue que la Ville libre de Dantzig, étant un petit É ta t  
dépourvu de troupes propres, se '  sent très facilement menacée 
par des mesures militaires. On comprendra d'autant mieux cette 

. ir~rluietiide de la population, si l'on se ra~iyclle que le Haut-Com- 
missaire, dans le rapport qu'iI a adressé au Conseil le 25 avril 
1931, déclarait u qu'il n'y avait pas lieu pour le Haut-Commissaire, 
dans les circonstances actiicLies, de prendre une initiative dans le 
sens du paragraphe 1 de la résolution dii Conseil du 22 juiii 1921 s, 
ce qui devait faire penser à beaucoup d'habitants de Dantzig que 
la Pologne, malgré les démentis polonais, avait effectivement 
cxprimé, au printemps de cette année, l'intention de faire marcher 
des troupes polonaises siir Dantzig. 

En présence de telles menaces militaires, le Gouvernement de 
Dantzig estime qu'un devoir impérieus lui impose de souligner 
lcs dangers qu'elles pourraient fadement faire naitre. Dans sa 
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in ' the world-is ~ i o t  calculated to promotc useful CO-operatiori 
betweeii Danzig and Poland. I t  would be casy for the Polish 
State in this particular conncction to give evidence of its goodwilI, 
as the position on the Polish labour market would not be appre- 
ciably aggravated if  Poland took over the Polish workers from 
Danzig. 

The figures given in our note of July and, 1931, to the High 
Commissioner show what trernendous economic damage Danzig is 
suffering and how even the most carefully framed budget is bound 
to corne to  grief. A settlcment before the coming wi~iter appears 
to he absolutely necessary. 

IV.-'Rie Polish Press, inoreover, has unfortunatcly donc nothing 
during' tlic last few niontlis to exercise a restraining influence on the 
Polish public ; on the contrary, the relations betmeen Danzig and 
Poland ivere furthcr embittercd by a Press campaign of irresponsible 
agitation .against Danzig. For example, according to a report 
from Warsaw dated June 16th, 1931, a violent poster against 
Danzig was displayed in the streets of the Polish capital, and, not 
only ciid the Government do nothing, to judge by the rcsuit, but 
the poster \vas reproduced, with words of cornmendation, in the 
Government orgari Dzis. The chief points to be noted, as regards 
the Prcss, arc appeals for the boycotting of Danzig goods and 
Danzig watering-places. On June zgth, for example, an Ex- 
Combatants' Union publishcd an appeal in Warsaw, signed by the 
President, calling for the boycotting of Danzig and of the Danzig 
seasitlc resorts in particular. 

V.-ivloreover, certain inilitary measures in Polish territory on the 
fronticr of the Free City, during the last few months, have contri- 
buted not a little to producc unrest among the Danzig population, 
as hns the concentration of arrned PoIish organizations in the 
irnrnecliate neighbourhood of the Danzig frontier. I t  has to  be 
borric iri rniiid tliat the Free City of Danzig, as a small State 
without any military forces of its own, is very susceptible to  any 
threat arising out of military measures. This anxiety on the part 
of the population will be the more readily comprehendkd when it  iç 
remenibered that the report of the High Commissioner to the 
Council, rfatcd April 25th, 1931, stated "that, in the present cir- 
curnstances, the Kigh Comrnissioncr was iiot cailed upon to take 
action iiridcr paragraph 1 of the Counci1 resolution of June zznd, 
I ~ Z I " ,  aiid that a large scction of the Danzig population assumed, 
clespite PoIish deiiials, tIiat Poland, a t  the begiiining of the present 
year, had actually expressed the intention of scnding Polish troops 
to  Danzig. 

In view of military thrcats of this nature, the Danzig Govern- 
melit fecls it its bounden duty to  direct attention to the dangers 
that might so easily ensue. The Council of the Leaguc of Nations, 



résolution du 17 novembre 1920, 1c Conseil de la Société des 
Nations a déclaré expressément : 

« La protection » de la Ville libre par la Société des 
Nations parait signifier que la Société des Nations s'engagera 
à respecter et à maintenir contre toute agressiori extérieure 
l'intégrité territoriale et  l'indépendance politique de la Ville 
libre de Dantzig, de la même rnaniérc qu'elle Ic fait pour 
tous les Membres de la Société des Nations, aux termes de 
l'article ro du Pacte. n 

Des démonstrations comine celles que nous venons de signaler 
pourraient très facilement faire naître un ctat dc choses qui 
mettrait en danger ct l'intégrité territoriale et l'indépendance 
politique i) de la Ville libre. 

En ce qui concerne les mesures militaires, lcs relations 
rlantziko-polonaises ont également été troublées, depuis la dernière 
session du Conseil, par le fait que, le reP juillet dernier, après 
l'expiration de In Convcntioil relative à 1'entrC:e des hàtiinents 
de guerre polonais dans le port de Dantzig, la Pologne, brusque- 
ment et sans aucune raison particulière, a fait parcourir les rues' 
de Dantzig par des de marins polonais, cc: qui a causé, 
on le conçoit, nne grande émotion claiis la population dantzikoise, 
qui a intcrprSté ccs mesures comme tine provocation grave, et le 
Gouvernement de la Ville libre s'est vu obligé de demander au 
Haut-Comniissaire de la Société des Nations de se prononcer à 
cc sujet, conformément h l'article 39 de la Convenrion concliie 
à Paris le g novembre 1920. 

Il résulte de ce qui précède que l'on rie peut pas encore dire 
que les relations daiitziko-polonaises sont ~ ~ a i m e n t  stables. Dantzig, 
notamment dans le domaine i.conomiqi~e, n'a pas encore pu 
constater de la part de la Pologne un esprit dc co1npr6tiension et  de 
conciIiat.ion à l'égard de sa situation difficile. Le Gouvernement 
dantzikois se bornera, sur ce point, à rappeler le passage suivant 
du rapport adressé par le Haut-Commissaire le 25 avril dernier : 

« .... La politique polonaise n'a pas réussi à s'attacher dans 
une mesure satisfaisante les courants qui, sur le territoire de la 
Ville libre, étaient décidément favorables 5 unc cnllahoration 
Economique dantziko-polonaise effective. Personnellement, j'ai pu 
constater que, parmi des représentants influents des milieus com- 
merciaux, financiers, iiidiistriels de la Ville libre, a un cliange~tierit 
regrettable s'est produit à cet égard, changement que ces rcpré- 
sentants attribuent davantage à ln désillusion j. laquelle ont 
abouti leurs efforts pour réaliser rine collaboration dantziko-ycilo- 
naise, profitable non seulement au': intérêts polonais, mais aussi 
aux intérêts dantzikois.. . . il 

Le Gouvernement de Dantzig se voit dans l'obligation de signaler 
que le maintien persistant d'une attitude négative, voire mena- 
çante, de la République polonaise, B l'égard de la Ville libre de 
Dantzig, constitue une grave source de danger pour l'indépendance 
politique et l'intégrité territoriale [le la Ville de Dantzig, telle 
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in its resolution of Novembcr 17th. 1920, made the following 
explicit statement : 

"Thc 'protectio~i' of the Free City by the Lcague of Nations 
would appear to mean that the Lcague of Nations shnll 
undertake to respect and maintain agaiiis t al1 foreign aggression 
the territorial integrity and the political independence of the 
Frec City of Danzig in the same way as i t  does for al1 JIernbers 
of the Leaguc of Nations under Articlc IO of thc Covcnant." 

Demonstrations such as those mentioned above might casily 
result in a situation calculated to jeopardize the "territorial inte- 
grity ancl the political independence" of the Free City. 

As regards military measurcs, the Danzig-Polish relations siricc 
the last scssion of the Council have heen specially aggravated by 
the fact that on July 1st last, after the evpiry of the Agreement 
concerning the access of Polish warships to the port of Danzig, 
Poland suddenly and without any, special reason sciit patrals of 
Polisli sailors through the strccts of Danzig and thcrcby created, as 
will readily be understood, great excitcment among the Danzig 
population. The latter regarclcd those measures as highly provo- 
cative, niid the Government of the Free City mas obliged to apply 
to the I-Iigh Commiçsioner of the Leaguc of Nations for a decisioii 
under Article 39 of the Paris Treaty of Novembcr gtli, 1920. 

It is clear from the foregoing abservations that one cannot yct 
speak of any real stability in Danzig-Polisli relatio~is. Danzig lias 
not yet been able to perceive. especiall~ in economic matters, any 
evidence of undcrstariding or a spirit of accommoc-lation on ,tlie 
part of Poland in regard to Danzig's difficillt position. The Danzig 
Government proposes. in this connectiori, to confine itself to a 
further reference to the passagc in the report of thc High Com- 
miçsioricr, dated April 25th last, urhich rcads : 

".... Polish yolicy has not siicceeded in securing to a sufficiciit 
extent the support of those currcnts of opiiiioii in the territory of 
the Free City which were definitely in favour of effective economic 
co-operation between Danzig and Polaiirl. 1 have personally had 
opportirnities of observing that a regrettable change has takcn - 
place iii this respcct among iiifluential rcpresentatives of business, 
financial and industrial circles in the Free City, aiid this clinngc 
is attrihiited by them not so much to thc general econornic deprcs- 
sion as to disillusionment in consequencc of the failure of thcir 
efforts to establish a form of co-operation hetween Danzig aiid 
Poland which would be advaiitageous, not only to Poland, but also 
to Danzig ...." 

The Danzig Government fecls compelled to  statc that, if the 
Polish Republic persists in its attitude of refusal-one might even 
Say its threatening attitude-towards the Frec City of Danzig, this 
is bound to constitutc a .  serious menace to  the political indcpericl- 
encc and to thc territorial intcgrity of the Frcc City, as laid 
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qu'elle résulte des traités. Le Gouvernement dantzikois constate 
avec regret que, dans cette partie de l'Europe, il existe un état 
de clioses qui, pas plus qu'avant, ne correspond en aucune   na ni ère 
aux efforts que fait la Société des Nations en vue d'amener les 
g ta t s  à vivre pacifiquement en cornmiin. La situation ne pourra 
vraiment s'améliorer que lorsque le Gouvernement polonais mani- 
festera la volonté persistante d'éviter tout ce qui pourrait troubler 
les relations daritziko-polonaises, lorsqu'il tiendra compte, dans 
ses décisions, des intérêts de la Vile libre, qui est si souvent 
appelée à collaborer avec la Pologne, notamment au point de vue 
économique, et lorsque, ne se contentant pas de donner des assu- 
rances d'une attitude bienveillante à l'égard de Dantzig, il adoptera 
une. attitude aussi bienveillante dans tous les actes de la pratique. 

GDY XIA CONTRE DASTZIG. 

Chaque mois, le port de Dantzig subit dc nouvelles pcrtes par 
suite de la concurrence que lui fait le port de Gdynia. Les sta- 
tistiques officielles afférentes aux ports de Dantzig et de Gdynia 
montrent, sans aucun doute possible, que le trafic du port de 
Gdynia pendant le premier semestre de 1931 accuse une très 
forte atcgnzenlrition, tandis que le mouvement du port de Daqatzig 
est demeure stationnaire ou bien a continu6 h dirninzier. Par 
rapport ii la période correspondante de l'année préctdente, le 
nombre des bateaux qui sont entrés dans le port de Dantzig 
a diminué, pour le premier semestre de 1931. de 50, soit un 
tonnage global de 27.443 tonnes de jauge nette ; pendant la meme 
période, le nombre de bateaux entrés dans le port de Gdynia a 
augmenté de 409, soit iin tonnage global de 290.498 tonnes, ce 
qui représente une augmentation de 33 %. 

Tandis que le trafic ntaritinle des marchandises via Gdynia, 
pendant le premier semestre de 1931, a pu s'accroître de 
6SS.gjg,1 tonnes, soit environ 43 %, par rapport (i la période corres- 
pondante de l'année dernière, le mouvement. correspondant du 
~ o r t  de Dantzig a pu tout juste se maintenir au chiffre di1 premier 
semestre de 1930, grâce à une augmentation, surtout sensible en 
juin, de l'exportation du charbon, marchandise qui représente une 
faible valeur sous un voliime important ; cette augmentation de 
l'exportation a pu compenser, cn volume, la forte diminution 
des importations acheminees via Dantzig. 

Pour bien comprendre la concurrence que Gdynia fait à Dantzig, 
il ne faut pas seulement signaler Ic fait que le trafic est détoisr.ilé 
de Dantzig au profit de Gdynia, mais il faut; encore indiquer 
Iri jriçon dont s'opère ce dérouternent ; les tableaus reproduits 
plus loin donnent des renseignements dCtaillCs sur ce point. 

Sous l'influence de la crise économique qui p2se sur la Pologne, 
les im~ortations rnaritimcs vers Ia Pologne ont subi une nouvelle 
réduction. Nais il est frappant de constater que, seul, Ic port 
dc Dantzig, contrairement à ce qui se passe pour Gdynia, a souffert 
de cette réduction. Tandis que les . intpor!alions ~naritlmes via 
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down in the treaties. The Danzig Government notes with regret 
that i i i  this part of Europe the position is by no means such as to  
accord with the efforts of the League of Nations to ensure peace 
betwecn States. No fundamental improvement can be possible until 
the Polish Government gives evidence of a consistent effort to 
refrain irom anything that might disturb Danzig-Polish reiations, 
until i t  takcs into account in its decisions the interests of the Free 
City, which depend to so large an extent-especially in cconomic 
matters-n CO-operation with Poland, and until i t  not only gives 

- assurances of a friendly attitude towards Danzig but also gives 
evidence of that friendly attitude in al1 its acts. 

GDYNIA VERSUS DANZIG. 

I<very month, the campetition between the port of Gdynia and . 

the port of Danzig becornes more obvious-arid more obviously 
to Danzig's disadvantage. The officia1 statistics for the ports of 
Danzig and Gdynia furnish undeniable evidence that cvcn during 
the first six months of 1931 the traffic in Gdynia registered a big 
iwrease, whcreas in Danzig i t  remained a t  a stnndstill if it did not 
register a decli?ie. Compared with the same pcriocl during the 
previous year, fifty vessels fewer-totalling ~7~4.13 net-register 
tons-put in a t  the port of Dagzzig during the first six months of 
1931, while, during that same period, the increase in the number 
of vessels yutting in at the port of Gdynia was 409, totalling 
290,498 tons-i.c., an increase of 33 per cent. 

\lrhcrcas the maritime goods tra@ via Gdynia incrcüsed during the 
first six inonths oi 1931, compared with the same pcriod for the 
previous yenr, by 688,959.1 tons-i.e. approximately 43 per cent.- 
the maritime goods traffic of Damig simyly mnintained the figures 
for the first balf of 1930, and that only owing to the fact that-more 
particularly in Jiine-the export of bulk-goods of small value, such 
as coal, increascd, so that, quantitatively, the big drop in Danzig's 
esport traffic %vas made up for. 

In ordcr to  forin a correct idea of the compctition of Gdynia 
with Danzig attention should be directed, not only to  the fnct of 
$lie diversion of traffic frorn Danzig to Gdynia, but also to the 
nntzrre of the commodities thus diverted, as shown in detail in the 
tables hereundcr. 

Under the pressure of tlic economic crisis in Pola~id, maritime 
imports into Poland have suffered a further set-back. It is sig- 
nificant, however, that this set-back affects only the port of Danzig 
and not the port of Gdynia. Ilihile the marititne itnports via Danzig 
were 165,057 tons-i.e. 32 per cent.-lower than during the first 



Dantzig ont diminzté de 16j.0j7 tonnes, soit 32 % par rapport 
au premier semestre de 1930, les importations acheminées par 
Gdyqtz'n ont augmenté de 71.244 tonnes, soit 3.5 %. 

C'est ainsi que les importation- de vietlx /ers via Dantzig ont 
subi une nouvelle diminution de 14.000 tonnes, tandis que les 
importations via Gdynia se sont accrues de 78.000 toniies, en 
chiffres ronds, et ont atteint le chiffre de 173.667 tonnes, ce qiii 
représente trente-sept fois plus que le mouvement de vieus fers 
dans le port de Dantzig. De son côté, l'i~nportation d'engrais 
arfificids a presque baissé de moitié à Dnntaig, tandis qu'eue a 
pli s'accroître de plus de 6.000 tonnes à Gdynia. 

En oiitre, les catégories de marchandises qui, pendant le prcmier 
semestre de 1930, étaient encore esportees exclusivement via 
Dantzig, sont maintenant dirigées stir Gdynia. Tandis que I'impor- 
tation de woix via Dantzig a diminué, on s constaté pour la 
premiérc fois I'arrivcc de cet article à Gtlynin. L'importation de 
coton via Dantzig a diminué depuis que les iiriportations de cette 
marchandise ont éti: dirigées sur Gdynia. J,a diminution des 
importations de fabizc via Dantzig s'élève rl 2.869 tonries, tandis 
que, pendant ln m6me période, les importations via Gdynia se 
sont accrues de 2.132 tonnes. Bien que I'iniportation de r i z  ?io% 
décorfiqtté à destination de la Pologne ait sensiblement augmenté, 
l 'a~i~mentation a bénéficié esdusivement ati port de Gdynia. Plus 
de 42.000 tonnes de riz brut sont entrées dans le port de Gdynia 
pendant le premier scmestre de 1931, tandis que le port de 
f3antzig n'a pas encore reçu une tonne de ccttc denrte. 

La concurrence rle Gdynia menacc également de pIuç en plus 
Ie mouvement du port de Dantzig à 1'exfior.talzon. C'est ainsi que 
l'exportation dc bacon via. Dantzig est passiie dc 11.406 tonnes, 
pendant le premier semestre de 1930, 5 1.794 tonnes au cours dc 
la période corresponcinnte dc la présente année, tandis que l'espor- 
tation via Gdynia est passée de zz3 ,4  tonnes au chiffre très élevé 
de 25.364 tonnes. Ces chiffres indiquent simplement que toutes 
les exportations de bacon provenant de la Pologne sont ache- 
minées via Gdynia, tandis que le port de Dantzig n'espédie plus 
que les marchandises exportées par les fabriqiics de bacon situées 
A Dantzig. 'l'andis que l'esportation d'aiisjs diminuait à Dantzig 
de 1.561 tonnes, l'exportation de cette marchanclise augmentait de 
1.840 tonnes .% Gdynia. Les exportations dc bertrre ont diminué 
dc 1.556 tonnes nu port de Daritzig, tandis qu'ellcs ont augmenté 
de 55 tonnes Ci Gdynia. Alors que lcs exportations de sucre britt 
baissaient de zz9.000 tonnes à Dantzig, celles de Gdynia se sont 
non seulement maintenues à leur chiffre antérieur, mais elles l'ont 
même quelque peu dépassé. L'exportation de z h c  par Gdynia, 
soit 9.586 tonnes pendant lc premier semestre de 1931, était 
presque deux fois e t  demie plus élevée que celle de Dantzig. 
Pour la premiere fpis, 18,ooo tonnes environ de seigle ont I t é  
exportées par Gdynia pendant le premier semestre de 1931, tandis 
que les exportations de seigle via Dantzig diminiia.icnt sensiblement. 

De nouvelles catégories de marchandises sont systématiquement 
dirigées sur le port de Gd+ynia. Les statistiqiies officielles polo- 
naises indiquent notamrnent, parmi les marchandises importées 
via Gdynia pendant le premier semestre de 1931, des harengs 
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sis months of 1930. there was an increasc in the imports via 
Gdynia of 71,244 tons-i.e. 35 per cent. 

For cxample, the swap-irorz imports via Danzig have droppcd by a 
further 14,000 tons, whereas, via Gdynia, they have increased by 
about 78,000 tons, amounting to 173,667 tons, or thirty-seven 
tirnes the amount handlcd in the port of Danig. Again, imports 
of ariificial fertilizers via Danzig have dropped by close on onc-half, 
whereas via Gdynia they have increaseri by over G,ooo tons. 

lioreover, comrno;litics ~vhich during the first sin rnonths of 1930 
were still being imported exclusively via Darizig have r~ow bccri 
diverted to Gdynia. LVhile the nzlt imports via Danzig have 
droppcd, that cornmoclity has now been irnported for tIic first tirne 
via Gdynia. The cotton imports via Danzig have also dropped sincc 
such imports bcgari to be conveyed via Gdynia. Tobacco iinports 
via Danzig have droppcd by 2,869 tons, while, via Gdynia, they 
have risen by 2,132 tons. Although there has been a corisidcrable 
irlcrease in the irnport of zinhzilled rice into Poland, this increasc 
has been cxclusivcly to  the advaiitage of the port of Gdyriia. 
During the first six months of 1931, more than 42,000 toiis of 
urihulled rice were landecl a t  Gclyiiia wherens at Danzig ~ i o t  a 
single ton was haiicllctl. 

Further, in the rnatter of exjborts, the cornpetition of Gdynia is 
becoming rnore and more threatening to Danzig. For esample, 
bacolr exports via Danzig dropped from 11,406 tons duririg the 
first six months of 1930 to 1,794 tons during the same period of 
the present year, whcreas the export of that commodity via 
Gclynia increased from 223.4 tons to no less than 25,364 tqns. 
'These figures arc a clcnr indication that the total bacori exports 
from Poiand go through Gdynia, whilc thc port of Danzig ha$ 
kcpt only such cxports as represent the output of Danzig bac011 
factories. The exports of eggs via Danzig have dropped by 1,561 
tons ; the exports via Gdynia have risen by 1,840 tons. Uzctte* 
csports via Danzig have dropped by 1,556 tons, and via Gdynia 
have increased by 55 tons. IVhile exports of YUW szlgar via Danzig 
have dropped zg,ooo tons, the figures for exports via Gdynia have 
11ot only been maintained, but have cvcn risen slightly. During 
the first six months of 1931, the zinc cxports via Gdynia, riinoi~ntiiig 
to 9,586 tons, werc .alrnost tmo aiid a-half times as much as via 
Danzig. Duritig tlic same period, approximately 18,000 tons of 
rye were exported via Gdynia-for thc first time-~vhereas thcre 
was a rnarked decrcase in rye exports via Danzig. 

Further commociities are spstematically bcing diverted to Gdyriia. 
The Polish officia1 statistics mention among the goods importcd via 
Gdynia, during the ftrst half of 1931, 951.6 tons of herrings, and, 
nmong exports, wootl and wood wares totallirig 7,448.4 tons. Even 
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pour 951,6 tonnes et, parmi les marchandises exportées, du bois 
@ des objets en bois pour 7.448,4 tonnes. Ces branches du com- 
merce, acclimatées depuis des siècles dans le port de Dantzig, 
courent donc le danger d'être dirigées sur le port de Gdynia. 
Chaque mois, la liste des marchandises importées ou exportées 
par Gd-ynia s'allonge ; chaque mois, les efforts que fait la Pologne 
en vue de diriger sur le port de Gdynia le moiivement des mar- 
chandises de valeur deviennent plus marqués. Hien que les espor- 
tations de charbon via Gdynia aient augmenté de plus de 5oo.000 
tonnes au cours du premier semestre de 1931, la part qui revient 
B cette marchandise dans les exportations globales de Gdynia a 
diminué de 3 %, ce qui montre l'importance croissante que pré- 
sente pour Gdynia le trafic des marchandises de valeur. 

Devant cet essor du port de Gdynia, qui se fait aux dépens du 
port de Dantzig, qu'il nous soit permis de déclarer que le port 
de Dantzig demeure en mesure de prendre en charge tout le 
trafic du port de Gdynia, sans qu'il soit nécessaire de faire usage 
de la possibilité qui existe d'agrandir à nouveau le port de Dantzig. 

Pour illustrer les considérations précédentes, nous ajoutons 
quelques chiffres : 

1. - Part respective de Dantzig et de Gdynia dans le tralic maritilne 
de la Pologne. 

La part respective de Dantzig et de Gdynia, dans le trafic 
maritime total de la Pologne par la frontière maritime du terri- 
toire douanier dantziko-polonais, exprimée en pourcentage, se 
présente comme suit : 

Ann4e. Dantzig. Gdynia. 

1928 . . . . . . . . . . . .  81,49 18.52 
1929 . . . . . . . . . . . .  75JO 24,So 
1930 . . . . . . . . . . . .  69,37 30~63 

. . . . . .  Premier semestre 1931 62,87 37.13 

II. - Alozcvement des navires au cours  di^ premier semestre 1931. 

Premier serncatre 1931. Premier semestre 1030. 
Tonnes de Tonnea dc Bagztzig : Navires. jauge nette. Navirea. jauge nette. 

Entrées . . . .  2.767 = 1.935.092 2.817 = 1,962,535 
Sorties . . . . .  2.758 = 1.911.660 2.801 = 1.970.116 

Gdynia : 
Entrées . . . .  1.374 = 1.179.784 965 = 889.286 
Sorties . . . . .  1.361 = 1.185.341 948 = 881.202 

Dantzig : DiB6rencc. 

Entrées . . .  -50 = 27.443 
Sorties. . . . .  -43 = 56.456 

Gdynia : 
. . . .  Entrées +409 = 290.498 

Sorties . . . . .  +413 = 304.139 
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these branches of trade, which have for hundreds of years been 
associatcd with the port of Danzig, are thus in danger of being 
diverted to Gdynia. Every month, the list of goods imported and 
exported via Gdynia grows longer, and cvery morith brings out 
more clearly Poland's effûrts to divert to the port of Gdynia more 
valuable commodities. The fact that, despite an increase of more 
than 500,000 tons, the proportion represented by coal iii the exports 
via Gdynia, during the first six months of 1931, cIroppcd by 
3 pcr cent. is significant Q showing the increasing importance of 
that port in the handling of more valuable commodities. 

As regards this increase in the activities of Gdynia-at Danzig's 
expense-it may be mentioncd that Danzig is, as in thc p s t ,  in a 
position to take ovcr without difficulty the whoie traffic of the port 
of Gdynia, without its being necessary to  take advantngc of the 
recognizcd possibilities of further extcncling the port of Daiizig. 

The following figures may be quotecl in iltustration of the fore- 
going statements : 

1.-Relative Shares of Danzig and Gdywia in the Maritime Goods 
Tra f i c  of Pokand. 

Thc percentages of the total maritime goods traffic of Poland 
over the maritime frontier of the Danzig-Polish Customs territory 
arc as follows : 

Tcnr. Danzig. C dynia. 

1928 . . . . . . . . .  S1.49 18.52 
1929 . . . . . . . . . . . .  75.20 24.80 
1930 . . . . . . . . . . . .  69.37 3 0 . ~ 3  
For the first six months of 1931 . . 62.87 37.13 

II.-Shipping during the First S ix  ilfo~tths of 1931- 

First six months of 1031. First.61~ months of 1030. 
Nurnber of Number of Danzig : vessrls. Kot reg. tons. vessels. Net reg. tons. 

Arrivals . . . .  2,767 = 1,935,092 2,817 = 1,962,535 
Sailings . . . .  2,758 = 1,911,660 2,801 = 1,970,116 

Cdynicr : 
Arrivals . . . .  1,374 = 1.179.784 965 = 889,286 
Sailings . . . .  1.361 = 1,185,341 948 = S81,202 

Danzig : Dlfference. 

. . . . .  Arrivals -50 = 27,443 

. . . .  Sailings -43 = 58,456 
Gdynia : 

Arrivais . . . .  +409 = 290,498 
Sailings . , . . +4I3 = 304,139 
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I I I .  - fiIozrve?nent des voyageurs (à l'exclt~siott dzr trafic local). ' 

Ua~rtrig : 
Entrées 
Sorties 

Gdynia : 
Entrées 
Sorties 

Dantzig : 
Entrées 
Sorties 

G(!ylzia : 
Entrées 
Sorties 

Premier semestro Premier semestrc 
1931. 1830. 

7 54 1.833 
50a 19.037 

IV. - i'i'lo~tvemeni des mnrchnndises en to.pzne.s. 

Unnlzig : 
Jinyortations* 
I2sportations 

Total . 
Gdynia : 

Importations 
Exportations 

Total . 
Dantzig : 

Importations 
Esportations 

Total , 

Gdynia : 
Importations 
Esportations 

Total . 

Premier semestre Premier semestre 
1931. 1930. 

. . . . . .  349.56839 514.925.9 

. . . . .  3.536.302,1 3.347.3246 
3.856.171 3.S62.2 jo,5 . . . . . .  

V. - I~nportations en tonnes (ru cours d u  prems'6r semestre 1931. 

Dantzig. 
1931. 1930. 

Riz, brut . . . . .  0,I 
Tabac . , . . , . r . o g z , ~  3.961,~' 
Nois . . . . . . .  2765 349s 
Vieux fer . . . . .  4.704,3 18.917~9 
Coton . . . . . .  32717 508,6 
Engrais artificiels . . 42.120,7 89.45~~5 
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III.-Passenger T r a # Ï c  (excluszve O/ Local ïTrafic). 

Danzig : 
Arrivals 
Sailings 

Gdynia : 
Arrivals 
Sailings 

Danzig : 
Arrivals 
Sailings 

Gdynia : 
Arrivals 
Sailingç 

Danzig : 
Imports . 
Exports . 

Total 

Gdynia : 
Imports . 
Exports . 

Total 

Danzig : 
Imports . 
Exportç . 

Total 

Gdynia : 
Imports . 
Exports . 

Total 

Firat six iiionths First a l r  irionths 
of 1031. of 1930. 

754 1,833 
500 19.087 

Differcnce. 

- 1,079 
-rS, 587 

Pirjt 9 i s  iiionth? Firet six iiioiiths 
of 1931. of 1930. 

349.36S.9 514,9259 
3,536.302.1 3,347,324.6 
3,886,171 3,862,250.5 

V.-Imports in Tons dziring the first six months of 1931. 

Danzig. Cd y nin. 
1931. 1030. 1931. LD30. 

Kice, unhulled . . .  O. I - 42,265.8 30,433 
Tobacco . .  1,092.1 3,961.2 2,252.8 121.2 

. . .  349.5 356.8 Nuts 276.6 - 
. . . .  ~crap-iron . 4,704.3 18,917.9 173,667 95.505.7 

Cotton . . . . .  327-7 508.6 2,622.6 - 
Artificial fertiliserç . . 42,120.7 89.452.5 34,644 28,513 

6 
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VI. - 

Seigle . . . . . . 
Bâcon . . . . . . 
Charcuterie . . . . 
E u £  s . . . . . . . 
Beurre . . . . . . 
Sucrebriit .  . . . . 
Zinc . . . . . . . 

LETTRE DU &NAT RE DANTZIG AU HAUT-COMMISSAIRE. 

[Traduction de l'alle~~tand.] Dantzig, le 2 juillet 1931. 

En raison du chômage, qui constitue une menace toujours 
croissante pour l'activité économique de Dantzig, le Sénat est 
amené 3, vous exposer les faits suivants, en solLicitant votre inter- 
vention. 

L'allégement saisonnier du marché du travail à Dantzig, qu'on 
prévoyait pour l'été, n'a mall-ieureusement été que tres peu sen- 
sible cette année. Il existe toujours à Dantzig 20.000 personnes 
en quête de travail, soit environ 5.000 chbmeurs de plus que l'an 
dernier à la même époque. E n  outre, tout semble indiquer que 
le nombre de chômeurs a déjà touché son point le plus bas cette 
année et qu'il faut s'attendre, pendant le reste de 1931, à une 
augmentation probablement continue de ce nombre. 

Au point de vue financier, cet état de choses aura, pour Dant- 
zig, la conséquence fiineste que les 12 millions de gulden inscrits 
au budget h titre de secours aux chômeurs devront. probablement 
être dépassés d'environ 2 à 3 miliions de gulden. Il n'est pas 
nécessaire de démontrer plus amplement que le petit É ta t  constitd 
par la Vilic de Dantzig ne pourra, Li. la Iongue, supporter une 
charge de ce genre. Le Sénat a déjh tenté tout ce qui était pos- 
sible pour réduire cette charge et pris à cet effet des mesures 
rigoureuses. Il a notamment complété les dispositions législatives 
en prescrivant qu'après un certain temps, l'indemnité de chômage 
.cessera entièrement d'être versée et qu'en outrc, cette indemnité 
sera provisoirement supprimée pour certaines catégories de tra- 
vailleurs. Il n'est guère possible de procéder h d'autres restrictions, 
si l'on ne veut pas priver les chômeurs des ressources strictement 
indispensables à leur entretien. . 

Étant donné cet état de choses et quelles que soient les raisons 
que le Senat pourrait invoquer, la population dantzikoise n'admet- 
trait' pas que Ie marc116 du travail de Dantzig continue d'être 
envahi par la main-d'œuvre polonaise. Les ouvriers polonais tra- 
vaillant à Dantzig sont actuellement au nombre de 11.000 environ, 
non compris les 8.000 à 10.0011 ouvriers agricoles saisonniers. Rien 



Unneig. 
1931. 1930. 

Rye : . . . . . . 33,476-1 79,724.3 
Bacon , , , . . , '$3 ir,406. j 
Ham, sausage, etc. . . 24.8 
E g g s . . : .  . . . 396.9 1.958.4 
U i i t t e r .  . . .  . 28.3 1,584.1 
Raw sugar . . . . . 65,392.3 94,488.9 
Zinc . . . . . . . 3,893.4 - 

Gdynia. 
1931. 1930, 

18,002.1 
25.588.2 223.4 
3,496.5 13.9 
1,845.2 4.8 

766*5 211.3 
65,434.2 64,855 
9,586.1 - 

LETTER FROil1 THE DANZIG SENATE TO THE HICH COMMISSIONER. 

[Tra~aslatiok /rom the German.] Danzig, July znd, '1931. 

The Senate desireç, in view of the steady increase in unemploy- 
ment, which constitutes a menace to  economic life in Danzig, to 
inform you of the following facts, with the request that some 
action may be taken in the matter. 

The seasonal relief of the Danzig labour market expected during 
the surnmer has unfortunately not been very noticeable this year. 
There are still 20,000 unemployed in Danzig-Le., about 5,000 more 
than during the corresponding period last year. There is every 
indication that the unernployment figures for this year have reached 
their Iouvest point, and that, during the rest of the year, there \vil1 
probably be a steady rise in the number of unemployed. 

This state of affairs involves one extremely unfavourable financial 
consequence for Danzig-iiameIy, that the budget allocation of 
12 millions of gulden for unemployment relief will probably be exceeded, 
so far as can be estimated, by 2 or 3 millions of gulden. No 
further evidence is needed to show that a small State like Danzig 
cannot permanently sripport such burdens. l'lie Senate has already 
done everything that was possible to lessen the burdens and has 
taken drastic measures with this object. It lias supplemented the 
legal provisions in the matter by stipulating that, after a certain 
time, the subsidy for unemployment relief shall cease, and has also 
laid down that certain categories of unernployment relief shaii be 
temporarily discontinued. I t  is hardly possible to institute any 
further restrictions, unless the unempIoyed are to be deprived of 
the  barest necessitieç of life. 

I n  the circurnstances, the Senate can offer its own citizens no 
justification of the fact that the Danzig labour market continues 
to be flooded with Polish labour. The number of Polish workers 
now in Danzig, apart from 8,000 to 10,000 scasonal agricultural 
workers, is somewhere about rr,ooo. Since the beginning of the 
year alone, upwards of 7,000 employment permits have been issued 



47 ANNEXES AUX RAPPORTS D U  HAUT-COMM\IISSAIRE 

que depuis le début de l'année, plus de 7.000 permis de travail 
ont été délivrés à des ressortissants polonais. La majorité d'entre 
eux étaient certainement arrivés à Dantzig avant le 1"' janvier ; 
mais, d'après les rapports de police, 1.800 travailleurs polonais 
sont entrés depuis cette date. Un nombre égal de ressortissants 
dantzikois se trouvent de ce fait exclus du marché du travail 
et privés de moyens d'existence, ce qui occasionne à l'État et 
aux communes, pour l'ensemble de l'année, un accroissement de 
dépenses a!lant de 1,5 à 2 millions de gulden. 

Si les autorités de la Ville libre accordeiit, en principe, aux 
Polonais et même aux nouveailx arrivants l'autorisation de tca- 
vailler à Dantzig, le Sénat a prescrit, pour ce qui est des autres 
étrangers, d'observer la plus grande réserve en matière d'admission 
ail marché du travail de Dantzig, et de refuser le permis de 
travail aux nouveaus immigrants étrangers, y compris les .Alle- 
mands du Reich. 

Faute de pouvoir empêcher également, ii bref délai, l'entrée 
de la main-d'œuvre polonaise, le Sénat se trouvera hors d'état 
d'assiirer sa tâche princi ale, qui consiste à mettre de l'ordre dans 
les finances de la Ville Yibre et A kquilibrer le budget. 

Le Sénat ne méconnaît pas qu'il existe un certaiii lien entre la 
question de I( l'assainissement ii du marché du travail de Dantzig 
et l'interprétation de l'article 33 du Traité de Paris. 11 ne croit 
pas, toutefois, pouvoir admettre, sous sa responsabilité, que la 
décision relative à l'admission de la main-d'œuvre polonaise au , 
marché de Dantzig soit ajournée, elle aussi, jusqu'a ce que la 
Cour permanente de Justice internationale de La Haye ait statué 
et que le Conseil de la Société des Nations ait ensuite pris sa 
décision. Le Sénat estime, au contraire, que la question doit 
absolument être réglke dans un sens favorable a Dantzig, avant 
l'hiver, si l'on veut éviter de graves préjudices dans les domaines 
les plus divers. 

Le Sénat demande donc qu'il soit pris des mesures permettant 
à Dantzig, dans un avenir prochain, mais en tout cas avant 
l'hiver. d'arrêter l'immigration de travailleurs polonais à Dantzig. 

(Signé) Dr ZIEHM. 

Appendice V I .  

LETTKE DU REPR~~SEKTAST DIPLOM.4TIQUE DE LA POLOGSE 
AU HAUT-COMMISSAIRE. 

Dantzig, ie 8 août 1931. 

J'ai l'honneur de vous accuser réception de votre Iettre en date 
du g juillet a. c., no 23 B. 10512, ainsi que de l'annexe contenant 
la lettre du Sénat du 2 juillet a. c., au sujet du chômage dans 
la Ville libre de Dantzig. 

En vous présentant tous mes remerciements pour l'envoi de 
cette lettre, je me permets de relever au début que les chiffres 
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t o  Polish nationals. The majority of the latter had no doubt corne to 
Danzig before, january 1st 1 s t .  Since then, however, according 
t o  the police registers, 1,800 Polish workers have arrived in Danzig. 
In consequence, an equal number of Danzig nationals have becn 
excluded from the Danzig labour market and been left without a 
means of livelitiood, the result being that the State and communes 
have had to incur additional expenditure t o  the arnount of one 
and a-half million to  two millions gulden for the year. 

ltthile in principle the Danzig authorities issue employment 
permits in Danzig t o  Poles-including newcomers-the Senate lias 
decided that, in the case of other foreigners, the greatest discretion 
shail be exercised in granting admittance t o  the Danzig labour 
market, and that permission to take up employment shall be 
refused in the case of al1 foreigners, including Reich nationals. 
arriving in the Free City. 

Unless something can be done prornptly t o  prevent the infiux of 
Polish labour also, the Senate will be unable to folfil its main duty 
of bringing order into the finances of the Free City of Daiizig and 
balancing the  budget. 

The Senate is fully aware that the question of the so-called. 
regulation of the Danzig labour market is hound up to some 
extent with the interpretation of Article 33 of the Paris Treaty. 
The Senate feels, however, that it cannot accept responsibility for 
any postponement of the dccision as t o  the question of admitting 
Polish workers to the Danzig labour market until thc Permanent 
Court of International Justice at The Hague has given judgment 
and the Council of the League of Kations has taken a decision. 
The Senate feels, on the contrary, that i t  is essential for the matter 
to be settled in a manner favourable to  Danzig bcforc the beginning 
of the. winter, i f  serious injury is to be avoided in very different 
directions. 

The Senate requeçts, therefore, that steps may be taken to 
enable Danzig in the nenr future and, in any case, before the 
winter to prohibit the immigration of Polish workers into Danzig. 

(Signed) Dr. Z I E H ~ I .  

LETTER FROM THE POLISH DIPLOMATIC REPRESENTATlVE 
TO THE HIGH COMMISSIONER. 

[Translationr.] Danzig, Aups t  Sth, 1931. 

I have the hoiiour to  acknowledge receipt of your letter dated 
July gth, No. 23 B. 10512, together with the annex containing a 
letter from the Senate, dated July znd, with regard to  unemploy- 
ment in the Free City of Danzig. 

I beg to thank you for this letter and to state at the outset 
that the figures given hy the Scnate in regard to  Polish workers 
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indiqués par le Sénat, concernant les ouvriers polonais occupés 
sur le territoire de la Ville libre de Dantzig, ne trouvent pas de 
confirmation dans les données en ma possession. Si l'on devait 
attacher de l'importance 1i la fixation de ces chiffres, je propo- 
serais un examen commun, par le Sénat et mon représentant, des 
matériaux que posséde le Sénat. Je dois relever à ce propos que 
la question, mise en avant par le Sénat, de (( l'épuration du 
marché de travail dantzikois )) d'ouvriers polonais n'est qu'un 
fragment du probleme, beaucoup plus profond, du chômage à 
Dantzig, ct qui trouve son explicati. dans la politique générale 
de Dantzig. L'établissement d'une liaison entre le chiffre des 
Polonais occupés et celui des chômeurs à Dantzig ne répond pas 
à la réalité, étant donné que les chameurs dantzikois appartiennent 
à une autre catcgorie de travailleurs que les ouvriers polonais 
occupés A Dantzig. 

Je me permets de rappeler, à titre de comparaison, que l'ana- 
lyse de l'état d'occupation des rcssortissants polonais à Dantzig, 
présenté par le Sénat au cours des conversations de Varsovie en 
janvier 1930, a démontré que, dans le nombre fourni alors par 
ce dernier de 17.939 ouvriers polonais occupés çur le territoire de 
la ViUe libre, il y avait 4,490 personnes appartenant à la caté- 
gorie du service domestique, ainsi que xo.Gxo ouvriers agricoles. 
Ces deus catégories, comprenant alors ensemble 15.100, n'entraient 
pas alors, eu égard aux besoins 4conomiques de Dantzig, en ligne 
de compte comme celles pouvant constitiier une charge pour le 
marché de travail dantzikois. Et c'est aussi la raison pour laquelle 
eues furent complètement éliminées. lors des conversations polono- 
d;intzikoises, de toutes restrictions, car celles-ci auraient certaine- 
ment apporté un préjiidice évident à la Ville libre de Dantzig. 
Il est incontestable que le rapport entre ces deux catégories de 
personnes et le nombre total des personnes occupées sur le terri- 
toire dantzikois est aujourd'hui tout au moins le mème qu'en 1930. 

fitant donné que le Sénat se plaint, dans la lettre qu'il vous 
a adressiie le 2 juillet a. c., des charges financières au titre d'assis- 
tance aux chameurs, je ne saurais passer sous silence la proposi- 
tion polonaise, si chaleureusement appuyée par vous et non acceptée 
par le Sénat, laquelle avait pour objet I'introductioii dans la 
Ville libre du systhme d'assurance obligatoire contre le chômage 
avec le concours financier du Gouvernement polonais. La réalisa- 
tion de ce projet aurait contribué, et pourrait contribuer à l'avenir, 
dans une bien plus large mesure que tout autre moyen, à ailéger 
effectivement les charges de la Ville libre. 

Je sais parfaitement avec quel soin et quel dévouement vous 
avez présidé, en février 1930, aux négociations entre la Pologne 
et Dantzig dans l'affaire de (( l'épuration du marché de travail 
dantzikois n, ainsi que toute l'importance que vous attachiez aux 
résultats favorabIes de ces négociations. Je comprends, par consé- 
quent, que vous exprimiez encore aujourd'hui l'espoir de voir 
aboutir un accord entre la Pologne et Dantzig sur la base du 
protocole intervenu alors, le 6 février 1930. 

Je dois faire remarquer que, sur la base de ce protocole, on 
est arrivé, le 25 mars 1930, à mener à bonne hn les négociations 
entre la Pologne et Dantzig. Le texte définitif de l'accord a été 



employed in the territory of the Free City of Danzig are noi 
confirmed by the data in my possession. If importance is attached 
to these figures, 1 propose that the material in the possession of 
the Senate should be jointly esamined by tlie Senate and 'my 
representative. I would point out in this connection that the 
question of purging the Danzig labour market of Polish workers 
put fonvard by the Senate merely touches the fringe of the much 
deeper problem of unemployment at Danzig, which is explained bÿ 
the general policy of Danzig. The establishment of a connection 
between the number of Poles employed and the nurnber of unem- 
ployed at Danzig is not in accordance with the facts, since the 
Danzig unemployed beIong to  another category of workers than the 
Polish workers employed at Danzig. 

For purposes of comparison 1 would point out that the analysis 
of the occupations of Polish nationals at Danzig submitted by the 
Senate during the Warsaw conversations in january 1930 showed 
that, among the 17,939 Polish workers employed in the temtory 
of the Free City, which was the figure given by the Senate at 
that time, there were 4,490 persons belonging to the category of 
domestic servants and 10,610 agricultural workers. These two 
categories, which together amounted to 15,100, could not then be 
regarded, in view of the economic needs of Danzig, as a burden on 
the Danzig labour market. For this reason, they wcre completely 
exempted at the time of the conversations between Poland and 
Danzig from any restrictions which, had they been imposed, would 
undoubtedly have caused serious prejudice to the Free City of 
Danzig. f t  is an undisputed fact that the proportion between these 
two categories of persons and the total number of persons employed 
in Danzig territory is much the sarne to-day as it was in 1930. 

In view of the fact that the Senate cornplains in the letter xvhich 
it sent to you on July 2nd of the financial burden of unemploy- 
ment relief, 1 feel bound to  mention the Polish proposal, xvhich 
was so warmly supported by you but was not accepted by the 
Senate, to the cffect that the system of compulsory unemployment 
insurance should be introduced in the Free City with the financial 
help of the Polish Government. If this scheme had been carried 
out, it would have contributed-and wdi contribute, if effect is 
given to  it in future-to a greater extent than any other measure 
towards lessenhg the hancial  charges of the Free City. 

1 well know with what care and devotion you presided in 
February 1930 over the negotiations between Poland and Danzig 
in the affair of the purging of the Danzig labour market, and the 
great importance that you attached to the favourable issue of these 
negotiations. 1 can thuç understand that you still express the 
hope that an agreement may be reached between Poland and 
Danzig on the Iines of the Protocol then adopted, on February Eth, 
1930. 

1 must point out that, on the basis of this Protocol, the nego- 
tiat ions between Poland and Danzig were success fuily terminated 
on lrlarch zgth, rg3o. The final text of the agreement was jointly 
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arrété en commun et devait ètre signé par moi, après avoir été 
présenté au Gouvernement polonais. 

+pendant, déjA Ie 26 ou Ie 27 mars, A cause d'un désaccord 
survenu au sein du Sknat, qui avait conclu cet accord avec moi, 
les membres du parti libéral-allemand et, plus tard, du parti 
socialiste s'en retirèrent. Le nouveau Sénat demanda la modi- 
fication des bases du protocole de Varsovie et l'introduction d'une 
formelle distinction juridique entre les ressortissants dantzikois 
et les ressortissants polonais, en limitant l'introduction du système 
de permis seulement aux étrangers, au nombre desquels il compta 
aussi les ressortissants polonais. 1-orsque je ne consentis pas à la 
modification des principes fondamentaux du protocole de Varsovie, 
le Sénat rendit une loi contraire A ce protocole et, mon avis, 
à l'état de droit en vigueur. 

Je tiens, par conséquent, à souligner que la Pologne avait 
toujours été et est prête (L signer l'accord au sujet duquel une 
entente fut réaiisée le 25 mars, et qui est conforme au protocole 
de Varsovie. La faute qu'il n'a pas été signé ne retombe pas 
sur le Gouvernement polonais. 

Cependant, quand le SCnat, par la publication de la loi du 27 juin 
1930, avait rendu impossible de conclure, sur la base du proto- 
cole de Varsovie du 8 février 1930, un accord avec la Pologne, je 
tendais à élucider l'état de droit et S obtenir, dans cc domaine, 
une décision des organes de la Société des Nations, ensemble avec 
d'autres questions portant sur les droits des ressortissants polonais 
et des ressortissants dantzikois. C'est pourquoi, le 30 septembre 
1930, je vous ai remis la motipn du Gouvernement polonais deman- 
dant une décision au sujet de l'article 33. J'ai suggéré, de mon 
côté, d'inviter à Dantzig des experts de la Société des Nations, 
aussi bien juridiques que techniques, qui se prononceraient d'ur- 
gence sur les questions soulevées, donc aussi sur celle de l'occu- 
pation des ressortissants polonais sur le territoire de la Ville 
libre de Dantzig. Mais cette proposition n'a obtenu ni l'appui ni 
le consentement du Sénat. II a été décidé de renvoyer toute 
l'affaire à la Cour de La Haye, ce A quoi, VII la haute autorité 
de cette institution, je ne pouvais m'opposer, mais ce qui n'est 
pas sans retarder sensiblement les solutions attendues. 

Aujourd'hui, le Sénat de Dantzig, attachant une grande impor- 
tance à la limitation de la possibilité de travail des ressortissants 
polonais sur le territoire de la Ville Libre, rkclame le règlement 
de cette affaire avant la solution, par la Cour de La Haye et 
le Conseil de la Société des Nations, de l'ensemble des questions 
découlant de l'article 33. Le Sénat ne manifeste cependant pas, 
à cette occasion, le désir de rCgler en même temps les autres 
questions liées a l'article 33 et qui sont de premigre importance 
pour la population olonaise et le Gouvernement polonais. Par 
exemple, Ia simple a % aire des certificats scolaires, à laquelle j'at- 
tachais cependant une portée spéciale, en raison des intérêts de 
la population polonaise A Dantzig. privée d'assistance mhdicale 
et juridique, et au sujet de laquelle vous avez bien voulu inter- 
venir personnellement auprés du Sénat, ne trouva aucune compré- 
hension du c6té du Sénat, qui se refusa à la prendre eii considé- 
ration. La demande du  Sénat de détacher de l'ensemble des 
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prepared and was to be signed by me after submission t o  the 
Polish Government. 

But as early as Xarch 26th or 27th, owing to a disagreement 
wit hin the Senate which had concluded this agreement wit h me,. 
the members of the German Liberal Party, and later of the Social- 
ist Party, witlidrew. The new Senate asked for the modification 
of the principles of the Protocol of Warsaw, and for the intro- 
duction of a definite legal distinction between Danzig and Polish 
nationals, confining the introduction of the system of permits to 
foreigners, amongst whom PoIish nationals were classified. When 1 
did not consent to a change in the essential principles of t he  
Protocol of lt7arsaw, the Senate passed a law contrary to  that 
Protocol and, in my opinion, to the laws in force. 

1 therefore desire to crnphasize that Poiand had always been 
ready, and is ready, to sign the agreement on ~vhich an under- 
standing was reached on March ?5th, which agreement is in con- 
formity with the Mrarsaw Protocol. The fact that it has not been 
signed is not attributable to  the Polish Government. 

However, when the Scnate by issiiing the law of June 27th, 
rg30, had made it impossible to concludc an agreement with Poland 
on the lines of the Warsaw Protocol of February Bth, 1930, 1 
endeavoiirecl to clear up the legal situation and to obtain from the 
organs of the League a decision on this subject and on other 
questions concerning the rights of Polish and Danzig nationals. 
For this rcason, on September 3oth, 1930, I transrnitted to you 
the Polish 'Gnvernment's application for a decision in regard to 
Article 33. 1, on my side, suggested that legal and technical 
experts of the Lcague should be asked to corne to Danzig to give 
an urgent opinion on the questions raiscd, and thercforc on the 
question of the employment of Polish nationals in the territory of 
the Free City of Danzig. But this proposa1 obtained neither the 
support nor the approval of the Senate. I t  was decided to send 
the wholc matter to the Hague Court. In view of the high 
authority of that body 1 could not object ; but the decisions 
awaited have thus been considerably delayed. 

At prescrit, the Senate of Danzig, attaching great importance to 
a limitation of the labour facilities for Polish nationals in the 
territory of the Free City, demands that this matter should be 
decided before the settlcment by the Haggiic Court and the Council 
of aLl the questions arising ouf of Article 33. The Scnate, however, 
doeç not on this occasion express thc wish that the other questions 
-of the greatest importance for the Polish people aiid Government 
-relating to Article 33 should be settled a t  the same time. For 
instance, the simple rnatter of the school certificates, although 
laid special stress upon it in view of the interests of the Polish 
population at Danzig deprivcd of medical and legal assistance and 
although you were good enough to intcrvene personally with the 
Senate, was not apprcciated by the Senatc, which refused to take 
the matter up. The Senate's demand that the only question which 
interests it-namely, the occupation of Polish nationals in the 
territory of the Free City-shall be detached from al1 the questions. 
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.questions ressortissant à l'article 33 la seule question qui l'intéresse, 
celle de l'occupation des ressortissants polonais sur le territoire 
de la Ville libre, signifie en même temps, comme je le crains, la 
.remise, A un avenir lointain et indéfini, de toutes les autres matiè- 
res liées B cet article. 

Ceci correspond, d'ailleurs, à la tendance constante du Sénat 
à réclamer divers sacrifices de la part de la Pologne et de sa 
population, tout en refusant catégoriquement de faire droit-, ne 
fût-ce qu'aux plus modestes vœu?; polonais. Une telle tactique 
met, toutefois, le représentant de la li&publique de Pologne dans 
une situation extrêmement difficile. Le comrniçsaire général de le 
République de Pologne doit présenter constamment A Varsovie 
les réclamations du Sénat, et, de son côté, il n'est pas en mesure 
de faire' accepter à Dantzig les plus modestes desiderata de la 
population polonaise. 

La question de l'occupation des ressortissants polonais dans la 
Ville libre a pris dernibremcnt un caractère plus aigu par suite 
du rappel du poste de directeur de l'Office du Travail, qui décide 
dans ce domaine, du reprksentarit du parti socialiste donnant 1s 

, garantie d'une certaine objectivité dans les affaires des ouvriers 
et nationales, ainsi que par la nomination 5 un poste de premier 
ordre, dans cet office, d'un représentant du parti hitlérien, connu 
par ses incartades antipolonaises. En même temps, M. Forster, 
le chef de ce parti, délégu8 du Reich allemand, proclama, à Ia 
réunion du xg juin dernier, comme un des points de son ,pro- 
gramme, l'bloignement de Dantzig dc tous les Polonais y occupts, 
au nombre de 30.000, en entendant par là aussi bien les ressor- 
tissants polonais que les ressortissants dantzikois d'origine polonaise. 

Je me permets donc de vous prier de bien vouloir user de 
votre influence pour amener le Sénat à changer son attitude. En 
même temps, je porte à votre connaissance que, désirant vons 
domer une preuve de ma bonne volonté à accéder h. vos veux 
et de démontrer la bienveillance avec laquelle le Gouvernement 
polonais traite, et dans ce cas également, les intérêts des sphères 
ouvrières de la Vilie libre de Dantzig, je me suis adressé au 
ministre du Travail, et de la Prévoyance sociale, en le priant de 
prendre des mesures temporaires d'ordre administratif limitant 
l'éventuelle affluence d'ouvriers polonais sur le territoire de la 
Ville libre de Dantzig. Je ne manquerai pas de vous communiquer 
les détails de ces instructions. 

(Signé) HENRYK STRAÇBUKGER. 
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relating to Article 33, invohes a t  the same time, 1 fear, a post- 
ponement to a distant and indefinite future of al1 the other matters 
connected with that article. 

This is, morcover, in accordance with the constant tendency of 
the Senate to demand various sacrifices from Poland and the Polish 
people while definitelp refusiiig to cornply with the humblest 
wishes of the Poles. Such tactics, however, place the representa- 
tives of the Polish Republic in an extremcly difficult situation. 
The Commissioner-General of the Polish Republic is obliged con- 
stantly to subrnit to Warsaw the claims of the Senate, and on his 
side he is unable to secure the acceptance by Danzig of the most 
modest requirements of the Polish population. 

The question of the ernployrnent of Polish nationals in the Free 
City ha5 lately become more acute owing to the removal from the 
post of Director of the Labour Department-who decides suck 
ma t t e r s4 f  the representative of the Socialist Party, who \vas a 
guarantee that labour and national questions would be treated 
with a certain objectivity ; also by the appointment to a highly 
important post in this Department of a representative of the 
Hitlcrite Party, well known for his anti-Polish activities. At 
the same time, M .  Forster, head of this party and delegate of the 
German Reich, a t  the meeting on June 19th last, proclairned as 
one of the points in his programme the removal from Danzig of 
al1 the 30,000 Poles employed there, meaning thereby both Polish 
nationals and Danzig nationals of Polish origin. 

1 therefore beg you to be so good as to exert your influence in 
order to induce the Senate to change its present attitude. At the 
same tirne, 1 draw your attention to the fact that, i i i  ordcr to 
prove to you my keen desire to meet your wishes and to demon- 
strate the benevolent attitude with which the Polish Government 
in this case also treats the interests of workers in the Free City 
of Danzig, 1 addressed to the Miniçter of Labour and Social 
Welfare a request that he would take temporary administrative 
mcrtsurcs to limit a possible influx of Polish workmen into the 
territory of the Free City of Danzig. 1 will iiot fail to inform you 
of the details of these instructions. 
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87 Volkstag und Senat haben folgendes Gesetz beschlossen, 
das hiermit verkündet wird : 

E r m i i c h t l g u n g s g e s e t z .  
Vom 30. 6. 1931. 

Zur Aufrechterhaltung der offentlichen Ordnung und Sicher- 
heit wird der Senat ermachtigt, folgende Massnahmen, denen 
der Volkstag hiermit zustimmt, zu treffen und für Zuwider- 
handlungen hiergegen Gefangnisstrafen und Geldstrafen bis zu , 

3000 Gulden oder eine dieser Strafen anzudrohen : 
, I. h d e r u n g  des Reichsvereinsgesetzes im Rahmen der Arti- . 

kel 84 und 85 der Danziger Verfassung, 
2. Festlegung des Rechtes zur Führung und zum Besitz 

von Schuss-, Hieb- und Stichwaffen und Munition und zum 
Handel hiermit sowie Festlegung des Begriffs der vorbezeich- 
neten Sachen, 

3, Anderung des 3 6 Satz 2 des preuçsischen Gesetzes zum 
Schutz der personlichen Freiheit vom 12. Februar 1850 (Preussi- 
sche Gesetzsammlung S. 45) mit der Einschrankung, dass 
eine Festhaltung nicht über den Zeitraurn von drei Wochen 
ausgedehnt und innerhalb dreier Monate nicht wiederholt 
werden darf, und dass dem Festgehaltenen ein Beschwerde- 
weg offen stehen muss, 

4. MTeitere Massnahmen zur Erreichung des oben bezeichne- 
ten Zweckes, die irn Rahmen der Danziger Verfassung liegen. 

Die eriassenen Verordnungen , sind dem Volkstag unverzüg- 
lich zur Kenntnis zu bringen. Sie sind aufzuheben, wenn und . 
soweit der Volkstag dies verlangt. 
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Das Gesetz tritt mit der Verkündung in Kraft. 
Das Gesetz tritt am r. Januar 1932 ausser Kraft. 

' 

Danzig, den 30. Juni 1931. 

D . e r  S e n a t  d e r  F r . e i e n  S t a d t  D a n z i g .  

Dr. ZIEHM. Dr. WIERCINSKI-KEISER. 

88 Volkstag und. Senat haben folgendes Gesetz beschlossen, 
das hierrnit verkundet wird : 

G e s e t z  

zur Sicherung der Gffentiichen Ordnung. 
Vom 30. 6. 1931. 

A r t i k e l  1. 

Die Vorschriften des Gesetzes über die Presse vom 7. Mai 
1874 (Keichsgesetzbl. S. 65) über die Beschlagnahme .von 
Druckçchriften ohne richterliche Anordnung ( $ 9  23 ff. des 
Gesetzes) finden auf die in den $ 5  81 bis 86, 106 a, IIO und 
131 des Strafgesetzbuches bezeichneten strafbaren Handlungen 
mit der Massgabe Anwendung, dass der Staatsanwaltschaft 
gegen den Beschluss des Gerichts, der die vorliiufige Beschlag- 
nahme aufhebt, die sofortige Beschwerde mit aufschiebender 
Wirkung zusteht. 

Wird durch den Inhalt einer periodischen Druckschrift die 
Strafbarkeit einer der in den 5s 81 bis 86, 106 a, IIO und 131 
des Strafgesetzbuches bezeichneten Wandlungen begründet, so 
ksnn die periodische Druckschrift, wenn es sich um eine 
Tageszeitung handelt, bis auf die Dauer von sechs Monaten, 
in anderen Failen bis auf die Dauer von I Jahr verboten 
werden. Gegen das Verbot ist binnen 2 Wochen vom Tage der 
Zustellung oder Veroffentlichung ab die Beschwerde zulassig. 
Sie hat keine aufschiebende Wirkung. Der Senat kann der 
Beschwerde abhelfen ; andernfails hat er  die Beschwerde 
unverzüglich dem Oberverwaltungsgericht zur Entscheidung 
vorzulegen. 



Das Verbot siner Druckschrift umfasst avch jede angeblich 
neue Druckschrift, die sich sacMich als .die alte darstellt. 

Wer eine nach 3 2 verbotene periodische Druckschrift 
herausgibt, verlegt, druckt oder verbreitet, wird mit Gefang-. 
nis nicht unter drei Monaten bestraft, neben dem auf Geld- 
strafe erkannt werden kann. 

Für die BescNagnahme solcher Druckschriften gelten d ie  
Vorschriften des 5 I. 

Hin ter 3 106 des Strafgesetzbuches wird folgender Paragaph 
als $ 106 a eingefügt : 

,,Mit Gefangnis nicht iinter 3 Monaten, neben welchem au£ 
Gelds trafe erkannt werden kann, wird bestraft, wer 6ffentIich 
oder in einer Versamrnlung die verfassungsmassig festgestellte 
Staatsform der Freien Stadt Danzig beschimpft oder boswillig 
und mit Uberlegung verachtlich macht ocler herabwürdigt oder 
die Regierung oder ein Mitglied der Regierung beschimpft 
oder verleumdet. Sind rnildernde Umstande varhanden, so ist 
die Strafe Gefangnis, daneben kann auf Geldstrafe erkannt 
werden." 

5 131 des Strafgeçetzbuches erhalt folgende Fassring : 
,,\Ver in der Absicht Staatçeinriehtungen, Gesetze, Verord- 

nungen oder Anordnungen der Behorde verachtIich zu machen 
eine Hehauptung ta tsachlicher Art offentlich aufstellt oder 
verbreitet, wird, wenn nicht diese Behauptung erweisiich 
wahr ist, mit Gefangnis bis zu z Jahren oder mit Geldstrafe 
bestraft." 

A r t i k e l  II. 

Dieseç Gesetz tritt mit der Verkündung in Kraft. , 

Danzig, den 30. Juni 1931. 

D e r  S e n a t  d e r  F r e i e n  S t a d t  D a n z i g .  
Dr. Z c ~ ~ n r .  Dr. WIERCINSKI-KEISER. 
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II. 

[Numéro 33, 3 juillet 1931.1 

89 R e c h t s v e r o r d n u n g  
betreifend Anderung des Verelns-Gesetzes. Vom 30. 6. 1931. 

Auf Grund des 3 r Ziffer r des Ermachtigungsgesetzes voin 
30. Juni 1931 wird folgendes mit Gesetzeskraft verordnet : 

Das Reichsvereinsgesetz vom rg. April 1908 (R. Ges. B1. 
S. 151) in der Fassung vorn 26. Juni rg16 und 19. April 1917 
(K. Ges. BI. S. 365 und 361) wird wie folgt geandert : 

r.  $ 2 Satz r erhaIt folgende Fassung : 
Ein Verein kann aufgelost werden, wenn : 

a) der Zweck des Vereins den Strafgesetzen zuwider- 
lauft, * .  

b) unter Vonvissen des Vereinsvorstandes die Vornahme 
von Handlungen, die riach $ 3  81 bis 86. 106 a, 
110, r24, 125 und 131 des Strafgesetzbuchs strafbar 
sind, in solcher Form erortert werden, .dass darin ein 
Anreiz zur Begehang dieser Çtraftaten zu sehen ist, 

c) unter Vorwissen des Vorstandes oder einzelner Mit- 
glieder des Vorstandes mehr als 3 Vereinsmitglieder 
ohne eine erforderliche Erlaubnis Waffen besitzen 
oder führen. 

2. Dem 5 II wird folgender Absatz z angefügt : 
13ewaffnet im Sinne dieser Vorschrift içt jeder Teil- 

nehnier, der einen Gegenstand mit çich führt oder bereit 
halt, der nach dem Willen des Tragers oder des Bereit- 
haltenden dazu bestimmt ist, sei es im Angriff oder in 
der Verteidigung, Verletzungen zuzufügen. Zu diesen 
Gegenstanden gehoren auch Schreckçchusspistolen. 

3. In 5 IS wird die Ziffer 4 gestrichen. 
4. Hinter 3 18 werden folgende §tj 18 a bis 18 c einge- 

fügt : 
§ 18 a : Mit Gefangnisstrafe bis zu r Monat und mit 

Geldstrafe bis zu 1000 G oder mit einer dieser 
Strafen wird bestraft, wer nach der Erklarung 
der Auflosung einer Versanimlung sich nicht 
sofort entfernt. 

3 18 b : (r) Wer ohne die nach Artikei 84 der Dan- 
ziger Verfassung vorgeschriebene Anmeldung oder 
in absichtlicher Abweichung von den in der 
Anmeldu~ig gemachten Angaben oder entgegen 
einem Verbot oder einer Auflage eine Versamm- ' 
lung oder eineii Aufzug veranstaltet, oder wer 
in solchen Versamrniungen als Redner auftrit t ,  
wird niit Gefangnisstrafe nicht unter I Monat 

* 
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bestraft, neben der auf Geldstrafe bis zu 3000 G 
erkannt werden kann. 

(2) Die Teilnehmer an einer der im Absatz 
(1) bezeichneten Versarnmlungen werden mit 
Gefangnisstrafe bis zu I Jahr und Geldstrafe bis 
zu 1000 G oder mit einer dieser Strafen bestraft. 

$ 18 c : l i e r  sich an einem gemass 5 z ailfgelosten 
Verein als Mitglied beteiligt oder ihn aiif andere 
Weise unterstüizt, oder den durch den Verein 
geschaffenen organisatorischen Zusammenhalt wei- 
ter aufrecht erlialt, wird mit Gefangnisçtrafe biç 
zu 3 Jahren und Geldstrafe bis zu 1000 G oder 
init einer dieser Strafen bestraft. Dem aufgelosten 
Verein steht ein angeblich neuer Verein gleich, 
der sich sachlich als der alte darstellt. 

j, Der 3 19 erhalt folgende Fassung : 
(1) \Ver unbefugt in einer Versammtung oder einem 

Aufzuge bewaffnet erscheint ( 5  II), wird mit Gefangnis 
nicht unter 3 Monaten bestraft, neben dem auf Geld- 
strafe bis .zu 3000 G erkannt werclen kann. 

(2) Neben der Strafe konnen die Waffen ohne Rücksicht 
darauf, ob sie dem Tater gehoren, eingezogen iverden. 
1st die Verfolgung oder Verurteilung einer bestimmten 
Person nicht durchführbar, so kann auf die Einziehung 
der Waffen selbstandig erkannt werden. 

6. Diese Verordnung tritt  mit der Verkündung in Kraft. 

Danzig, den 30. Juni 1931. 

D e r  S e n a t  d e r  F r e i e n  S t a d t  D a n z i g .  
Dr. ZIEHM. Dr. WIERCIXSKI-KEISER. 

90 R e e h t . s v e r o r d n u n g  ü b e r  W a f f e n .  
Vom 30.. 6. 1931. 

Auf Grund des 5 r Ziffer 2 des Ermachtigingsgesetzes vom 
30. Juni 1931 wird folgendes mit Gesetzeskraft verordnet : 

§ 1. 

(1) Schusswaffen im Sinne dieser Verordnung sind Waffen, 
bei denen eiii Geschoss oder eine Schrotladung mittels Ent- 
wicklung von Explosi~~gasen oder Druckluft durch einen Lauf 
getrieberi wird. 

(2) Als Muriit ion irn Sinne dieser Verordnung gilt fertige 
Munition zu Schusswaffen sowie Schiesspulver jeder Art. 

7 



(3) Fertige oder vorgearbeitete wesentliche Teile von Schuss- 
waffen oder Munition stehen fertigen Gegenstanden dieser Art 
gleich. 

(4) AIS Wafferilager gilt ein Bestand' von rnehr als fünf 
Schusswaffen der gleichen Art, nls Rlunitionslager ein Bestand 
von mehr als hunldert Patronen. Bei ~ a ~ d w a f f ë n  gilt als Waf- 
fenlager ein Bestand von rnehr als zehn Jagdwaffen, als Muni- 
tionslager ein Bestand von mehr als tausend Jagdpatronen, 

(5) Hieb- oder Stosswaffen sind Waffen, die ihrer Natur 
nach dazir bestimmt sind, durch Hieb, Stoss oder Stich Vcr- 
letzungen beizubringen. 

Wer gewerbsmassig Schusswaffen oder Munition herstellen, 
bearbeiten oder instandsetzen will, bedarf der Genehrnigung 
des Senats. AIS Herstellung von Munition gilt auch das 
IViederladen von Patronen. 

Fiir die Errichtung von Pulverfabriken oder sonstigen Anla- 
gen zur Rfunitionsbereitung bleibt daneben die Genehmigiing 
nach 5 16 der Gesverbeordnung iin bisherigen Urnfang erfor- 
derlich. 

1st die Genehmigung versagt oder zurückgenommen suorden, 
so kann ein neuer Antrag auf Erteilung der Genehmigung erst 
gestellt werden, wenn seit der Entscheidung mindestens ein 
Jahr verflossen ist. 

(1) \Ver gewerbsmassig Schusswaffen oder Nunition ertver- 
ben, feilhalten oder anderen üherlassen oder wer gewerbs- 
massig den Enverb oder das Uberlassen solcher Waren vermit- 
telt oder sich gewerbsmassig zum Erwerb oder Uberlassen 
solcher Waren erbieten will, bedarf der Genehmigung. Uber die 
Genehmigui-ig entscheidet in Gemeindebezirken mit staatlicher 
Polizeiverwaltung der Polizeiprasident, in anderen Gemcinclen 
der Landrat. 

(2) Wird die Erlaubnis versagt, so çteht dern Antragsteller 
das Recht der Klage an das Verwaltungsgericht zu, dessen 
Entscheidung endgültig ist. 
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Die Genehmigung nach § j darf nicht erteilt werden ' 

I. TrodIern, 
2. den im 9 16 Abs. x Satz z bezeichneten Personen ; 

Aiisnahmen sind in den Grenzen des § 16 -4bs. 2 zulassig. 

(1) Verboten ist der Handel mit Schusswaffen oder Munition 
I. iin Umherziehen, 
2. auf Jahrmarkten, Schützenfesten und Messen mit Aus- 

nahme der Mustermessen. 
(2) Nicht unter das Verbot des Abs. I Nr. 2 faut das 

Feilhalten und Uberlassen der auf den Schiessstanden b e n 6  
tigten Munition. 

§ 8. 

mentlichen und privaten Pfandleihen ist das Beleihen von 
Schusswaff en und Munition verboten. 

(1) Vom Ablauf von sechs Monaten nsch Inlcrafttreten dieser 
Verordnung ab durfen im Inland iiur solche Schusswaffen 
gewerbsmassig feilgehalten oder anderen überlassen werden, die 
die F i m a  oder das eingetragene Warenzeichen (les Herstellers 
oder des Handlers (8  5)  und eiiie fortlaufende Herstellungs- 
nummer tragen. 

(2) Schusswaffen, die nicht die Firma oder das cingetragene 
Warenzeicheri eines inlandischen Herstellers tragen, müssen 
ausser der Herstellungsnumrner die Firma oder das eingetra- 
gene Warenzeichen eines im Inland wohnenden Handlers 
tragen. 

'j IO. 

(1) Schusswaffen oder Milnition mit Ausnahme von Luft- 
gewehren mit glattern Lauf durfen iiur gegen Aushandigung 
eines Waffen- oder Munitionsenverbsscheins überlassen oder 
envorben werden. Die Ausstellung erfolgt durch die in 5 5 
Abs. I genannten Behorden. 

(2) Der Erwerbsschein gilt fur die Dauer eines Jahreç vom 
Tage der Ausstellung ab gerechnet, soweit nicht eine kürzere 
Geltungçdauer auf ihm vermerkt ist. 

(3) Abs. 1 giIt nicht für 
I. die Uberlassung von Schuss\vaffen oder Munition auf 

. einem polizeilich genehmigten Schiessstand z.ur Benutzung 
lediglich auf diesem Schiessstand ; 



2. die Versendung von Schuss\vaffen oder Munition unmittel- 
bar in das Ausland ; . 

3. die Obermittlung von Schusswaffen und Munition durch 
Personen, die gewerbsmassig Güterversendungen besor- 
gen oder arrsfiihren, insbesondere durch Spediteure, 
Frachtführer, Verfrachter eines Seeschiffes, die Post oder 

,die Eiseiibahn. 
3 II. 

Eines Waffen- oder Muiiitiongerwerbçscheinç bedürfen nicht : 
I. Staatsbehorden, 
2, die im 3 5 bezeichneten Gewerbetreibenden, die sich 

durch eine behordliche Beçcheinigung aiisweisen. 

Eines \Vaffenerwerbsçcheins bedürfen nicht Inhaber von 
Waffenscheinen in dem darin genehmigten Umfang. 

Eines Munitionsenverhsscheins bedürferi nicht Inhaber eines 
Waffenerwerbsscheins oder Waffenscheins zum Erwerbe der zu 
den betreffenden Waffen gehorigen Munition. 

Wer ScIiusswaffen oder Munition von Todes wegen erwirbt, 
ha t  dies unter Angabe der Art und Zahl, bei Schiesspulver 
des Gewichts, der von ihm erworbenen Schusswaffen d e r  
hliinition binnen sechs Iliochen nach dem Tage, an dem er 
von dem Erwerbe Kenntnis erlangt hat, der Ortspotizeibehorde 
anzuzeigen. 

.§ 1.5. 

' (1) Wer ausserhalb seiner Wohnung, seiner Geschaftsraume 
oder seines befriedeten Besitztums eine Schusswaffe führt , 
muss einen von den irn 5 5 Abs. I bezeichneten Behorden 
ausgestellten Erlaubnisschein (iTTaffenschein) bei sich tragen. 
Als Führen einer Schusswaffe gilt nicht ihr Gebrauch. auf 
polizeilich genehrnigten Schiessstanden. 

(2) Der Waffenschein ist, sofern seine Geltung nicht aus- 
drücklich auf einen bestimmten engeren Bezirk beschrkkt 
uird, für das ganze Gebiet der Freien Stadt Danzig giiltig. 
Im Scheine kann das Führen der Waffen auf bestimmte aus- 
drücklich bezeichnete Gelegenheiten und Ortlichkeiten be- 
schrankt werden. 



(3) Der Waffenschein gilt widerriiflich für die Dauer eines 
Jahres vorn Tage der Ausstellung ab gerechnet, soweit nicht 
eine kürzere Geltungsdauer auf ihm vermerkt ist. 

(4) Wer innerhalb seiner Wohniing, seiner C,eschaftsrawne 
oder seines befriedeten Besitztums eine Schusswaffe besitzt, 
muss einen von den im § 5 Abs. I bezeichneten Behorden 
aiisgesteilten Erlaubnisschein {Waffenbesitzschein) haben, wel- 
cher widerruflich für unbeschrankte Zeit gilt. Diese Bestim- 
mung gilt nicht für Luftgewehre mit glattem Lauf. 

(1) Waffen- (8lunitions-) Erwerhsscheine, Waffenscheine oder 
Waffenbesitzscheine dürfen nur an Personen, gegen deren 
Zuverlassigkei t kein e Bedenken bestehen, ausgestellt werden, 
Waffenscheine ausserdem nur bei Nachweis eines Bedürfnisses. 
Die Ausstellung hat insbesondere zu unterbleiben 

I. an Personen unter zwanzig Jahren ; 
2. an Entmiindigte oder geistig Minderwertige ; 
3. an Zigeuner oder nach Zigeunerart urnherziehende Per- 

sonen ; 
4. an Personen, die wegen Zuwiderhandlungen gegen die 

$5 81, 83 bis go, 105, 106, 107, IIO bis rzo, 122, 123 
Abs. 2, $5 124 bis 130, 181 a, 211 bis 216, 223 bis 
228, 240, 241, 243, 244, 249 bis 255, 292 bis 294, 296, 
340, 361 Nr. 3, 4, 5 und IO des Strafgesetzbuchs, 
gegen 5 148 des Vereinszollgeçetzes vom I. Jdi 1869 
(Bundesgesetzbi. S. 317), gegen das Gesetz gegen den 
verbrecherischen und gemeingefahrlichen Gebrauch von 
Sprengstoffen vom g. Juni 1884 (Reichsgesetzbl. S. 61)) 
gegen die Verordnung des Rates der Volksbeauftragten 
über Waffenbesitz vom 13. Januar 1919 (Reichsge- 
setzbl. S. 31, 122) oder gegen die Vorschriften dieser 
Verordnung zu einer Freihcitsstrafe von mehr als zwei 
Wochen rechtskraftig verurteilt worden sind, wenn seit 
der Verbussung, der Verjahrung oder dem Erlaçse der 
Strafe noch nicht fünf Jahre verflossen sind ; ist die 
Strafe nach einer Probezeit erlaççen, so lauft die Frist 
von fünf Jahren von dem Beginne der Probezeit ; 

5. an Personen, gegen die auf Zulassigkeit von Polizei- 
aufsicht oder auf Verlust der bürgerlichen Ehrenrechte 
erkannt worden ist, für die Dauer der Zulassigkeit der 
Polizeiaufsicht oder des Verlustes der bürgerlichen 
Ehrenrechte. 

(2) Ausnahmen von Abs. I Nr. 1, 3 und 4 konnen auf 
' Antrag vom Senat bewilligt werden. 



(1) Personen, die zum Besitze von Schusswaffen oder Muni- 
tion nicht berechtigt sind, haben die in ihrern Besitze befind- 
lichen Schusswaffen und Munition iinverziiglich der Orts- 
polizeibeborde gegen Empfangsbescheinigung in Verwahrung zu 
geben. Haben sie einen gesetzlichen Vertreter, so liegt ihm 
diese Verpflichtung ob. Sofern diese Person oder ihre gesetz- 
lichen Vertreter über die Schusswaffen oder Munition nicht 
bjnnen sechs Monaten zupnsten eines irn Sinne dieser Verord- 
nung Berechtigten durch Abtretung des Herausgabeanspruclis 
verfiigen, kann die Ortspolizeibehorde die mereignung der 
Schusswaffen und Munition an sich gegen Zahlung des gemei- 
nen \Vertes verlangen. Der' Eigentumsübergang kommt durch 
Zustellung des entsprechenden Bescheids zustande. Gegen die 
Festsetzung des gemeinen Wertes ist unter Ausschliiss des 
Rechtwegs nur die Beschwerde irn Aufsichtswege binnen 
zwei UTochen zuliissig. 

(2) Die im Ej 5 Abs. I bezeichnete Behorde kann ausnahms- 
weise dem zur Ablieferung Verpflichteten den weiteren Besitz 
der Schusswaffen und Munition au£ jederzeitigen Widerruf 
gestatten, wenn nach Lage des Einzeifalls die Gewahr besteht. 
dass von den Gegenstanden kein unzulassiger Gebrauch 
gemach t ~vird. 

g 18. 
(1) Der Waffen- (Munitions-) Erwerbsschein, der Waffen- 

schein oder der Waffenbesitzschein ist durch die im $ 5 Abs. I 
bezeichnete Behorde zu widerrufen und einzuziehen, wenn die 
Voraussetzungen fiir die Erteilung des Scheins nicht gegeben 
waren oder nichl mehr irorliegen. 

(2) Im Falle des Widerrufs kann die im Abs. I genannte 
Behorcle zugleich die Ablieferung der Schusswaffen und Muni- 
tion verlangen. Die Vorschriften im § 17 Abs. 2 gelten 
entsprechend. 

3 19. 

. (1) Eines Waffcn- (Munitions-) Erwerbçscheins, eines Waffen- 
scheins oder Waffenbesitzscheins bedürfen. hinsichtlich der 
ihnen dienstlich gelieferten Schusswaffen oder Munition nicht 

I. die Polizeibearnten sowie die Grenzaufsichts- und Zoll- 
fahndungsbeamten ; , 

2. Beamte, Angestellte oder Personen, denen vom Senat das 
Recht zum Führen von Schusswaffen bei bestimmt zu 
bezeichnenden Anlassen verliehen ist oder auf Grund 
gesetzlicher Vorschriften zusteht. An Stelle des Waffen- 
scheins bezw. Waffenbesitzscheins tritt bei ihnen eine 
entsprechende Bescheinigung des Senats. 



(2) Werden den irn Abs. I bezeichneten Personen Schuss- 
waffen oder Munition dienstlich nicht geliefert, oder ist das 
Führen anderer als der dienstlich gelieferten Schusswaffen 
geboten, so ist d e r .  Senat befugt, ihnen eine Bescheinigurig 
auszustellen, aus der das Recht zurn Erwerbe der Schuss- 
waffen und der Miinition oder zurn Führen der Schusswaffen 
ersichtlich isl. 

g 20. 

(1) Der Jahresjagdscliein berechtigt im gesamten Gebict der 
Freien Stadt Danzig wahrend der Dauer seiner Gültigkeit den 
Inhaber zum Erwerbe von Jagdwaffen und Faustfeuerwaffen 
in dern darin vermerkten Umfang und zurn Erwerbe von Muni- 
tion fiir Jagd- und Faustfeuerwaffen. 

( 2 )  Der Jagdschein bercchtigt im gesamten Gebiete der 
Freien Stadt Danzig wahrend der Dauer seiner Gültigkeit 
den Inhaber zurn Führen van Jagdwaffen auf der Jagd, beim 
Jagdschiitz und Übungsschiessen sowie auf den dazu gehori- 
gen Hin- und Rückwegen. In dern gleichen Umfang berechtjgt 
der Jagdschein auch 7,um Führen einer Faustfeuerwaffe. 

3 21. 
(1) Die Einfuhr von Schusswaffen und Munition ist nur auf 

Grund eines Waffen- (TVIunitions-) Erwerbsscheins ( 3  r O), eines 
Waffenscheins ( 3  15) oder eines Jagdscheins (5 20) in dem 
Umfang gestattet, in dern diese Scheine zum Erwerbe von 
Schusswaffen und Munition berechtigen. 

(2) Diese Vorschrift findet keine Anwendung auf die Ein- 
fuhr durch die im $ II bezeichneten Behorden und Gewerbe- 
treibenden. 

3 22. 

Zum Besitz eines Waffen- oder hlunitionslagers ( 3  1), das 
nich t zu einem nach Massgabe dieser Verordnung genehmigten 
(55 2, 5 )  Gewerbebetriebe gehort oder sich nicht im Besitz 
einer der irn 9 II Nr. r und 2 bezeichneten Rehorde befindet, 
ist die Genehmigung der im 9 5 Abs. I bezeichneten Rehorde 
erforderlich. Die Genehmigung darf nur Personen erteilt wer- 
den, gegen deren Zuverl&sigkeit keine Bedenken bestehen. 
Auf die Erteilang der Genehmigiing finden die Vorschriften 
des § 16 Abs. I Satz 2, Abs. z, auf ihren Widerruf die Vor- 
schriften der $ 5  17, 18 entsprechende Anwendung. 

1 23. 

(1) Die Herstellung, der Handel, die Einfuhr, das Piihren 
sowie der Besitz von Schusswaffen, die zum schleiinigen Zer- 
legen über den für Jagd- und SpOrtzwecke allgemei~i üblichen 
Umfang hinaus besonders eingerichtet oder in Stocken, Schir- 



men, Rohreii' oder in iihnlicher Weise verborgen sind (soge- 
nannte Wilddiebsgewehre), ist verboten. 

(2) Verboten ist auch die Herstellring, der Handel, die 
Einfiihr, das Führen sowie der Besitz von Schusswaffen, die 
mit einer Vorrichtung zur Dampfung des Schusski~alls oder mit 
Gewehrscheinwerfern versehen çind. Bas Verbot erstreckt sich 
auch aiif die bezeichneten Vorrichtilngen allein. 

Es ist verboteii, ausserhrilb der Wohnung, der Geschafts- 
rsume oder des befriedeten Besitztums Hieb- oder Stosstvaffen 
zu führen. 

9 25. 

24 findet keine Anwendung auf 
I. Personen, die kraft ihreç offentlich-rechtlichen Dienst- 

verhaltnisses zum Führen von Hieb- oder Stosswaffen be- 
rechtigt sind, innerhalb der Grenzen rSieser Berechtigung ; 

2. Personen, die beriiflich Hieb- oder Stosswaffen zu führen 
pflegen, hinsichtlich dieser Hieb- oder Stosswaffen bei 
Ausübung des Berufs und auf den dazugehorigen Hin- 
und Rückwegen ; 

3. Personen, die zum Führen  von Hieb- oder Stosswaffen 
behordlich ermachtigt sind ; die behordliche Ermachtigung 
wird von der im fj 5 Abs. I bezeichneten Behorde mit 
Wirkung für das ganze Gebiet der Freien Stadt Danzig 
oder Teile davon allgemein oder für bestimmt zu bezeich- 
nende Anlkse erteilt ; 

4, Inhaber von Jagdscheinen auf der Jagd und beim Jagd- 
schutz sowie auf den dazugeh6rigen Hin- und Rückwegen, 

Mitglieder politischer Organisationen dürfen, sofern sie ganz 
oder teilweise die Sonderkleidung ihrer Organisation tragen, 
eine Schuss-, Hieb- oder Stosswaffe nicht mit sich führen, auch 
wenn sie irn Besitze eines Waffenscheins oder Jahresjagdscheins 
sind, es sei denn, dass die ErIaubnis vom Senat in begriin- 
deten Ausnahmefallen besonders erteilt worden ist . 

(1) Mit Gefangnis bis zu drei Jahren und mit GeIdstrafe 
oder mit einer dieser Strafen wird bestraft, wer vors5tzlich 
oder fahrlassig den Bestimmungen dieser Verordnung zuwider 

I. Schusswaffen, Munition oder die im 5 23 Abs. z bezeich- 
neten Vorrichtungen herstellt, bearbeitet, instandsetzt, 
beleiht, erwirbt, feilhalt, anderen ÜberIasst, den Erwerb 
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oder das Uberlassen vermittelt, sich zum Erwerb oder 
Oberlassen erbietet, einfuhrt oder besitzt, 

2. Wafien führt, 
3. die ihrn gemass S 14 obliegende Anzeige. nicht oder nicht 

rechtzeitig erstattet. 
(2) Neben der Strafe konnen die Waffen, die Munition 

oder die Vorrichtungen, auf die sich die strafbare Handlung 
bezieht, ohne Jiücksicht darauf, ob sie dern Tater gehoren, 
eingezogen werden. 1st die Verfolgung oder Verurteilung einer 
bestimmten Person nicht durchführbar, so kann auf die Ein- 
ziehung der Waffen. der Munition oder der Vorrichtungen 
selbstandig erkannt werden. 

iVcr es vors5tzlich oder fahrlassig unterlasst, zu verhindern, 
dzss eine zu seiner Hausgemeinschaft gehorige und seiner 
Aiifsicht oder Erziehung unteriiegende Person unter zwanzig 
Jahren den Vorschriften .dieser Verordnung zuwider Schuss- 
waffen, Munition oder die im § 23 Abs. 2 bezeichneten Vor- 
richtungen herstellt, bearbeitet, instandsetzt, beleiht, erwirbt, 
feilhalt, anderen iiberlasst, den Enverb oder das Uberlassen 
vermittelt; sich zum Erwrrb oder Oberlasren erbietet, einführt, 
besitzt oder Schuss~vaffen führt, wird gemass 5 27 dieser 
Vrrordiiung bestraft. 

§ 29. 
(1) \Ver geineinsam mit anderen zu politischen Zwecken 

a n  offentlichen Orten erscheint und dabei bewaffnet k t ,  wird 
m i t  Gefangnis nicht unter drei Monateti bestraft. 

(2) Neben der .Strafe kann die Waffe, auf die sich die 
strafbare Handlung bezieht, ohne Rücksicht darauf, ob sie 
dem Tater gehort, eingezogen ~verden. 1st die Verfolguiig 
'oder Verurteilung einer bestimmten Person nicht durchführbar, 
so kann auf die Einziehung der Waffe selbstandig erkannt 
urerden. 

(3) Die vorstehenden Bestimmungen finden keine Anweridung 
auf Personen, die kraft ihres offentlich-rechtlichen Dienstver- 
hidtniçses zum Führen von Waffen berechtigt sind, innerhalb 
der Grenzen dieser Rerechtigung. 

UTer eine Schuss-, Hieb- oder Stosswaffe unbefugt führt 
kiiid eine Gewalttatigkeit mit ihr gegen einen anderen begeht 
oder ihm androht, wird, soweit nicht die Tat nach anderen 
Vorschriften mit einer hoheren Strafe bedroht ist, mit Gefang- 
nis nicht unter sechs Monaten bestraft ; daneben kann auf 
Geldstrafe bis 3000 G erkannt werden. 
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§ 31. 
(rf Wer beim Inkrafttreten dieser Verordnung ein nach 

ihren Vorschriften ($8 2, 5 )  genehmigungspflichtiges Gelverbe 
betreibt oder ein nach 5 22 genehmigungspflichtiges Waffen- 
oder Mutiitionslager besitzt, hat die Genehrnigung binnen 
einem hlonat nach dem Inkrafttreten dieser Verordnung zu 
beantragen. 

(2) Die Strafbarkeit gemass 27 Abs. I Nr. I tritt in 
diesem Falle erst mit Ablauf eines Monats nacli dern Inkraft- 
treten dieser Verordnung oder, faUs der Antrag innerhalb 
dieser Frist gestellt ist, mit Ablaiif eines Monats ~iach seiner 
endgültigen Ablehnung ein. 

§ 32. 
Bei Personen, die beim Inkrafttre ten dieser Verordnung 

Schusswaffen oder Munition besitzen, ohne nach den Vorschrif- , 

ten dieser Verordnung hierzu berechtigt zu sein, tritt die 
Strafbarkeit gemiiss $ 27 Abs. I Nr. I erst mit dem Ablauf von 
drei Wochen nach dern Inkrafttreten dieser Verordnung ein. 

§ 33, 
Auf die in den $5  2, 5 .bezeichneten Gewerbebetriebe finden 

die Vorschriften der Gewerbeordnung inso~veit Anwendung, als 
nicht in dieser Verordnung besondere Bestimmungen getroffen sind. 

' 5  34. 
Unberührt bleiben die Vorschriften des Gesetzes betreffend 

Herstellung, Verkauf, Lagerung und Durchfuhr von Kriegs- 
gerat vorn 17. Mai 1922 (G. B1. S. 246). 

9 35. 
Diese Verordnung tritt  mit der Verkündung in Kraft. 

Gleichzeitig werden die Verordnung des Rates des Volksbe- 
auftragten über Waffenbesitz vom 13. Januar 19x9 (R. G. 
B1. S. 31, 122) und die Polizeiverordriung vom 15. Juli 1927 
(St. A. S. 373) mit ihren Anderungen aufgehoben. 

Danzig, den 30. Juni 1931. 

D e r  S e n a t  d e r  F r e i e n  S t a d t  D a n z i g .  
Dr. ZTEHM. Dr. WIERCINSKI-KEISER. 

91 R e c h t s v e r o r d n u n g  
betreffend ~ n d e r u n ~  des g 6 Satz 2 des Gesetzes zum Schutz der 

personIlchen FreUleIt vom 12. Februar 1850. Vom 30. 6. 1931. 

Auf Grund des $ I Ziffer 3 cles Ermachtigungsgesetzes vorn 
30. J ~ l n i  1g3r wird folgendes mit Gesetzeskraft verordnet : 



EXTRAITS 1)U ([ GESETZRLATT F Ü R  DIE FRICIE STADT DANZIG i> 65 

I. 5 6 Satz 2 des ~ r e u ç s i s c h e ~  Gesetzes zurn Schutz der 
personlichen Freiheit vom 12. Februar 1850 (Pr. Gesetz- 
sammliing S. 4 j) erhalt folgende Fassung : 

,,Die Festhaltung der polizeilich in Venvahrung genom- 
menen Personen darf den Zeitraiim von 3 Wochen 
nicht überschreiten zind innerhaIb von 3 hlonatcn nicht 
wiedcrholt werden. Ober die Festhaltung entscheidet in 
Gemeindcbezirken mit staatlicher Polizeiverwaltung der 
Polizeiprasident, in anderen Gemeinden der Landrat. Den 
Festgenommenen steht die Reschwerde an den Senat zu." 

2 .  Diese Verordnung tritt  mit der Verkündung in Kraft. 
Danzig, de11 30. Juni 1931. 

D e r  S e n a t  d e r  F r e i e n  S t n d t  D a n z i g .  
Dr. Z I E H J ~ .  Dr. \\'IERCINSKI-KEISEK. 

92 R e c h . t s v e r o r d n u n g  
betreffend Fragen einheitlicher Kleidung durch Mitglieder 
auslandlscher politischer Organisationen. Vom 30. 6. 1931. 

Auf Grund des 5 I Ziffer 4 des Ermachtigungsgesetzes vom 
30. Juni 1931 wird folgendes mit Gesetzeskraft verorclnet : 

§ 1. 
Das Tragen von einheitlicher ICleidiing durch Mitglieder einer 

auslandischeii politischen Organisation ist im Gebiete der 
Freien Stadt Darizig verboten. 

Ausnahmen bediirfen der Erlaubnis diirch den Senat. 

8 2- 

AIS auslaiidische Organisationen im Sinne dieser Verordnuiig 
sind auch solchc anzusehen, die zwar derseIben Gesamtorgnni- 
sation angehoren wie in Danzig beçtehende Organisationen, 
deren ortliclier Verband (Ortsgruppe, Gau oder ahnl.) aber 
ausserhalb des Gebietes der Freien Stadt seinen Sitz hat. 

§ 3. 
Zuwjderhandlungen gegen diese Verordnung werden mit 

Gefangnis bis zu 3 Monaten und Geldstrafe bis zii .  rooo G 
oder einer clieser Strafen bestraft. 

ES 4- 
Diese Verordnung t r i t t  mit der Verkünclung in Kraft.  
Danzig, deil 30. Juni xg3-1. 

D e r  S e n a t  d e r  F r e i e n  S t a d t  D a n z i g .  
Dr. LIEHM. Dr, WIERCINSKI-KEISISR. 



SOCIÉT~ DES NATIONS. 

C. 548. 1931. 1. 

[Co?n?nt$niqzté azr Conseil.] GenAve, le S septembre 1931. 

VILLE LIBRE DE DANTZIG. 

RELATIONS DANTZIKO-POLONAISES 

Rapport s péciai! di6 N a d -  Cmnmissaire. 

- LETTRE DU GOUVEllNEMENT POLONAIS 
DU I Q ~  SEPTEMBRE 1931 

Note (lu Secrétaire géné~al .  -- Sc référant au document C. 502. 
1931. 1. contenant le rapport spécial du Haut-Commissaire en date 
du 15 août 1931 l, le Secrétaire général a l'honneur de communiquer 
au Conseil une lettre du Haut-Commissaire en date du 4 septembre 
1931, transmettant une lettre qui  lui a étk adressée par le repré- 
sentant diplomatique du Gouvernement polonais A Dantzig en date 
du l e r  septembre 1c)31, ayant trait à l'exposé du Sénat de Dantzig 
du 14 août 1931 figurant comme annexe I \rL au rapport spécial 
du Haut-Commissaire susmentionné. 

Dantzig, le 4 septembre 1931. 

blonsieur le Secrétaire général, 
Donnant suite à la demande de M. le ministre Strasburger, 

j'ai l'honneur de vous faire tenir ci-joint copie de la lettre 
du Gouvernement polonais no I O ~ Z / T / ~ L ,  avec la prière de 
vouloir bien en donner communication aux membres du 
Conseil. 

(Signt!) M. GRAVINA. 

1 Voir pp. 14-r7. 
' . ' 35-42 



LEAGUE O F  NATIONS. 

C. 548. 1931. 1. 
[Circdabd to the Cou~cQ.1 Geneva, September Sth, 1931. 

FREE CITY OF DANZIG. 

RELATIONS BETWEEN DAXZIG AND POLAND. 

Sfiecial Report of the High Commissioner. 

LETTER FROM THE POLISH GOVERNMENT, 
DATED SEPTEMBER rst,  1931. 

Noie by the Secreinry-Geitera1.-IVith reference to Document 
C .  502.  1931. 1. containing the special report of the High Com- 
missioncr, dated August 15th, 1g3r 1, the Secretary-General has 
the honour to circulate to the Council a letter from the High 
Commissioner, dated September  th, 1931, transmiiting a letter 
addressed to  him by the di lomatic representative of the Polish 
Govemment a t  Danzig on l eptember rst, 1931, relating to the 
statement of the Senate of Danzig, dated August ~ q t h ,  1931, 
ïvhich appears as Annex I V  a to the aforesaid syccial report of 
the High Commissioner. 

LETTER FROM THE HIGH COMMISSIONER TO THE SECRETARY-GENERAL. 

Danzig, September 4th, 1931, 
I 

Sir, 

In response to  the request of M. Strasburger, 1- have the 
honour to forward herewith a copy of letter No. 10421T131 
from the Polish Government and to  ask you to  be good 
enough to circulate ' i t  to Members of the Council. - 

(Sigwed) M. GRAVINA. 

l See pp. 14-17. 
= a .  *, 35-42. 
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II. 

Gdansk, le ICP septembre 1931. 

Avec la copie de votre rapport transmis A l'usage des 
membres du Conseil de ln Société des Nations, vous avez bien 
voulu me faire parvenir copie du rapport du Sénat du 14 août 
sur les relations polono-dantzikoises. 

J'ai déjà eu l'occasion de voiis communiquer que le Goii- 
vernement polonais, en pleine confiance en votre objectivité, 
laisse à votre jugement la manière de préciser la situation 
A Dantzig. J'estime qu'un tableau présente sous un jour 
unilatéral, et d'autant plus des griefs unilatéraux dans une 
forme choisie par Dantzig, ne coii.tribuent que fort peu aiissi 
bien à mettre en lumière qu'A améliorer la situation exis- 
tante. C'est pourquoi, eii ma qualité de représentant du 
Gouvernement polonais, je dois me refuser à toute polémique 
avec le rapport de la Viiie 1ibi.e du 14 août. La majorité 
des questions soulevées par le Sénat cle la Ville libre de Daiitzig 
sont en voie de règlement par voiis : elies n'ont donc pas 
beçoiii d'être transférées sur le forum de Genève. Les autres 
questions ont été de longue date tranchées par des accords 
oii des décisions des organes de la Société des Nations, et il 
ne convient pas d'y revenir, respectivement elIes auraient 
peut-être trouvé leur solution si le Sénat n'eîit pas entrav6 
depuis nombre de mois les relations avec la République de 
Pologne. 

Il m'est toutefois difficile de passer sous silence que l'inipil- ' 

tation au Gouvernement polonais cle la faute des difficultcs 
financières de la ViUe libre 'indique le désir de décliner. la 
responsabilité des conséquences de sa propre économie, ainsi 
que l'intention de rejeter sur la Pologne les sacrifices qu'exige 
aujourd'hui la situation dans tous les pays. La situation de la 
Ville libre et les moyens à appliquer pour son amélioration 
avaient été déjà examinés en 1926 et 1927 par le Comité financier 
de la Société des Nations. Je crois devoir rappeler que tous 
les vœux de ce Comité. adressés alors a u  Gouvernement polo- 
nais en vue de venir en aide à la situatio~i financiére de 
Dantzig ont été rigoureusement exécutés par la Pologiie, 
tandis que le Sénat n'a pas jugé nécessaire de donner suite 
jusqu'à ce jour aux recommandations dudit Comité. Le Sénat 
de la Viiie libre ne peut par conséquent pas faire retomber 
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LETTER FR031 THE POLISH DIPLO3IATIC REPRESENTATIVE 
TO THE WIGW C03IhlISSIOSER. 

Danzig, Septernber ~ s t ,  1931. 

With the copy of your report transmitted for the use of 
Members of the Council of the League of Nations you were 
good enough to forward to me a copy of the report of the, 
Senate, dated August 14th~ on the relations between Poland 
and Danzig. 

As 1 have already had occasion to inform you, the Polish 
Governrnent, having complete confidence in your impartiality, 
Ieaves it to your judgment to decide how the situation in 
Danzig is to be presented. 1 feel that any picture presented 
in a one-sicled light, particularly iinilateral complaints in a 
form chosen by Danzig, would do very little either to make 
known or to improve the present situation. As representative 
of the Polish Government, 1 must dccline, therefore, to engage 
in any argument with reference to the report by the Free 
City of August 14th. The majority of the questions rajsed 
by the Senate of the Free City of Danzig are i r i  process of 
being settled hy you, and there is thus no need for them to 
be transferred to the Geneva forum. The remaiiiing ques- 
tions have either long been settled by means of agreements 
or decisions of the League organs, and it is not expedient 
to revert to them, or would probably have heeii solved if 
the Senate had not for many months past been placing ob- 
stacles in the way of relations with Poland. 

It would be difficult for me, however, to refrain from 
painting out that the fact of the Polish Government's beiiig 
held responsible for the financial difficulties of the Free City 
impIies that the latter seeks to decline responsibility for the 
consequences of its own economic administration and to blame 
Poland for sacrifices necessitated by the present situation 
in every country. The situation of the Free City and the 
means to be ernployed to improve that situation had aIready 
been examined in 1926 and 1927 by the J-eague Fir~ancial 
Committee. 1 may point out that al1 the recommendations 
of the Financial Committee, addressed at  that time to the 
Polish Government, with a view to easing the financial situa- 
tion in Danzig, were strictly cnrried out by Poland, whereas 
the Senate has never yet considered it necessary to comply 
with the Committee's recomrnendations. The Senate of the 
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sur la PoIogne la respo~isabilité de la situation financière qu'il 
a occasionnée lui-mênie. 

Je dois également faire des réserves contre les griefs à 
l'adresse du Gouvernement polonais aux termes desquels une 
grande partie des négociants et du public polonais s'abstien- 
draient de relations avec Dantzig. L'inquiétude et IJatmosphére 
de silrexcitation qui règnent depuis toute une série de mois 
à Dantzig par suite des manifestatio~is des éléments extr&mes 
nationalistes, n'étaient pas de nature à attirer les marchands 
polonais ou la population polonaise. La suppositioii de cer- 
tains facteurs dantzikois que l'on peut mener une politique 
franchement hostile aux Polonais et contraindre en même 
temps ceux-ci à des relations animées avec Dantzig ne saurait 
donner de résultats favorables. Les manifestations nationalistes 
dirigées contre le statut juridique de la Ville libre et auxquelles 
participent fréquemment des représentants officiels, doivent 
inciter les négociants polonais à adopter une attitude de 
réserve et de prudence, 

Je me borne à constater dans cette lettre les raisons qui 
ont déterminé l'aggravement de la situation politique, et  par 
là de la situation économique à Dantzig. Par contre, je 
m'abstiens de formuler des griefs au sujet des difficultés de 
diversc nature rencontrées ces derniers temps par Ia Pologne 
sur le territoire de la Ville libre, et en particulier en ce qui 
conceriie la protectio~~ de la minorité polonaise et  l'exécution 
par les autorités dantzikoises des prescriptions douanières, ces 
difficiiltés étant ou respectivement devant être l'objet de vos 
décisions. 

Les arguments du rapport dantxikois portant sur le danger 
.militaire du côté de la Pologne - si leur but n'est pas de 
détourner l'attention de l'activité militaire des associations 
allemandes sur le territoire de la Ville libre - n'exigent 
aucune explication siir le terrain de la Société des Nations, Ce 
n'est que pour la raison qu'une partie de l'opinion publique 
est induite en erreur par la presse natiorialiste à Dantzig que 
j'estime iiécessaire' de souligner une fois de plus que le 
Gouvernenient polonais aperçoit sa tâche à Dantzig dans la 
consolidation de la paix et la stabilisation des relations. 

Je voiiç prie, Monsieur le Haut-Commissaire, de prendre des 
mesiires pour que copie de la présente lettre soit envoyee à 
tous les facteurs auxquels a été remis le rapport du Senat de 
la Ville libre. 

(Signé) HENRYK STRASBUKGER. 
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Free City cannot, therefore, place on Poland the responsi- 
bility for the financial situation which it has itself brought 
about. 

1 deçire also to make reservations as regards the complaints 
brought against the Polish Government, to the effect that a large 
proportion of the Polish merchants and the Polish public 
refuse to entertain relations with Danzig. The anxiety and 
atmosphere of excitement which have prevailed for months 
past in Danzig, owing to the dernonstrations of extrerne nation- 
alist elements, were not calculated to attract Polish mer- 
chants or the Polish population. The belief of certain people 
in Danzig that a frankly hostile policy can be pursued against 
the Poles and that they can at the same time be forced into 
animated intercourse with Danzig cannot lead to satisfactory 
results. The nationalist demonstrations against the Iegal status 
of the Free City, in which official representatives frequentlv 
take part, are bound to make Polish merchants adopt ail 

attitude of caution and reserve. 

1 have confined myself to noting in this letter the reasons 
which have brought about a fiirther aggravation of the poli- 
tical situation, and hence of the economic situation in Danzig. 
1 shall, however, refrain from formulsting complaints con- 
cerning the difficulties of various kinds encountered latterly by 
Poland in the territory of the Free City, more particularly - 
as regards the protection of the Polish minority and the exe- 
cution of the Customs provisions by the Danzig authorities, 
as you yourself have already given or are about to give 
decisions with reference to those difficulties. 

The arguments in the Danzig report relating to the mili- 
tary danger from Poland-unIess their object is to divert 
a t  teiit ion from the miIitary activities of German associations 
in the territory of the Free City-call  for no explanation 
within the category of League affairs. I t  is sirnply because 
a section of public opinion is misled by the Danzig nation- 
alist press that I feel it necessary to reiterate the fact that 
the Polish Government interprets its duties in Danzig as 
consisting in the consolidation of peace and the pursuit of 
stable relations. 

1 should be grateful if you would take steps to have copies 
of this letter sent to al1 the persans to whom the report of 
the Senate of the Free City was forwarded. 




